
LE BRÉVIAIRE ROMAIN 

PROPRE 
DU 

TEMPS 

FASCICULE XII 

DU VIIE DIMANCHE 
APRÈS LA PENTECÔTE 

AU SAMEDI 
AVANT LEIII' DIMANCHE D'AOÛT 

LABER GERIE 

PARIS 



AVIS POUR LE TEMPS APRÈS 
LA PENTECOTE 

1° Dès qu'arrive le Jer Dimanche d'Août, c'est-à-dire celui 
qui tombe du 29 juillet au 4 août inclus, on prend les Antiennes 
et les Leçons de ce Jer Dimanche et de la Jre Semaine d' Août, 
p. 137, omettant ce qui reste à lire du Livre des Rois. 

Aux Vêpres du Samedi qui précède ce Jer Dimanche, l' An­
tienne à Magnificat est toujours la suivante : 

Sapiéntia * redificâvit 
sibi domum, éxcidit co­
himnas septem, subdidit 
sibi gentes ; superb6rum 
et sublimium colla pro­
pria virtute calcâvit. 

La Sagesse s'est bâti une 
maison, elle a taillé sept 
colonnes, elle s'est soumis 
les nations; elle a foulé aux 
pieds, par sa puissance, le 
cou des superbes et des 
grands. 

2° Pendant la Semaine, il n'y a Gloria Patri au second 
Répons que s'il n'y a pas de troisième Répons, c'est-à-dire 
aux Octaves et aux Fêtes de rite simple et à l'Office de la 
Sainte Vierge, qu'on récite tous les Samedis quand il n'y a 
pas un Office de neuf Leçons. 

3° Quand il y a Office de la Sainte Vierge le Samedi, 
c'est-à-dire tous les Samedis où il n'y a pas Office de neuf 
Leçons, jusqu'au Samedi avant le Jer Dimanche de l'Avent 
inclus, on en fait Mémoire aux 11es Vêpres du Vendredi. 

4° L'Oraison de l'Office ou de la Mémoire 'les Vêpres du 
Samedi est toujours celle du lendemain Dimanche. 

5° Les Répons du JJle Nocturne se t,:ouvent en tête des 
Homélies indiquées pour les Dimanches après la Pentec6te, 
à la fin du Commun des Saints, p. [549]. 
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VIIe DIMANCHE APRÈS LA PENTECOTE 

SEMI-DOUBLE 

AU Jer NOCTURNE 

LEÇON I 
Incipit 

liber tértius 
Regum 

Commencement 
du troisième livre 

des Rois 
Chapitre I, I -8 

[Vieillesse de David.] 

ET rex David senuerat 
habebâtque retâtis 

plurimos dies : cumque 
operirétur véstibus, non 
calefiébat. Dixérunt ergo 
ei servi sui : Qurerâmus 
domino nostro regi ado­
lescéntulam virginem, et 
stet coram rege et foveat 
eum dormiâtque in sinu 
suo et calefâciat domi­
num nostrum r.egem. 
Quresiérunt igitur adoles­
céntulam speciosam in 
omnibus finibus Israël 
et invenérunt Ab!sag Su­
namitidem et adduxérunt 
eam ad regem. Brat au­
tem puélla pulchra nimis 
dormiebâtque cum rege 
et ministrâbat ei : rex vero 
non cogn6vit eam. 

R;. Prreparâte corda ves­
tra Domino, et servite illi 
soli : * Et liberâbit vos 
de manibus inimic6rum 
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LE roi D~vid avaJt vie~i 
et atteint un age tres 

avancé et, bien que couvert 
de vêtements, il ne se ré­
chauffait pas. Ses serviteurs 
lui dirent donc : « Nous 
chercherons pour le roi notre 
seigneur une jeune fille 
vierge, qui se tienne devant 
le roi et favorise sa vitalité, 
et qui, dormant sur son sein, 
réchauffe notre seigneur rob 
Ils cherchèrent donc dans 
toutes les terres d'Israël 
une belle jeune fille, et 
ayant trouvé Abisag de 
Sunam, ils l'amenèrent au 
roi. C'était une jeune fille 
d'une grande beauté ; elle 
dormait avec le roi et elle 
le servait, mais le roi la 
laissa vierge. 

R;. Préparez vos cœurs 
au Seigneur et servez-le, lui 
seul; * Et il vous libérera 
des mains de vos ennemis. 
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vestr6rum. t. Conver­
timini ad eum in toto 
corde vestro, et auférte 
deos aliénos de médio 
vestri. Et. 

y.r. Tournez-vous vers lui de 
tout votre cœur, et enlevez 
les dieux étrangers d'au 
milieu de vous. Et. 

LEÇON II 
[Conspiration d' Adonias.] 

A DONIAS autem, filius 
Haggith, elevabâtur 

dicens : Ego regnâbo. 
F ecitque sibi currus et 
équites et quinquaginta 
viros, qui currerent ante 
eum. Nec corripuit eum 
pater suus aliquândo di­
cens : Quare hoc fecisti ? 
Erat autem et ipse pul­
cher valde, secundus natu 
post Absalom. Et sermo 
ei cum Joab filio Sârvire 
et cum Abiathar sacer­
d6te, qui adjuvâbant par­
tes Adonire. Sadoc vero 
sacérdos et Banâjas filius 
J6jadre et Nathan Pro­
phéta et Sémei et Rei et 
robur exércitus David 
non erat cum Adonia. 

R/. Deus omnium exau­
dftor est : ipse misit 
Angelum suum, et tulit 
me de 6vibus patris mei : 
* Et unxit me uncti6ne 
miseric6rdire sure. t. D6-
minus, qui eripuit me de 
ore le6nis, et de n1anu 
béstire liberâvit me. Et. 
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CEPENDANT Adonias, fils 
d'Haggith, s'exaltait en 

disant : « C'est moi qui 
régnerai. » Et il se fit faire 
des chars, prit des cavaliers 
et cinquante hommes qui 
courraient devant lui. Jamais 
son père ne l'en reprit, en 
lui disant : « Pourquoi agis-tu 
ainsi? » Il était parfaitement 
beau, et le second après 
Absalon. Il s'était lié avec 
Joab fils de Sarvia et avec 
le grand-prêtre Abiathar, qui 
soutenaient son parti. Mais 
le Grand-Prêtre Sadoc, Ba­
naia fils de J oiada, le pro­
phète Nathan, Sémei et Réi, 
et toute la force de l'année de 
David, n'étaient point pour 
Adonias .. 

R/, Dieu exauce tous ceux 
qui le prient; c'est lui qui 
m'a envoyé son Ange et 
m'a pris aux troupeaux de 
mon Père; * Et il m'a 
oint de l'onction de sa misé­
ricorde. jl. C'est le Seigneur 
qui m'a arraché de la gueule 
du lion et m'a délivré de 
l'atteinte de la bête. Et. 
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LEÇON III 

Ibid., II-IS 
[Nathan conseille Bethsabée en faveur de Salomon.] 

DIXIT itaque Nathan 
ad Bethsabée, ma­

trem Salom6nis : Num 
audfsti quod regnâverit 
Adonfas, filius Haggith, 
et d6minus noster David 
hoc ign6rat? Nunc ergo 
veni, âccipe consilium 
a me et salva ânimam 
tuam f ilif que tui Salo­
m6nis. Vade et ingrédere 
ad regem David et die 
ei : Nonne tu, domine 
mi rex, jurâsti mihi an­
cillre ture dicens : Salo­
mon filius tuus regnabit 
post me et ipse sedébit 
in s6lio meo ? Quare 
ergo regnat Adonias? Et, 
adhuc ibi te loquénte 
cum rege, ego véniam 
post te et complébo ser­
m6nes tuos. Ingréssa est 
itaque Bethsabée ad re­
gem in cubiculum. 

R?. D6minus!' qui eri­
puit me de ore le6nis, 
et de manu béstire libe­
râvit me, * Ipse me eri­
piet de mânibus inimi-

A LORS Nathan dit à Beth-
sabée, mère de Salo­

mon: « Savez-vous qu'Ado­
nias fils d'Haggith s'est 
déclaré roi 1, sans que David 
notre Seigneur le sache? 
Venez donc et suivez mon 
conseil : sauvez votre vie et 
celle de votre fils Salomon. 
Allez-vous présenter au roi 
David, et dites-lui : « 0 roi 
mon Seigneur, ne m'avez­
vous pas juré, à moi votre 
servante, en disant : Salo­
mon, votre fils, régnera 
après moi, et c'est lui qui 
sera assis sur mon trône ? 
Pourquoi donc Adonias rè­
gne-t-il? Pendant que vous 
parlerez encore avec le roi, 
je viendrai après vous, et 
je compléterai vos paroles. » 
Bethsabée alla donc trouver 
le roi dans sa chambre. 

RJ. C'est le Seigneur qui 
m'a arraché de la gueule du 
lion et m'a délivré de l'at­
teinte de la bête;* C'est lui 
qui m'arrachera à la main 

I. Allusion au fait mentionné dans les versets 9 et 10, non rapportés dans les 
Leçons, et qui racontent comment Adonias s'est fait saluer roi par ses partisans, à 
la fontaine d' Ain Raguel, comptant sur l'assentiment implicite de son père qui 
n'avait pas protesté contre ses allures de prétendant et avait paru reconnaître ainsi 
aon droit d'ainesse. 
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c6rum me6rum. t. Misit 
Deus miseric6rdiam suam 
et veritâtem suam : âni­
mam meam erfpuit de 
médio catul6rum le6num. 
Ipse. Gloria Patri. Ipse. 

de mes ennemis. j!. Dieu a 
envoyé sa miséricorde et sa 
vérité, et il a arraché mon 
âme du milieu des lionceaux. 
C'est lui. Gloire au Père. 
C'est lui. 

AU JJe NOCTURNE 

LEÇON IV 
Ex Epistola sancti 
Hier6nymi Pres byteri 

ad Nepotiânum 

De l'Épître de saint 
Jérôme Prêtre 

à Népotien 

Épître 2, section I 

[La sagesse des vieillards.] 

DAVID annos natus sep-
tuagfnta, bellic6sus 

quondam vir, senectute 
frigescénte, non p6terat 
calefieri. Qureritur itaque 
puélla de univérsis fini­
bus Israël Abisag Suna­
mitis, qure cum rege 
dormfret, et senile corpus 
calefâceret. Qure est ista 
Sunamitis, uxor et virgo, 
tam fervens, ut frigidum 
calef âceret ; tam sancta, 
ut caléntem ad libidinem 
non provocâret? Exp6nat 
sapientlssimus Salomon 
patris sui delfcias, et 
pacificus bellat6ris viri 
narret ampléxus : P6s­
side sapiéntiam, posside 
intelligéntiam. Ne obli­
viscâris, et ne declinâveris 
a verbis oris mei ; neque 
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DAVID, âgé de soixante-
dix ans, autrefois hom­

me de guerre, refroidi par 
la vieillesse, ne pouvait plus 
se réchauffer. On cherche 
donc dans tout le pays 
d'Israël une jeune fille, Abi­
sag la Sunamite, qui dorme 
avec le roi et réchauffe 
son corps sénile. Qui est 
cette Sunamite, épouse et 
vierge, si chaleureuse qu'elle 
réchauffé celui qui a froid, 
si sainte qu'elle ne pro­
voque pas la passion chez 
celui qu'elle réchauffe? Que 
le très sage Salomon nous 
dise les délices de son père, 
et que le pacifique nous 
raconte les embrassements 
du guerrier : Possède la 
sagesse, possède la prudence. 
N'oublie pas les paroles de 
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derelinquas illam, et ap­
prehéndet te ; ama illam, 
et servabit te. Principium 
sapiéntire, posside sapién­
tiam, et in omni posses­
sione tua posside intel­
ligéntiam : circumda il­
lam, et exaltabit te ; ho­
nora illam, et amplexa­
bitur te, ut det capiti tuo 
coronam gratiarum. Co­
rona quoque deliciarum 
pr6teget te. 

R7. Percussit Saul mille, 
et David decem millia : 
* Quia manus Domini 
erat cum illo : percussit 
Philisthreum, et abstulit 
opprobrium ex Israël. 
"/1. Nonne iste est David, 
de quo canébant in choro, 
dicéntes : Saul percussit 
mille, et David decem 
millia ? Quia. 

ma bouche et ne t'en écarte 
pas. N'abandonne pas cette 
sagesse et elle te retiendra, 
aime-la et elle te gardera. 
Voici le commencement de la 
sagesse : acquiers la sagesse, 
et, avec tout ton bien, acquiers 
la prudence ; entoure-la 
d'égards et e 11 e t'exaltera; 
honore-la et elle t'embrassera, 
pour mettre sur ta tête une 
couronne de grâces ; et une 
couronne de délices aussi te 
protégera 1 • 

R7. Saül en a tué mille et 
David dix mille, * Parce 
que la main du Seigneur 
était avec David, il a frappé 
le Philistin, et il a 
effacé ropprobre d'Israël. 
y. Celui-ci n'est-il pas Da­
vid, dont on chantait en 
dansant: Saül en a tué mille, 
et David dix mille? Parce 
que. 

LEÇON V 
achez le vieillard, les œuvres corporelles diminuent.] 

QMNES pene virtutes 
corporis mutântur in 

sénibus, et crescénte sola 
sapiéntia, decréscunt cé­
tera : jejunia, vigilire, 
chaméunire, id est, super 
paviméntum dormiti6nes, 
hue illucque discursus, 
peregrinorum suscéptio, 
defénsio pauperum, ins-

t. p,,,,,. 4, J-9. 
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PRESQUE toutes les forces 
du corps se modifient 

dans les vieillards, la sagesse 
seule croissant, tout le reste 
diminuant : ainsi en est-il 
des veilles, des jeûnes, des 
chameunies, c'est-à-dire du 
coucher sur le pavé, des 
démarches multipliées, de 
la réception des voyageurs, 
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tântia orati6num et per­
severântia, visitâtio lan­
guéntium, labor mânuum 
unde prrebeântur elee­
m6synre. Et ne sermé>­
nem 16ngius protraham, 
cuncta qure per corpus 
exercéntur, fracto cor­
pore, minora fiunt. 

R/. Montes Gélboë, nec 
ros nec pluvia véniant 
super vos, * Ubi ceci­
dérunt fortes Israël. y;. 
Omnes montes, qui estis 
in circuitu ejus, visiter 
D6minus; a Gélboë au­
tem trânseat. Ubi. 

de la défense des pauvres, de 
l'insistance et de la persévé­
rance des prières 1, de la visite 
des malades, du travail des 
mains qui permet de faire 
l'aumône. En un mot, pour 
ne pas prolonger cette énu­
mération, toutes les œuvres 
corporelles, parce que le 
corps est brisé, diminuent. 

R/. Monts de Gelboé, que 
ni la rosée ni la pluie ne 
descendent sur vous, * Là 
où sont tombés les forts 
d'Israël. y;. Que toutes les 
montagnes d'alentour soient 
visitées par le Seigneur, 
mais qu'il passe à côté de 
Gelboé. Là. 

LEÇON VI 
[Pour être sage dF.ns la vieillesse, s'y exercer dès la jeunesse.] 

NEC hoc dico, quod in 
juvénibus et adhuc 

solidi6ris retâtis., his dum­
taxat, qui lab6re et arden­
tissimo studio, vitre quo­
que sanctimé>nia et ora­
ti6nis ad D6minum Je­
sum frequéntia., sdéntiam 
consecùti sunt, frigeat 
sapiéntia, qure in pleris­
que sénibus retâte mar­
céscit : sed quod adoles-

JE ne dis pas que les jeunes 
gens et les hommes en­

core vigoureux, ceux-là du 
moins qui doivent leur 
science au travail et à une 
étude assidue, comme à une 
vie sainte et à l'habitude de 
prier le Seigneur Jésus, 
soient dans une froide indif­
férence pour la sagesse, et 
que son culte ne languisse 
point, par un effet de l'âge, 
chez beaucoup de vieillards. 
Mais je dis que l'adolescent 

t. Il s'agit des prières vocales et des cérémonies qui réclament nne large partici­
pation du corps, et non de la prière intérieure, plus facile aux vieillards qu'aux jeunes 
gens, comme le disent les l.eçons suivantes. 

10 
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céntia multa corporis bel .. 
la sustineat, et inter in­
centiva vitiorum et carnis 
titillationes, quasi ignis 
in lignis viridibus suffo­
cétur, ut suum non possit 
explicâre fulgorem. Se­
néctus vero rursus eorum, 
qui adolescéntiam suam 
honéstis ârtibus instruxé­
runt, et in lege Domini 
meditâti sunt die ac noc­
te, retâte fit doctior, usu 
tritior, procéssu témpo­
ris sapiéntior, et véterum 
studiorum dulcissimos 
fructus metit. 

~. Ego te tuli de domo 
patris tui, dicit D6minus, 
et posui te pâscere gre­
gem populi mei: * Et fui 
tecum in omnibus, ubi­
cumque ambulâsti, fir­
mans regnum tuum in 
retérnum. fi. Fecique tibi 
nomen grande, juxta no­
men magnorum, qui sunt 
in terra : êt réquiem dedi 
tibi ab omnibus inimicis 
tuis. Et. Gloria Patri. Et. 

ayant beaucoup de combats 
corporels à soutenir, au 
milieu de tout ce qui enflam­
me les vices, et des exci­
tations de la chair, a son 
feu (spirituel) comme étouffé 
dans du bois vert, en sorte 
qu'il ne peut développer 
toute sa flamme. Mais celui 
qui avance dans sa jeunesse 
en s'armant de vertueuses 
habitudes 1, et qui médite 
jour et nuit la loi du Sei­
gneur 2, devient plus docte 
avec les années, mieux 
façonné grâce à l'expérience, 
plus sage avec le progrès 
du temps, et, dans ses 
vieux jours, il recueille 
les plus doux fruits de ses 
travaux d'autrefois. 

~. C'est moi qui t'ai pris 
à la maison de ton père, dit 
le Seigneur, et t'ai mis pas­
teur du troupeau de mon 
peuple : * Et j'ai été avec 
toi partout où tu es allé, as­
surant ton règne à jamais. 
y,. Je t'ai fait un grand nom, 
comme les noms des grands 
de la terre, et t'ai donné le 
repos du côté de tous tes 
ennemis. Et j'ai été. Gloire 
au Père. Et j'ai été. 

1. Les honerli 11,.Jes sont ici, non pas les arts libéraux qui peuvent servir au mal 
comme au bien, mais les habitudes qui font du chrétien un artiste dans la pratique 
du bien mottl. 

2, P,. I, 2, 

II 
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LUNDI 

LEÇON I 

De libro tértio 
Regum 

Du troisième livre 
des Rois 

Chapitre 1, 28-35 
[David décide que Salomon va lui succéder ... ] 

ET resp6ndit rex David 
dicens : Vocâte ad 

me Bethsabée. Qure cum 
fuisset ingréssa coram 
rege et stetisset ante eum, 
jurâvit rex et ait : Vivit 
D6minus, qui éruit âni­
mam meam de omni an­
gustia, quia, sicut jurâvi 
tibi per D6minum Deum 
Israël, dicens : Salomon 
filius tuus regnâbit post 
me et ipse sedébit super 
s6Iium meum pro me, 
sic fâciam h6die. Sum­
miss6que Bethsabée in 
terram vultu adorâvit re­
gem dicens : Vivat d6mi­
minus meus David in 
retérnum. 

~. Recordâre, Domine, 
testâménti tui, et die An­
gelo percutiénti : Cesset 
jam man us tua, * Ut 
non desolétur terra, et 
ne perdas omnem âni­
mam vivam. y,. Ego sum 
qui peccâvi, ego qui 
inique egi isti qui 
oves sunt, quid fecérunt ? 
Avertâtur, 6bsecro, furor 

I2 

LE roi David répondit : 
« Appelez-moi Beth­

sabée. » Dès qu'elle fut 
entrée en présence du roi, se 
tenant devant lui, le roi 
jura et lui dit : « Par la vie 
du Seigneur, qui a délivré 
mon âme de toute angoisse, 
ce que je vous ai juré par le 
Seigneur, Dieu d'Israël, en 
disant : Salomon votre fils 
régnera après moi, et c'est 
lui qui me succédera sur le 
trône, je le ferai dès aujour­
d'hui. » Bethsabée, incli­
nant profondément son vi­
sage jusqu'à terre, adora le 
roi et lui dit : « Vive mon 
seigneur David à jamais. » 

~. Souvenez-vous, Sei­
gneur, de votre alliance, et 
dites à l' Ange qui nous 
frappe: Que ta main s'arrête, 
* Pour que la terre ne soit pas 
désolée, et que toute âme 
vivante ne périsse pas. y. 
C'est moi qui ai péché; 
c'est moi qui ai mal agi; 
mais ceux-ci qui sont mes 
brebis, qu'ont-ils fait? Que 
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tuus, D6mine, a p6pulo 
tuo. Ut. 

votre colère, Seigneur, se 
détourne de votre peuple. 
Pour que. 

LEÇON II 
[ ... et qu'il va être sacré.] 

DIXIT quoque rex Da­
vid : Vocâte mihi 

Sadoc sacerdotem et Na­
than Prophétam et Bana­
jam filium Jojadre. Qui 
cum ingréssi fuissent co­
ram rege, dixit ad eos : 
Tollite vobfscum servos 
d6mini vestri et imponite 
Salomonem filium meum 
super mulam meam et 
ducite eum in Gihon, et 
ungat eum ibi Sadoc 
sacérdos et Nathan pro­
phéta in regem super 
Israël. Et canétis buccina 
atque dicétis : Vivat rex 
Salomon. Et ascendétis 
post eum et véniet et se­
débit super s6lium meum 
et ipse regnabit pro me. 

LE roi David dit encore : 
« Appelez-moi le Grand­

Prêtre Sadoc, le prophète 
Nathan, et Banaias fils de 
Joiada. » Lorsqu'ils se fu­
rent présentés devant le roi, 
il leur dit : « Prenez avec 
vous les serviteurs de votre 
maître, faites monter sur 
ma mule mon fils Salomon, et 
conduisez-le à Gihon, et que 
le Grand-Prêtre Sadoc et le 
prophète Nathan le sacrent 
en ce lieu comme roi d'Is­
raël. Et vous sonnerez de la 
trompette, et vous crierez : 
Vive le roi Salomon! et vous 
monterez après lui, et il 
viendra s'asseoir sur mon 
trôn.e, il régnera à ma place. » 

~. Exaudfsti, Domine, ~. Vous avez exaucé, Sei-
orati6nem servi tui, ut gneur, la demande de votre 
redificârem templum no- serviteur, d'édifier un tem­
mini tuo : * Bénedic et pie à votre nom : * Bénissez 
sanctlfica domum istam et sanctifiez cette demeure 
in sempitérnum, Deus à jamais, Dieu d'Israël. jr. 
Israël. jr. Domine, qui Seigneur, qui gardez votre 
cust6dis pactum cum ser- alliance avec ceux de vos 
vis tuis, qui ambulant serviteurs qui marchent de­
coram te in toto corde vant vous de tout leur cœur. 
suo. Bénedic. Bénissez. 
Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gl6ria Patri. Bénedic. 
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LEÇON ID 
[Salomon est sacré et reconnu.] 

DESCENDIT ergo Sadoc 
sacérdos et Nathan 

prophéta et Banâjas filius 
J6jadre et Ceréthi et 
Pheléthi et imposuérunt 
Salom6nem super mulam 
regis David et addu­
xérunt eum in Gihon. 
Sumpsitque Sadoc sacér­
dos cornu 6lei de taber­
naculo et unxit Salom6-
nem, et cecinérunt buc­
cina, et dixit omnis p6-
pulus : Vivat rex Salo­
mon. Et ascéndit univérsa 
multitudo post eum et 
p6pulus canéntium tibiis 
et lretântium gâudio ma­
gno, et ins6nuit terra a 
clam6re e6rum. 

!y'. Audi, Domine, 
hymnum et orati6nem, 
quam servus tuus orat 
coram te h6die : ut sint 
6culi tui apérti, et aures 
ture inténtre, * Super 
domum istam die ac 
nocte. YI. Réspice, Do­
mine, de sanctuârio tuo, 
et de excélso crel6rum 
habitaculo. Super. Gloria 
Patri. Super. 

LE Grand-Prêtre Sadoc 
descendit donc avec le 

prophète Nathan et Banaias 
fils de J oiada, les Céréthiens 
et les Phéléthiens, et ils 
firent monter Salomon sur 
la mule du roi David et le 
conduisirent à Gihon. Et le 
Grand-Prêtre Sadoc prit au 
Tabernacle une corne pleine 
d'huile et sacra Salomon. Ils 
sonnèrent de la trompette, 
et tout le peuple s'écria : 
« Vive le roi Salomon! >> Une 
immense multitude monta 
après lui, tout un peuple de 
joueurs de flûte et d'hom­
mes donnant les marques 
d'une grande joie, et la 
terre retentit de leurs accla­
mations. 

!y'. Écoutez, Seigneur, 
l'hymne et la prière que 
votre serviteur vous pré­
sente aujourd'hui, pour que 
vos yeux soient ouverts et 
vos oreilles attentives, * Sur 
cette maison, jour et nuit. 
y. Regardez, Seigneur, de­
puis votre sanctuaire et 
votre habitation au plus haut 
des cieux. Sur. Gloire au 
Père. Sur. 
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MARDI 

LEÇON I 
De libro tértio 

Regum 
Du troisième livre 

des Rois 
Chapitre 2, 1-9 

[Derniers conseils de David à Salomon : sois fidèle à la loi du Seigneur.] 

APPROPINQUAVERUNT 
autem dies David ut 

morerétur, prrecepitque 
Salom6ni filio suo di­
cens : Ego ingrédior viam 
univérsre terrre : confor­
târe et esto vir, et ob­
sérva cust6dias D6mini 
Dei tui, ut âmbules in 
viis ejus, ut cust6dias 
crerem6nias ejus et prre­
cépta ejus et judicia et 
testim6nia, sicut scrip­
tum est in lege M6ysi ; 
ut intélligas univérsa qure 
facis et quocumque te 
vérteris ; ut confirmet 
D6minus serm6nes suos, 
quos locutus est de me 
dicens : Si custodierint 
filii tui vias suas, et am­
bulâverint coram me in 
veritâte in omni corde 
suo et in omni anima sua, 
non auferétur tibi vir de 
s6lio Israël. 

:R;r. Domine, si convér­
sus fuerit p6pulus tuus, 
et orâverit ad sanctuâ­
rium tuum : * Tu exâu-
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oR, le jour de la mort de 
David étant proche, il 

donna cet avis à Salomon 
son fils, et lui dit : « Me 
voici près d'entrer dans la 
voie de toute la terre. Gran­
dis en force et sois un 
homme. Observe les com­
mandements du Seigneur 
ton Dieu. Marche dans ses 
voies, observe ses cérémo­
nies, ses préceptes, ses 
ordonnances et ses lois, selon 
qu'il est écrit dans la loi de 
Moïse ; afin que tu sois pru­
dent dans toutes tes actions 
et toutes tes démarches. A 
cette condition, le Seigneur 
réalisera la parole qu'il m'a 
donnée lorsqu'il m'a dit : 
Si tes enfants prennent 
garde à leurs voies, et s'ils 
marchent devant moi dans 
la vérité, de tout leur cœur 
et de toute leur âme, tu ne 
seras jamais sans successeur 
sur le trône d'Israël. » 

R7. Seigneur, si votre peu­
ple se tourne et prie du 
côté de ce sanctuaire, * Vous 
l'exaucerez du haut du ciel, 
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dies de crelo, Domine, et 
libera eos de mânibus 
inimic6rum su6rum. f!. Si 
peccâverit in te p6pulus 
tuus, et convérsus égerit 
pœniténtiam, veniénsque 
orâverit in isto loco. Tu. 

et libérez-le des mains de 
ses ennemis. y. Si votre 
peuple a péché contre vous 
et que, converti, il fasse 
pénitence et vienne prier en 
ce lieu. Vous. 

LEÇON II 
[ ... punis Joab, ... ] 

Tu quoque nosti qure Tu sais aussi de queue 
fécerit mihi Joab fi- manière m'a traité Joab 

lius Sârvire, qure fécerit fils de Sarvia, et ce qu'il a 
du6bus prindpibus exér- fait à deux chefs de l'armée 
citus Israël, Abner filio d'Israël, à Abner, fils de 
Ner et Amasre filio Je- Ner, et à Amasa, fils de 
ther, quos ocddit et ef- Jether, qu'il a assassinés, 
fudit sânguinem belli in versant, durant la paix, le 
pace et p6suit cru6rem sang de la guerre, et souil­
prrelii in bâlteo suo, qui lant de ce sang du combat le 
erat circa lumbos ejus, et baudrier qui était sur ses 
in calceaménto suo, quod reins, et les souliers qu'il 
erat in pédibus ejus. avait aux pieds. Tu en 
Facies ergo juxta sapién- feras donc selon l'inspi­
tiam tuam, et non de- ration de ta sagesse, et tu 
duces canitiem ejus pad- ne permettras pas à ses 
fi.ce ad inferos. cheveux blancs de descendre 

R;7. Factum est, dum 
t6lleret D6minus Elfam 
per turbinem in crelum, 
* Eliséus clamâbat, di­
cens : Pater mi, pater mi, 
currus Israël, et auriga 
ejus. t. Cumque pérge­
rent, et incedéntes ser­
mocinaréntur, ecce cur­
rus igneus et equi ignei 
divisérunt utrumque, et 
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en paix au tombeau. » 
R;7. Et il arriva qu'au 

moment où- le Seigneur 
emportait Élie dans un 
tourbillon, vers le ciel, • 
Élisée criait en disant: Mon 
père, mon père, char d'Is­
raël et son conducteur. j!. 
Tandis qu'ils cheminaient 
et tout en marchant par­
laient ensemble, voici qu'un 
char de feu et des chevaux 
de feu les séparèrent, et 
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ascéndit Elias per tur­
binera in crelum. Eliséus. 

Élie monta, dans un tour­
billon, vers le ciel. Élisée. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patri. 
Eliséus. 

LEÇON III 
[ ... sois bienveillant pour Berzellai, dur pour J émini.] 

S ED et filiis Berzellâi 
Galaaditis reddes grâ­

tiam, eruntque come­
déntes in mensa tua ; 
occurrérunt enim mihi 
quando fugiébam a fâcie 
Absalom fratris tui. Ra­
bes quoque apud te Sémei 
filium Gera filii J émini 
de Bahurim, qui male­
dixit mihi maledicti6ne 
péssima, quando ibam ad 
castra; sed quia descén­
dit mihi in occursum, 
cum transirem J ordânem, 
et jurâvi ei per D6minum 
dicens : Non te interfi­
ciam glâdio. Tu noli pati 
eum esse innoxium. 

~. Ego te tuli de domo 
patris tui, dicit D6minus, 
et p6sui te pâscere gre­
gem populi mei : * Et fui 
tecum in omnibus, ubi­
cumque ambulâsti, fir­
mans regnum tuum in 
retérnum. t. Fecique tibi 
nomen grande, juxta no­
men magn6rum, qui sunt 
in terra : et réquiem dedi 
tibi ab omnibus inimicis 
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MAIS tu témoigneras ta 
reconnaissance aux fils 

de Berzellai de Galaad, et ils 
mangeront à ta table, parce 
qu'ils sont venus au devant 
de moi lorsque je fuyais de­
vant Absalon ton frère. 
Tu as encore auprès de 
toi Sémei fils de Gera, fils 
de J émini, de Bahurim, qui 
prononça les plus affreuses 
malédictions contre moi 
lorsque je m'en allais au 
camp; mais, parce qu'il 
vint au devant de moi quand 
je passai le Jourdain, je lui 
jurai par le Seigneur en 
disant : Je ne te ferai point 
périr par l'épée. Mais toi, 
ne le laisse pas sans puni­
tion.» 

~. C'est moi qui t'ai pris 
à la maison de ton père, 
dit le Seigneur, et t'ai mis 
pasteur du troupeau de 
mon peuple : * Et j'ai été 
avec toi partout où tu es 
allé, assurant ton règne à 
jamais. t. Je t'ai fait un 
grand nom, comme les noms 
des grands de la terre, et 
t'ai donné le repos du côté 
de tous tes ennemis. Et j'ai 
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tuis. Et. Gloria Patri. été. Gloire au Père. Et j'ai 
Et. été. 

MERCREDI 

LEÇON I 

De libro tértio 
Regum 

Du troisième livre 
des Rois 

Chapitre 3, 5-13 
[Prière de Salomon. A.::tion de grâces pour le règne de David.] 

A PPARUIT autem D6mi- QR le Seigneur apparut en 
nus Salom6ni per songe à Salomon pen-

sémnium nocte dicens : dant la nuit, et lui dit : « De­
Postula quod vis ut dem mande-moi ce que tu veux 
tibi. Et ait Salomon : Tu que je te donne. » Salomon 

lui répondit : « Vous avez 
fedsti cum servo tuo usé d'une grande miséri-
D avid patre meo miseri- corde envers David mon 
c6rdiam magnam, sicut père, votre serviteur, selon 
ambulâvit in conspéctu qu'il a marché devant vous 
tuo in veritâte et justitia dans la vérité et dans la 
et recto corde tecum : justice, et que son cœur a été 
custodisti ei miseric6r- droit à vos yeux; vous lui 

avez conservé cette grande 
diam tuam grandem et miséricorde, et vous lui 
dedisti ei filium sedén- avez donné un fils qui est 
tem super thronum ejus, assis sur son trône, comme 
sicut est h6die. il paraît aujourd'hui. ,, 

R7. Peccâvi super nu- R7. J'ai péché, et plus que 
merum arénre maris, et les grains de sable de la 
multiplicâta sunt pec- mer se sont multipliés mes 
câta mea; et non sum péchés; et à cause de la 
dignus vidére altitudi-
nem creli prre multitu- multitude de mon iniquité, 
dine iniquitâtis mere : je ne suis pas digne de voir 
qu6niam irritâvi iram les hauteurs du ciel, car j'ai 
tuam, * Et malum coram excité votre colère, * Et j'ai 
te feci. t. Qu6niam ini- fait le mal devant vous. jl. 
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quitâtem meam ego co­
gn6sco et delictum 
meum contra me est 
semper, quia tibi soli 
peccâvi. Et. 

Car ;e connais mon iniquité; 
et mon péché est toujours 
devant moi, parce que con­
tre vous seul j1ai péché. Et. 

LEÇON II 
[Salomon demande la sagesse.] 

ET nunc, Domine Deus, 
tu regnâre fecisti 

servum tuum pro David 
patre meo. Ego autem 
sum puer pârvulus et 
ign6rans egréssum et 
intr6itum meum ; et ser­
vus tuus in médio est po­
puli quem elegfsti, populi 
infini ti, qui numerâri et 
supputâri non potest prre 
multitudine. Dabis ergo 
servo tuo cor docile, ut 
p6pulum tuum judicâre 
possit et discérnere inter 
bonum et malum. Quis 
enim p6terit judicâre po­
pulum istum, p6pulum 
tuum hune multum? 

Ri'. Exaudisti, Domine, 
orati6nem servi tui, ut 
redificârem templum n6-
mini tuo : * Bénedic et 
sanctifica domum istam 
in sempitérnum, Deus 
Israël. v. Domine, qui 
cust6dis pactum cum 
servis tuis, qui ambu­
lant coram te in toto 
corde suo. Bénedic. 

Aux Octaves et Fêtes 
Bénedic. 

MAINTENANT donc, Sei-
gneur Dieu, vous 

m'avez fait régner, moi 
votre serviteur, à la place 
de David mon père : mais 
je ne suis qu'un jeune enfant 
qui ne sait encore comment 
aller et venir. Et votre ser­
viteur se trouve au milieu 
du peuple que vous avez 
choisi, d'un peuple infini, qui 
ne peut être compté, même 
à peu près, à cause de sa 
multitude. Donnez donc à 
votre serviteur un cœur 
docile, afin qu'il puisse ju­
ger votre peuple, ce peuple 
si nombreux, et bien discer­
ner le bien du mal.» 

R,7. Vous avez exaucé, Sei­
gneur, la demande de votre 
serviteur, d'édifier un temple 
à votre nom : * Bénissez 
et sanctifiez cette demeure 
à jamais, Dieu d'Israël. jr. 
Seigneur, qui gardez votre 
alliance avec ceux de vos 
serviteurs qui marchent de­
vant vous de tout leur cœur. 
Bénissez. 

de rite simple : G16ria Patri. 
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LEÇON Ill 
[Dieu lui accorde en outre la richesse et la gloire.] 

pLACUIT ergo sermo co-
ram Domino, quod 

Salomon postulasset hu­
juscémodi rem. Et dixit 
Dominus Salomoni : Quia 
postulasti verbum hoc, 
et non petisti tibi dies 
multos nec divitias aut 
animas inimic6rum tu6-
rum, sed postulasti tibi 
sapiéntiam ad discernén­
dum judicium : ecce feci 
tibi secundum sermé>nes 
tuos, et dedi tibi cor 
sapiens et intélligens, in 
tantum ut nullus ante te 
similis tui fuerit nec post 
te surrecturus sit. Sed 
et hrec, qure non postu­
lasti, dedi tibi, divitias 
scflicet et gl6riam, ut 
nemo fuerit similis tui in 
régibus cunctis retro dié­
bus. 

R/. Audi, Domine, 
hymnum et orati6nem, 
quam servus tuus orat 
coram te h6die : ut sint 
6culi tui apérti, et aures 
ture inténtre, * Super 
domum istam die ac 
nocte. i. Réspice, Do­
mine, de sanctuario tuo, 
et de excélso crel6rum 
habitâculo. Super. Gloria 
Patri. Super. 
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LE Seigneur agréa donc 
que Salomon lui eût 

fait cette demande. Et il 
dit à Salomon : « Parce que 
tu m'as fait cette demande, 
et que tu n'as point demandé 
un grand nombre d'années, 
ni de grandes richesses, ni 
la vie de tes ennemis, mais 
la sagesse pour discerner 
ce qui est juste, j'ai déjà 
fait ce que tu m'as demandé, 
et je t'ai donné un cœur 
si plein de sagesse et d'intel­
ligence qu'il n'y a jamais 
eu d'homme avant toi, et 
qu'il n'y en aura point 
après toi qui te soit sem­
blable. Mais je t'ai donné 
en outre ce que tu ne m'as 
pas demandé, à savoir les 
richesses et la gloire, de 
sorte qu'aucun roi ne t'aura 
jamais égalé en ce point, 
dans tous les siècles passés. » 

R/, Écoutez, Seigneur, 
l'hymnê et la prière que 
votre serviteur vous pré­
sente aujourd'hui, pour que 
vos yeux soient ouverts et 
vos oreilles attentives, * 
Sur cette maison, jour et 
nuit. jl. Regardez, Seigneur, 
depuis votre sanctuaire et 
votre habitation au plus 
haut des cieux. Sur. Gloire 
au Père. Sur. 
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JEUDI 

LEÇON I 
De libro tértio Du troisième livre 

Regum des Rois 
Chapitre 4, 21-34 

[Importance du royaume et de la cour de Salomon.] 

SALOMON autem erat in 
diti6ne sua habens 

6mnia regna, a flumine 
terrre Philisthiim usque 
ad términum lE.gypti of­
feréntium sibi munera et 
serviéntium ei cunctis 
diébus vitre ejus. Erat 
autem cibus Salom6nis 
per dies singulos triginta 
cori sfmilre, et sexagfnta 
cori farinre, decem boves 
pingues et vigfnti boves 
pascuâles et centum arie­
tes, excépta venati6ne 
cerv6rum, capreârum at­
que buba16rum et âvium 
altilium. Ipse enim obti­
nébat omnem regi6nem, 
qure erat trans flumen, 
a Thaphsa usque ad 
Gazam et cunctos reges 
illârum regionum, et ha­
bébat pacem ex omni 
parte in circuitu. 

~. Prreparâte corda ves­
tra D6mino, et servite illi 
soli : * Et liberabit vos de 

2I 

SALOMON avait sous sa do-
mination tous les royau­

mes situés entre le fleuve 
Euphrate et le pays des 
Philistins et jusqu'à la fron­
tière d'Égypte. Ils lui of­
fraient tous des présents, 
et lui demeurèrent assujet­
tis tous les jours de sa vie. 
Les vivres pour la table 
de Salomon se composaient 
chaque jour de trente me­
sures de fleur de farine, et 
de soixante de farine ordi­
naire, de dix bœufs gras, 
de vingt bœufs de pâturage, 
de cent béliers, outre la 
viande de venaison, les 
cerfs, les chevreuils, les 
bœufs sauvages et la volaille 
engraissée. Car il dominait 
sur tous les pays qui étaient 
de l'autre côté du fleuve 
Euphrate depuis Thaphsa 
jusqu'à Gaza, et tous les 
rois de ces provinces lui 
étaient assujettis, et il avait 
la paix de toutes parts aux 
alentours. 

~. Préparez vos cœurs 
au Seigneur et servez-le, lui 
seul ; * Et il vous libérera 
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mânibus inimic6rum ves­
tr6rum. r. Convertimini 
ad eum in toto corde 
vestro, et auférte deos 
aliénos de médio vestri. 
Et. 

des mains de vos ennemis. 
jl. Tournez-vous vers lui 
de tout votre cœur, et 
enlevez les dieux étrangers 
d'au milieu de vous. Et. 

LEÇON II 
[Sa puissance et sa richesse.] 

HABITABATQUE Juda et 
Israël absque tim6re 

ullo, unusquisque sub 
vite sua et sub fieu sua 
a Dan usque Bersabée 
cunctis diébus Salom6-
nis. Et habébat Salomon 
quadraginta millia prre­
sépia equ6rum currilium 
et du6decim millia equés­
trium. Nutriebântque eos 
supradfcti regis prrefécti; 
sed et necessâria mensre 
regis Salom6nis cum in­
génti cura prrebébant in 
témpore suo. H6rdeum 
quoque et pâleas equ6-
rum et jument6rum defe­
rébant in locum, ubi erat 
rex, juxta constitutum 
sibi. Dedit quoque Deus 
sapiéntiam Salom6ni et 
prudéntiam multam ni­
mis in latitudinem cordis, 
quasi arénam qure est in 
littore maris. 

R7. Deus omnium exau­
dftor est : ipse mîsit 
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DANS tout Juda et tout 
Israël, chacun demeu­

rait sans aucune crainte sous 
sa vigne et sous son figuier, 
depuis Dan jusqu'à Bersa­
bée, pendant tout le règne 
de Salomon. Et Salomon 
avait dans ses écuries qua­
rante mille chevaux pour 
les chars, et douze mille 
chevaux de selle. Ces offi­
ciers du roi dont on a parlé 
plus haut avaient la charge 
de les nourrir, et ils four­
nissaient en temps voulu, 
avec un soin extrême, tout 
ce qui était nécessaire pour 
la table du roi Salomon. 
Ils faisaient aussi porter 
l'orge et la paille pour les 
chevaux· et les autres bêtes, 
au lieu où était le roi, selon 
l'ordre qu'ils avaient reçu. 
Dieu donna de plus à Salo­
mon une sagesse et une 
prudence prodigieuses, et 
une largeur de cœur com­
parable à celle de la grève 
qui borde la mer. _ 

R7. Dieu exauce tous ceux 
qui le prient ; c'est lui qui 
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Angelum suum, et tulit 
me de 6vibus patris mei; 
* Et unxit me uncti6ne 
miseric6rdire sua:. y.,. Do­
minus, qui erfpuit me de 
ore le6nis, et de manu 
béstire liberavit me. Et. 

m'a envoyé son Ange et 
m'a pris aux troupeaux de 
mon père ; * Et il m'a oint 
de l'onction de sa miséri­
corde. y.,. C'est le Seigneur 
qui m'a arraché de la gueule 
du lion et m'a délivré de 
l'atteinte de la bête. Et. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patti. Et. 
LEÇON III 

[Sa sagesse et sa sdence.] 

ET prrecedébat sapién­
tia Salom6nis sapién­

tiam omnium Orienta­
lium et 1Egypti6rum ; et 
erat sapiéntior cunctis 
homfnibus, sapiéntior 
Ethan Ezrahfta et Heman 
et Chalcol et Dorda filiis 
Mahol, et erat nominatus 
in univérsis géntibus per 
circuitum. Locutus est 
quoque Salomon tria mil­
lia parabolas, et fuérunt 
carmina ejus quinque et 
mille. Et disputavit super 
lignis a cedro, qua: est in 
Lfbano, usque ad hys­
s6pum qua: egréditur de 
parfete ; et disséruit de 
juméntis et volucribus et 
reptilibus et pfscibus. Et 
veniébant de cunctis p6-
pulis ad audiéndam sa­
piéntiam Salom6nis, et 
ab univérsis régibus ter­
ra:, qui audiébant sa­
piéntiam ejus. 
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ET la sagesse de Salomon 
surpassait la sagesse de 

tous les Orientaux et de 
tous les Égyptiens. Il était 
plus sage que tous les 
hommes, plus sage qu'Éthan 
l'Ezrahite, qu'Héman, Chal­
col et Dorda, fils de Mahol ; 
et sa réputation était ré­
pandue dans toutes les 
nations voisines. Salomon 
composa aussi trois mille 
paraboles, et ses cantiques 
furent au nombre de mille 
cinq. 11 disserta aussi de 
tous les arbres, depuis le 
cèdre qui est sur le Liban, 
jusqu'à l'hysope qui sort 
de la muraille ; et il écrivit 
de même au sujet des ani­
maux de la terre, des oi­
seaux, des reptiles, et des 
poissons. Et l'on venait de 
tous les pays pour entendre 
la sagesse de Salomon, et 
tous les rois de la terre 
envoyaient vers lui pour 
être instruits par sa sagesse. 
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~. Dominus, qui eri­
puit me de ore leonis, et 
de manu béstia: liberavit 
me, * Ipse me eripiet de 
manibus inimicorum meo­
rum. t. Misit Deus mise­
ricordiam suam et veri­
tatem suam : animam 
meam eripuit de médio 
catulorum leonum. Ipse. 
Gloria Patri. Ipse. 

~. C'est le Seigneur qui 
m'a arraché de la gueule 
du lion et m'a délivré de 
l'atteinte de la bête ; * 
C'est lui qui m'arrachera 
à la main de mes ennemis. 
t. Dieu a envoyé sa misé­
ricorde et sa vérité, et il 
a arraché mon âme du 
milieu des lionceaux. C'est 
lui. Gloire. C'est lui. 

VENDREDI 
LEÇON I 

De libro tértio 
Regum 

Du troisième livre 
des Rois 

Chapitre 5, 1-9 
[Pourparlers avec Hiram pour la construction du temple.) 

MISIT quoque Hiram, 
rex Tyri, servos suos 

ad Salomonem ; audivit 
enim quod ipsum unxis­
sent regem pro patre 
ejus ; quia amicus fuerat 
Hiram David omni tém­
pore. Misit autem Salo­
mon ad Hiram dicens : 
Tu scis voluntatem David 
patris mei, et quia non 
potuerit a:dificare domum 
nomini Domini Dei sui, 
propter bella imminéntia 
per circuitum, donec da­
ret Dominus eos sub ves­
tigio pedum ejus. Nunc 
autem réquiem dedit Do­
minus Deus meus mihi 

HIRAM, roi de Tyr, en-
voya aussi ses servi­

teurs vers Salomon, ayant 
appris qu'il avait été sacré 
roi à la place de son père ; 
car Hiram avait toujours 
été ami de David. Or Salo­
mon envoya à Hiram un 
message lui disant : « Vous 
savez quel a été le désir de 
David mon père, et qu'il 
n'a pu bâtir une maison au 
Seigneur son Dieu, à cause 
des guerres qui le mena­
çaient de toutes parts, jus­
qu'à ce que le Seigneur eût 
mis ses ennemis sous ses 
pieds. Mais maintenant le 
Seigneur mon Dieu m'a 
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per circuitum, et non 
est satan neque occursus 
malus. 

Ri. Percussit Saul mille, 
et David decem millia : 
* Quia manus D6mini 
erat cum illo, percussit 
Philisthreum, et âbstulit 
oppr6brium ex Israël. 
fr. Nonne iste est David, 
de quo canébant in choro, 
dicéntes : Saul percussit 
mille, et David decem 
millia ? Quia. 

donné la paix avec tous les 
peuples qui m'environnent, 
et il n'y a plus d'ennemis 
ni d'obstacle. » 

R;. Saül en a tué mille et 
David dix mille, * Parce que 
la main du Seigneur était 
avec David, il a frappé le 
Philistin, et il a effacé 
l'opprobre d'Israël. yr. Ce­
lui-ci n'est-il pas David, 
dont on chantait en dan­
sant : Saül en a tué mille, 
et David dix mille? Parce 
que. 

LEÇON II 
[Comm,nde de cèdres.] 

QUAM ob rem cogito 
redificâre templum 

n6mini D6mini Dei mei, 
sicut locutus est D6mi­
nus David, patri meo, 
dicens : Filius tuus, quem 
dabo pro te super s6lium 
tuum, ipse redificâbit do­
mum n6mini meo. Pra:­
cipe igitur ut prrecidant 
mihi servi tui cedros de 
Libano, et servi mei sint 
cum servis tuis ; mercé­
dem autem serv6rum 
tu6rum dabo tibi quam­
cumque petieris ; scis 
enim qu6modo non est 
in populo meo vir qui 
n6verit ligna ca:dere sicut 
Sid6nii. 
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C'EST pourquoi je pense 
à bâtir un temple au 

Seigneur mon Dieu, selon 
que le Seigneur l'a ordonné 
à David mon père, en lui 
disant : " Ton fils, que je 
mettrai à ta place sur ton 
trône, sera celui qui bâtira 
une maison à mon nom. » 
Donnez donc ordre à vos 
serviteurs de couper pour 
moi des cèdres du Liban, et 
d'accepter que mes servi­
teurs soient avec les vôtres, 
et je donnerai à vos ser­
viteurs tout le salaire que 
vous me demanderez ; car 
vous savez qu'il n'y a per­
sonne parmi mon peuple 
qui sache couper le bois 
comme les Sidoniens. » 
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f\7, Montes Gélboë, nec 
ros nec pluvia véniant 
super vos, * Ubi ceci­
dérunt fortes Israël. ,;. 
Omnes montes, qui estis 
in circuitu ejus, visitet 
D6minus; a Gélboë au­
tem trânseat. Ubi. 

F\'. Monts de Gelboé, que 
ni la rosée, ni la pluie ne 
descendent sur vous, * Là 
où sont tombés les forts 
d'Israël. ,; . Que toutes les 
montagnes d'alentour soient 
visitées par le Seigneur, mais 
qu'il passe à côté de Gelboé. 
Là. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patri. Ubi. 

LEÇON III 
[Hiram accepte le marché.] cuM ergo audisset Hi-

ram verba Salom6-
nis, lretâtus est valde 
et ait : Benedictus D6mi­
nus Deus h6die, qui dedit 
David filium sapientissi­
mum super p6pulum 
hune plurimum. Et misit 
Hiram ad Salom6nem 
dicens : Audivi qurecum­
que mandâsti mihi : ego 
faciam omnem voluntâ­
tem tuam in lignis cédri­
nis et abiégnis. Servi mei 
dep6nent ea de Libano 
ad mare, et ego comp6-
nam ea in ratibus in mari 
usque ad locum quem 
significâveris mihi ; et 
applicâbo ea ibi, et tu 
tolles ea prrebebisque ne­
cessâria mihi ut detur 
cibus d6mui mere. 

F\'. Ego te tuli de domo 
patris tui, dicit D6minus, 
et p6sui te pâscere gregem 
populi mei : * Et fui 
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HIRA.'\1 ayant entendu ces 
paroles de Salomon, en 

eut grande joie et dit : "Béni 
soit le Seigneur Dieu qui 
donne aujourd'hui à David 
un fils très sage pour gou­
verner ce peuple si nom­
breux. » Et il envoya dire 
à Salomon : " }'ai entendu 
toutes vos demandes, j'exé­
cuterai tout ce que vous 
désirerez pour les bois de 
cèdre et de sapin. Mes ser­
viteurs les porteront du 
Liban à la mer, et je les 
ferai conduire en radeaux 
sur la mer, jusqu'au lieu 
que vous m'aurez marqué, 
et je les y ferai débarquer, 
et vous les ferez prendre ; 
et pour cela vous me donne­
rez ce qui est nécessaire 
pour nourrir ma maison. " 

f\7. C'est moi qui t'ai pris 
à la maison de ton père, 
dit le Seigneur, et t'ai mis 
pasteur du troupeau de 



SAMEDI 

tecum in omnibus, ubi­
cumque ambulasti, fir­
mans regnum tuum in 
retérnum. t. Fecique tibi 
nomen grande, juxta no­
men magnorum, qui sunt 
in terra : et réquiem dedi 
tibi ab omnibus inimicis 
tuis. Et. Gloria Patri. Et. 

mon peuple : * Et j'ai été 
avec toi partout où tu es 
allé, assurant ton règne à 
jamais. yr. Je t'ai fait un 
grand nom, comme les 
noms des grands de la 
terre, et t'ai donné le repos 
du côté de tous tes enne­
mis. Et. Gloire au Père. Et. 

SAMEDI 

LEÇON 1 

De libro tértio 
Regum 

Du troisième livre 
des Rois 

Chapitre 7, 5r; 8, r-7 
[Dédicace du temple.] 

ET perfécit omne opus, 
quod faciébat Salo­

mon in domo Domini, et 
fntulit qure sanctificave­
rat David pater suus, ar­
géntum et aurum et vasa, 
reposuitque in thesauris 
domus Domini. Tune 
congregati sunt omnes 
majores natu Israël cum 
principibus tribuum et 
duces familiarum filio­
rum Israël ad regem Sa­
lomonem in J erusalem, 
ut deférrent arcam fœde­
ris D6mini de civitate 
David, id est de Sion. 
Convenitque ad regem 
Salom6nem universus Is-
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AINSI Salomon acheva tous 
les ouvrages qu'il fai­

sait pour la maison du Sei­
gneur, et il porta dans le 
temple l'argent, l'or et les 
ustensiles que David son 
père avait consacrés à Dieu, 
et il les mit en réserve dans 
les trésors de la maison du 
Seigneur. Alors tous les 
anciens d'Israël avec les 
princes des tribus, et tous 
les chefs des familles des 
enfants d'Israël s'assem­
blèrent auprès du roi Salo­
mon, à Jérusalem, pour 
emporter l'Arche de l'al­
liance du Seigneur de la 
ville de David, c'est-à-dire 
de Sion. Tout Israël s'as­
sembla donc auprès du roi 
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raël in mense Ethânim 
in solémni die (ipse est 
mensis séptimus). 

~. Peccâvi super nu­
merum arénœ maris, et 
multiplicata sunt peccâta 
mea ; et non sum dignus 
vidére altitudinem cœli 
prœ multitudine iniqui­
tâtis meœ : qu6niam irri­
tâvi iram tuam, * Et 
malum coram te feci. 
fr. Qu6niam iniquitâtem 
meam ego cogn6sco : et 
delictum meum contra 
me est semper, quia tibi 
soli peccâvi. Et. 

Salomon, en un jour solen­
nel du mois d'Ethanim, qui 
est le septième mois. 

~. J'ai péché, et plus que 
les grains de sable de la 
mer se sont multipliés mes 
péchés ; et à cause de la 
multitude de mon iniquité, 
je ne suis pas digne de voir 
les hauteurs du ciel, car 
j'ai excité votre colère, * 
Et j'ai fait le mal devant 
vous. jr. Car je connais 
mon iniquité ; et mon péché 
est toujours devant moi, 
parce que contre vous seul 
j'ai péché. Et. 

LEÇON II 
[Transpon de l'arche dans le saint des saints.] 

VENERUNTQUE cuncti 
senes de Israël, et 

tulérunt arcam sacerd6tes 
et portavérunt arcam D6-
mini et tabernâculum fœ­
deris et 6mnia vasa sanc­
tuârii, quœ erant in taber­
nâculo, et ferébant ea 
sacerd6tes et levitœ. Rex 
autem Salomon et omnis 
multitudo Israël, quœ 
convénerat ad eum, gra­
diebâtur cum illo ante 
arcam, et immolâbant 
oves et boves absque œsti­
mati6ne et numero. Et 
intulérunt sacerd6tes ar­
cam fœderis D6mini in 
locum suum, in orâcu­
lum templi, in Sanctum 
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Tous les anciens d'Israël 
étant venus, les prêtres 

prirent l'Arche du Seigneur, 
et la portèrent avec le Taber­
nacle de l'alliance et tous 
les ustensiles du sanctuaire 
qui étaient dans le Taber­
nacle ; et les prêtres et les 
lévites les portèrent. Le roi 
Salomon; et tout le peuple 
qui s'était assemblé auprès 
de lui, marchaient devant 
l'Arche, et ils immolaient 
une multitude de brebis 
et de bœufs sans prix et 
sans nombre. Les prêtres 
portèrent l'Arche de l'al­
liance du Seigneur au lieu 
qui lui était destiné, dans 
le sanctuaire du temple, 
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sanctorum subter alas 
Chérubim; siquidem Ché­
rubim expandébant alas 
super locum arcre et pro­
tegébant arcam et vectes 
ejus désuper. 

~. Exaudisti, Domine, 
orationem servi tui, ut 
redificarem templum no­
mini tuo : * Bénedic et 
sanctifica domum istam 
in sempitérnum, Deus 
Israël. yr, Domine, qui 
custodis pactum cum ser­
vis tuis, qui ambulant 
coram te in toto corde 
suo. Bénedic. 

dans le Saint des saints, 
sous les ailes des Chérubins. 
Car les Chérubins étendaient 
leurs ailes au-dessus du lieu 
où était l'Arche, et ils cou­
vraient l'Arche et ses barres. 

~. Vous avez exaucé, Sei­
gneur, la demande de votre 
serviteur, d'édifier un tem­
ple à votre nom : * Bénissez 
et sanctifiez cette demeure 
à jamais, Dieu d'Israël. yr, 
Seigneur, qui gardez votre 
alliance avec ceux de vos 
serviteurs qui marchent de­
vant vous de tout leur cœur. 
Bénissez. 

Aux Octaves simples et à l'Office de la Ste Vierge 
du Samedi : Gloria Patri. Bénedic. 

LEÇON III 

Ibid., 9-12 

[La nuée entoure l'arche.) 

JN arca autem non erat QR il n'y avait dans 
âliud nisi dure tâbulre l'Arche que les deux 

lapidere, quas posuérat in tables de pierre que Moïse 
ea Moyses in Horeb, y avait mises sur !'Horeb, 
quando pépigit Dominus lorsque le Seigneur fit al­
fœdus cum filiis Israël, liance avec les enfants d'ls­
cum egrederéntur de ter- raël, aussitôt après leur 
ra lr.gypti. Factum est sortie d'Égypte. Lorsque les 
autem, cum exissent sa- prêtres furent sortis du 
cerdotes de sanctuario, sanctuaire, la nuée emplit 
nébula implévit domum la maison du Seigneur, et 
Domini, et non poterant les prêtres ne pouvaient y 
sacerdotes stare et minis- rester ni officier à cause 
trâre propter nébulam ; de la nuée; car la gloire du 
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impléverat enim gloria 
Domini domum Domini. 
Tune ait Salomon : D6-
minus dixit ut habitaret 
in nébula. 

~. Audi, Domine, 
hymnum et orationem, 
quam servus tuus orat 
coram te h6die : ut sint 
oculi tui apérti, et aures 
tua: inténta:, * Super 
domum istam die ac 
nocte. rr. Réspice, Do­
mine, de sanctuario tuo, 
et de excélso ca:lorum ha­
bitaculo. Super. Gloria 
Patri. Super. 

Seigneur avait empli la 
maison du Seigneur. Alors 
Salomon dit : « Le Seigneur 
a dit qu'il habiterait dans 
la nuée. » 

~. Écoutez, Seigneur, 
l'hymne et la prière que 
votre serviteur vous pré• 
sente aujourd'hui, pour que 
vos yeux soient ouverts et 
vos oreilles attentives, * 
Sur cette maison, jour et 
nuit. yr. Regardez, Seigneur, 
depuis votre sanctuaire et 
votre habitation au plus 
haut des cieux. Sur. Gloire 
au Père. Sur. 

AUX VEPRES 

yr. Vespertina oratio 
ascéndat ad te, Domine. 
~- Et descéndat super 
nos miseric6rdia tua. 

Ad. Magnif. Ant. Exau­
disti, Domine, * oratio­
nem servi tui, ut a:difi­
carem templum n6mini 
tuo. 

yr. Que la prière du soir 
monte vers vous, Seigneur. 
~. Et que descende sur 
nous votre miséricorde. 

A Magnif. Ant. Vous avez 
exaucé, Seigneur, la de­
mande de votre serviteur, 
d'élever un temple à votre 
nom. 

Oraison 

LARGIRE nobis, quœsu-
mus, Domine, sem­

per spiritum cogitandi 
quœ recta sunt, propitius 
et agéndi : ut, qui sine te 
esse non possumus, se­
cundum te vivere valea­
mus. Per Dominum. 
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A ccoRDEZ-Nous toujoun, 
dans votre bonté, Sei­

gneur, l'esprit qui nous fera 
penser et réaliser ce qui 
est droit, afin que ne pou­
vant exister sans vous, nous 
puissions vivre selon votre 
volonté. Par Notre Seigneur. 
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VIIIe DIMANCHE APRÈS LA PENTECOTE 
SEMI-DOUBLE 

AU Jer NOCTURNE 
LEÇON I 

De libro tértio Du troisième livre 
Regum des Rois 

Chapitre 9, r-14 
[Conséquences de la construction du temple:. 

Si Salomon est fidèle, il aura une dynastie sans fin.] 

f ACTUM est autem cum 
perfecisset Salomon 

redificium domus Do­
mini et redificium regis et 
omne quod optaverat et 
voluerat fücere, apparuit 
ei D6minus secunào, si­
eut apparuerat ei in Ga­
baon. Dixitque D6minus 
ad eum : Exaudivi orati6-
nem tuam et depreca­
ti6nem tuam, quam de­
precâtus es coram me ; 
sanctificâvi domum hanc, 
quam redificâsti, ut p6ne­
rem nomen meum ibi in 
sempitérnum ; et erunt 
6culi mei et cor meum ibi 
cunctis diébus. Tu quo­
que, si ambulaveris co­
ram me, sicut ambulâvit 
pater tuus in simplicitâte 
cordis et in requitate, et 
féceris 6mnia qure prre­
cépi tibi et legitima mea 
et judicia mea servâveris, 
ponam thronum regni 
tui super Israël in sempi­
térnum, sicut locutus sum 
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QR il arriva que Salomon 
ayant achevé de bâtir 

la maison du Seigneur, le 
palais du roi, et tout ce 
qu'il avait souhaité et voulu 
faire, le Seigneur lui appa­
rut une seconde fois, comme 
il lui avait apparu à Gabaon. 
Et le Seigneur lui dit : 
" J'ai exaucé ta prière et la 
supplication que tu m'as 
présentée. J'ai sanctifié cette 
Maison que tu as bâtie, 
pour y mettre mon nom à 
jamais ; et mes yeux et 
mon cœur y seront toujours. 
Quant à toi, si tu marches 
devant moi, comme a mar­
ché ton père, dans la sim­
plicité de cœur et la justice, 
si tu fais tout ce que je 
t'ai commandé, et si tu 
observes mes lois et mes 
commandements, j'établirai 
à jamais ton trône et ton 
règne sur Israël, selon que 
je l'ai promis à David ton 
père, en disant : Il y aura 
toujours de ta race quelque 
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David patri tuo dicens : 
Non auferétur vir de gé­
nere tuo de s6lio Israël. 

~. Prreparâte corda ves­
tra Domino, et servite 
illi soli : * Et liberâbit vos 
de mânibus inimic6rum 
vestr6rum. y. Converti­
mini ad eum in toto corde 
vestro, et auférte deos 
aliénos de médio vestri. 
Et. 

héritier assis sur le trône 
d'Israël. » 

~. Préparez vos cœurs 
au Seigneur et servez-le, 
lui seul ; * Et il vous libé­
rera des mains de vos enne­
mis. y. Tournez-vous vers 
lui de tout votre cœur, et 
enlevez les dieux étrangers 
d'au milieu de vous. Et. 

LEÇON II 
[Si Israël est infidèle, il sera captif.] 

SI autem aversi6ne avérsi 
fuéritis vos et filii 

vestri non sequéntes me 
nec custodiéntes man­
data mea et crerem6nias 
meas, quas prop6sui vo­
bis, sed abiéritis et co­
luéritis deos aliénos et 
adoravéritis eos ; âuferam 
Israël de superficie terra: 
quam dedi eis, et tem­
plum quod sanctificâvi 
n6mini meo projiciam a 
conspectu meo, eritque 
Israël in provérbium et 
in fâbulam cunctis p6-
pulis, et domus hrec erit 
in exémplum : omnis qui 
transierit per eam stupé­
bit et sibilâbit et dicet : 
Quare fecit D6minus sic 
terra: huic et d6mui huic? 
Et respondébunt : Quia 
dereliquérunt D6minum, 
Deum suum, qui eduxit 
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MAIS si vous vous détour-
nez de moi, toi et tes 

enfants, si vous cessez de 
me suivre et d'observer 
mes préceptes et les céré­
monies que je vous ai pres­
crites, et si vous allez servir 
et adorer des dieux étran­
gers, j'enlèverai Israël de la 
surface de la terre que je 
leur ai donnée, je rejetterai 
de moi ce temple que j'ai 
consacré à mon nom, et Is­
raël deviendra Je proverbe 
et ·1a fable de tous les 
peuples, et cette maison 
sera un exemple, et qui­
conque passera devant elle 
sera dans la stupeur, et 
sifflera, et dira : Pourquoi le 
Seigneur a-t-il ainsi traité 
cette terre et cette maison? 
Et l'on répondra : Parce 
qu'ils ont abandonné le 
Seigneur leur Dieu qui 
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patres eorum de terra avait tiré leurs pères de 
lr.gypti, et secuti sunt l'Égypte, et qu'ils ont suivi 
deos aliénos et adoravé- des dieux étrangers aux­
runt eos et coluérunt quels ils ont donné adora­
eos ; idcfrco induxit Do- tion et culte ; voilà pour­
minus super eos omne quoi le Seigneur a fait tom-
malum hoc. ber sur eux tous ces maux. 

~. Deus omnium exau- ~. Dieu exauce tous ceux 
ditor est : ipse m1s1t qui le prient ; c'est lui 
Ange!um suum, et tulit qui m'a envoyé son Ange et 
me de ovibus patris mei ; m'a pris aux troupeaux de 
* Et unxit me unctione mon père ; * Et il m'a oint 

de l'onction de sa miséri­
misericordire sure. t. Do- corde. t. C'est le Seigneur 
minus, qui eripuit me de qui m'a arraché de la gueule 
ore leonis, et de manu du lion et m'a délivré de 
béstire liberavit me. Et. l'atteinte de la bête. Et. 

LEÇON III 
[Salomon donne des villes à Hiram.] E XPLETIS autem annis VINGT ans s'étant passés, 

vigfnti postquam redi- pendant lesquels Salo-
ficaverat Salomon duas mon bâtit les deux maisons, 
domos, id est domum Do- c'est-à-dire la maison du 
mini et domum regis (Hi- Seigneur et la maison du roi, 
ram rege Tyri prrebénte Hiram, roi de Tyr, lui 
Salomoni ligna cédrina et fournissant tous les bois de 
abiégna et aurum juxta cèdre et de sapin, et l'or 
omne quod opus ha bue- selon le besoin qu'il en avait, 
rat), tune dedit Salomon Salomon donna à Hiram 
Hiram viginti oppida in vingt villes dans le pays de 
terra Galilrere. Et egréssus Galilée. Et Hiram vint de 
est Hiram de Tyro ut vi- Tyr pour voir ces villes que 
déret oppida, qua: déde- Salomon lui avait données, 
rat ei Salomon, et non mais elles ne lui plurent 
placuérunt ei, et ait : pas. Et il dit : « Sont-ce là, 
Hreccine sunt civitates, mon frère, les villes que 
quas dedisti mihi, frater? vous m'avez données? » Et 
Et appellavit eas terram il appela cette contrée la 
Chabul usque in diem Terre de Chabul, nom qui 

33 



VIII• DIMANCHE APR'ÈS LA PENTECOTE 

banc. Misit quoque lii- lui est derneuté jusqu'au­
ram ad regem Salom6nem jourd'hui. Hiram envoya 
centum vigfnti ·ralénta aussi au rçii Salomon cent 
auri. '7ingt talents d'or. 

Ri', D6minus, qui eri- R7, C'est le Seigneur qui 
puit me de ore le6nis, et m'a arraché de la gueule du 
de manu béstire liberavit lion et m'a délivré de l'at­
me, * Ipse me eripiet teinte de la bête;* C'est lui 
de manibus inimic6rum qui m'arrachera de la main 
me6rum. t. Misit Deus de mes ennemis. t. Dieu 
miseric6rdiam suam et a envoyé sa miséricorde et 
veritâtem suam : ânirnam sa vérité, et il a arraché mon 
meam eripuit de médio âme du milieu des lion­
catul6rum le6num. Ipse. ceaux. C'est lui. Gloire au 
Gl6ria Patti. Ipse. Père. C'est lui. 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 
Ex libro Du livre 

sancti Augustini de saint Augustin 
Epfscopi :f:vêque 

de Civitâte Dei sur la Cité de Dieu 

LivrJ 17, chap. 8, vers le milieu 
[Salomon, figure du Christ.] 

pAcTA est quidem non• QN a eu aussi, d~ns Salo-
nulla imago rei futu• 11?-on, quelque ~mage ~~ 

rre étiam in Salomône in l'avenir, ert ce qu'il a batt 
eo quod templum redifi- le T-~mp~e, qu'il a. jo~i d.e 

, . , . la paix, ainsi que l'md1qua1t 
c~v1t, et pacem habu1t se- son nom, car Salomon signi~ 
cu~dum noi:nen suum fie " pacifique ,, en latin, 
(Salomon qu1ppe pacffi- et qu'au début de son règne 
eus est Latine), et in il a étê admirablement digne 
ex6rdio regni sui mirabi- de louange. Mais il n'était 
liter laudâbilis fuit. Sed pas le Christ notre Seigneur; 
eâdem sua persona per il ne faisait que le représen~ 
umbram futuri prrenun- ter en sa propre personne, et 

comme une ombre de l'ave-
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tiabat étiam ipse Chris­
tum D6minum nostrum, 
non exhibébat. Unde 
quœdam de illo ita scripta 
sunt, quasi de ipso ista 
prœdicta sint, dum Scrip­
tura sancta étiam rebus 
gestis prophétans, quo­
dammodo in eo figuram 
delineat futur6rum. 

~. Percussit Saul mille, 
et David decem millia : 
* Quia maous D6mini 
erat cum illo, percussit 
Philisthœum et abstulit 
oppr6brium ex Israël. 
t. Nonne iste est David, 
de quo canébant in choro, 
dicéntes : Saul percussit 
mille, et David decem 
millia ? Quia. 

nir. C'est ainsi que des 
choses sont écrites de lui qui 
semblent être des prophé­
ties concernant le Christ : 
la Sainte Écriture prophé­
tisant au moyen de faits 
accomplis par Saiomon, et 
traçant pour ainsi dire en 
lui l'image de ce qui devait 
avoir lieu par la suite. 

~. Saül en a tué mille et 
David dix mille, * Parce 
que la main du Seigneur 
était avec David, il a frappé 
le Philistin, et il a effacé 
l'opprobre d'Israël. yr. Celui­
ci n'est-il pas David, dont 
on chantait en dansant : 
Saül en a tué mille, et 
David dix mille? Parce que. 

LEÇON V 
[Exemple.] 

NAM prœter libros di-
vfnœ hist6rire, ubi 

regnasse narratur, Psal­
mus étiam septuagésimus 
primus titulo n6minis 
ejus inscriptus est. In 
quo tam multa dicuntur, 
qure omnino ei convenire 
non possunt, Domino au­
tem Christo aptissima 
perspicuitate convéniunt: 
ut evidénter appareat, 
quod in illo figura qua­
liscumque adumbrata sit, 
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EN dehors des livres de 
la divine histoire où 

l'on raconte qu'il a régné, 
voyons le psaume soixante 
et onze, dont le titre porte 
son nom. Dans ce psaume 
il y a beaucoup de choses qui 
ne peuvent pas lui convenir, 
mais qui conviennent au 
Christ Seigneur avec une 
très frappante évidence. 
D'où il apparaît clairement 
qu'en Salomon la figure a été 
d'une certaine façon es-
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in isto autem ipsa véritas 
prresentata. 

R;'. Montes Gélboë, nec 
ros nec pluvia véniant 
super vos, * Ubi cecidé­
runt fortes Israël. fr. 
Omnes montes, qui estis 
in circuitu ejus, visiter 
D6minus ; a Gélboë au­
tem transeat. Ubi. 

quissée, tandis que dans le 
Christ c'est la vérité même 
qui est présentée. 

Ri'. Monts de Gelboé, que 
ni la rosée, ni la pluie ne 
descendent sur vous, * Là 
où sont tombés les forts 
d'Israël. fr. Que toutes les 
montagnes d'alentour soient 
visitées par le Seigneur, 
mais qu'il passe à côté de 
Gelboé. Là. 

LEÇON VI 
[Plus précisément : les limites de son royaume.] 

NOTUM est enim, qui-
bus términis regnum 

conclusum fuerit Salo­
m6nis, et tamen in eo 
Psalmo légitur, ut alia ta­
ceam : Dominabitur a 
mari usque ad mare, et a 
flumine usque ad tér­
minos orbis terrre : quod 
in Christo vidémus im­
pléri. A flumine quippe 
dominandi sumpsit ex6r­
dium, ubi baptizatus a 
Joanne, e6dem mons­
trante, cœpit agn6sci a 
discipulis, qui eum non 

QN sait en effet en quelles 
limites le royaume de 

Salomon était enfermé et 
cependant, pour ne rien 
dire d'autre, on lit dans ce 
Psaume : Il dominera d'une 
mer à l'autre, et du fleuve 
jusqu'aux extrémités de la 
terre 1, ce que nous voyons 
pleinement réalisé dans le 
Christ. Le début de sa do­
mination s'est levé du fleuve 
où il a été baptisé par Jean, 
qui l'a montré, et où il a 
commencé d'être connu par 
des disciples, qui l'ont appe-

l, Ps. 71, 8. - Il semble bien que ces )imites soient symboliques. La figure est 
empruntée aux limites naturelles de la Palestine, la Méditérranée à l'Ouest, la Mer 
Motte à l'Est, le torrent El Arisch au Sud, et les Monts du Liban qui ferment l'horizon 
au Nord. Cette petite étendue représente, dans cette formule poétique, les extrémités 
de la terre habitée, dans la direction des quatre points cardinaux et annonce l'uni­
versalité de l'extension géographique du règne du Messie. Cf. notre Cor11m1nlair1 
Us P1t1W11t1 du BriPiair,, T. h p. 449. 
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solum magistrum, verum 
étiam Dominum appel­
lavérunt. 

~. Ego te tuli de domo 
patris tui, dicit Dominus, 
et posui te pâscere gre­
gem populi mei : * Et 
fui tecum in omnibus, 
ubicumque ambulâsti,fir­
mans regnum tuum in 
retérnum. y, Fecique tibi 
nomen grande, juxta no­
men magnorum, qui sunt 
in terra : et réquiem dedi 
tibi ab omnibus inimicis 
tuis. Et. Gloria Patti. Et. 

lé non seulement Maître, 
mais Seigneur. 

~. C'est moi qui t'ai pris 
à la maison de ton père, 
dit le Seigneur, et t'ai mis 
pasteur du troupeau de 
mon peuple ; * Et j'ai été 
avec toi, partout où tu es 
allé, assurant ton règne à 
jamais. y. Je t'ai fait un 
grand nom, comme les 
noms des grands de la terre, 
et t'ai donné le repos du 
côté de tous tes ennemis. 
Et. Gloire au Père. Et. 

LUNDI 

LEÇON I 
De libro tértio 

Regum 
Du troisième livre 

des Rois 
Chapitre 10, 1-II 

[Visite de la reine de Saba.] S ED et regina Saba, au-
dita fama Salomonis 

in nomine Domini, venit 
tentâre eum in renigmâ­
tibus. Et ingréssa Je­
rusalem multo cum comi­
tâtu et divitiis, camélis 
portântibus aromata et 
aurum infinitum nimis 
et gemmas pretiosas, ve­
nit ad regem Salomonem 
et locuta est ei univérsa 
qure habébat in corde 
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LA reine de Saba, ayant 
appris la renommée que 

Salomon s'était acquise en 
vertu du nom du Seigneur, 
vint pour l'éprouver par 
des énigmes. Et étant entrée 
à Jérusalem avec une grande 
suite et de riches présents, 
avec des chameaux qui por­
taient des aromates, et une 
quantité infinie d'or et de 
pierres précieuses, elle se 
présenta devant le roi Salo­
mon, et lui découvrit tout 
ce qu'elle avait dans son 
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suo. Et docuit eam Salo­
mon omnia verba qure 
proposuerat ; non fuit 
sermo qui regem posset 
latére, et non respondé­
ret ei. 

~. Recordare, Domi­
ne, testaménti tui, et die 
Angelo percutiénti : Ces­
set jam manus tua, * Ut 
non desolétur terra, et ne 
perdas omnem animam 
vivam. yr. Ego sum qui 
peccavi, ego qui inique 
cgi : isti qui oves sunt, 
quid. fecérunt? Averta­
tur, obsecro, furor tuus, 
Domine, a populo tuo. 
Ut. 

cœur. Et Salomon l'instrui­
sit sur toutes les choses 
qu'elle lui avait proposées ; 
et il n'y eut aucune question 
que le roi ignorât, et sur 
laquelle il ne pût lui ré­
pondre. 

~. Souvenez-vous, Sei­
gneur, de votre alliance et 
dites à l' Ange qui nous 
frappe : Que ta main s'ar­
rête, * Pour que la terre 
ne soit pas désolée et que 
toute âme vivante ne périsse 
pas. yr. C'est moi qui ai 
péché; c'est moi qui ai 
mal agi ; mais ceux-ci, qui 
sont mes brebis, qu'ont-ils 
fait? Que votre colère, Sei­
gneurs, je vous en conjure, 
se détourne de votre peuple. 
Pour que. 

LEÇON II 
[Stupéfaction de la reine.] 

yroENS autem regina QR la reine de Saba, 
Saba omnem sapién- voyant toute la sagesse 

tiam Salomonis et do- de Saiomon, la maison qu'il 
mum, quam redificaverat, avait bâtie, les mets de sa 
et cibos mensre ejus et table, la demeure de ses offi­
habitacula servorum et ciers, le bel ordre avec le-

quel ils le servaient, la ma­
ord i ne s ministrântium gnificence de leurs vête­
vestésque eorum et pin- ments, ses échansons et les 
cérnas et holocâusta, qure holocaustes qu'il offrait dans 
offerébat in domo Do- la maison du Seigneur, 
mini, non habébat ultra était tout hors d'elle-même; 
spiritum ; dixitque ad re- et elle dit au roi : « C'était 
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gem : Verus est sen:no, 
quem audivi in terra mea 
super sermonibus tuis et 
super sapiéntia tua, et 
non credébam narrânti­
bus mihi, donec ipsa 
veni, et vidi 6culis meis, 
et probâvi quod média 
pars mihi nuntiâta non 
fuerit. Major est sapien­
tia et opera tua quam 
rumor quem audfvi. 

RI. Exaudisti, Domine, 
orationem servi tui, ut 
a!dificâl!em templum no­
mim tuo : * Bénedic et 
sanctifica domum istam 
in sempitérnum, Deus 
Israël. ;r. Domine, qui 
custodis pactum cum ser­
vis tuis, qui ambulant 
coram te in toto corde 
suo. Bénedic. 

bien vrai, ce qu'on m'av,aitr 
dit, dans mon royaume, de 
vos paroles et de votre 
sagesse; et je ne croyais 
pas ceux qui me faisaient 
ces récits, iusqu'à ce que 
je fusse venue moi-même, 
et que j'eusse vu de mes 
propres yeux, et constaté 
qu'on ne m'en avait pas 
dit. la moitié~ Votre sagesse 
et vos œuvres dépassent 
tout ce que la Jrenommée 
m'en avait appris. » 

~. Vous avez exaucé, Sei­
gneur, la demande de votre 
serviteur, d'édifier· un tem­
pJ.e à votre nom : "' Béniss.ez 
et sanctifiez cette demeure 
à jamais, Dieu d'Israël. y. 
Seigneur, qui gardez votre 
alliance avec ceux de vos 
serviteurs qui marchent de­
vant vous de tout leur cœur. 
Bénissez. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patri. 
Bénedic. 

LEÇON III 
[Conséquences.] 

BEAT! viri tui et HEUREUX vos gens, heu-
beâti servi tui, qui reux vos serviteurs, qui 

stant coram te semper et jouissent toujours de votre 
âudiunt sapiéntiam tuam. présence, et qui entendent 
Sit D6minus Deus tuus votre sagesse. Béni soit le 
benedictus, cui compla- Seigneur votre Dieu, qui 
cuisti, et posuit te super s'est complu en vous et 
thronum Israël, eo quod qui vous a fait asseoir sur 
diléxerit D6minus Israël le trône d'Israël, parce qu'il 
in sempitérnum, et cons- a aimé Israël pour jamais, 
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tituit te regem ut fâceres 
judicium et justitiam. De­
dit ergo regi centum vi­
ginti talénta auri et ar6-
mata multa nimis et gem­
mas preti6sas. Non sunt 
allâta ultra ar6mata tam 
multa quam ea qua: de­
dit regina Saba regi Sa­
lom6ni. Sed et classis 
Hiram, qua: portâbat au­
rum de Ophir, âttulit 
ex Ophir ligna thyina 
multa nimis et gemmas 
preti6sas. 

Ri'. Audi, Domine, 
hymnum et orati6nem, 
quam servus tuus orat 
coram te h6die : ut sint 
6culi tui apérti, et aures 
tua: inténta:, * Super 
domum istam die ac 
nocte. rr. Réspice, Do­
mine, de sanctuârio tuo, 
et de excélso ca:16rum 
habitâculo. Super. Gloria 
Patri. Super. 

et qu'il vous a établi roi 
pour régner avec équité et 
justice. » Elle donna ensuite 
au roi cent vingt talents d'or, 
une quantité infinie de par­
fums et de pierres pré­
cieuses. On n'a jamais ap­
porté depuis lors, à Jéru­
salem, tant de parfums que 
la reine de Saba en donna au 
roi Salomon. La flotte d'Hi­
ram, qui apportait l'or d'O­
phir, apporta aussi une 
grande quantité de bois très 
rares, et des pierres pré­
cieuses. 

R7. Écoutez, Seigneur, 
l'hymne et la prière que 
votre serviteur vous pré­
sente aujourd'hui, pour que 
vos yeux soient ouverts et 
vos oreilles attentives, * 
Sur cette maison, jour et 
nuit. yr. Regardez, Seigneur, 
depuis votre sanctuaire et 
votre habitation au plus 
haut des cieux. Sur. Gloire 
au Père. Sur. 

MARDI 

LEÇON I 
De libro tértio 

Regum 
Du troisième livre 

des Rois 
Chapitre II, 1-12 

[Femmes étrangères de Salomon.] 

REX autem Salomon QR le roi Salomon aima 
adamâvit mulieres beaucoup de femmea 
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alienigenas multas, filiam 
quoque Pharaonis et 
Moabitidas et Ammo­
nitidas, Idumreas et 
Sidonias et Hethreas, de 
géntibus super quibus 
dixit Dominus filiis Is­
raël : Non ingrediémini 
ad eas, neque de illis in­
grediéntur ad vestras ; 
certissime enim avér­
tent corda vestra ut se­
quâmini deos eârum. His 
itaque copulâtus est Sa­
lomon ardentissimo amo­
re : fueruntque ei uxores 
quasi reginre septingéntre 
et concubinre trecéntre ; 
et avertérunt mulieres 
cor ejus. Cumque jam 
esset senex, depravâtum 
est cor ejus per mulieres 
ut sequerétur deos alié­
nos ; nec erat cor ejus 
perféctum cum Domino 
Deo suo sicut cor Da­
vid patris ejus. 

~. Domine, si convér­
sus fuerit populus tuus, 
et orâverit ad sanctuâ­
rium tuum : * Tu exâu­
dies de crelo, Domine, et 
libera eos de mânibus ini­
mic6rum su6rum. yr. Si 
peccâverit in te p6pulus 
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étrangères, même la fille 
du Pharaon, des femmes de 
Moab et d' Ammon, des 
femmes d'ldumée, des Sido­
niennes et des Héthéennes, 
appartenant aux nations 
dont le Seigneur avait dit 
aux enfants d'Israël : "Vous 
n'en prendrez point les 
femmes, et vos filles n'en 
épouseront point les hom­
mes ; car elles vous perver­
tiraient très certainement le 
cœur, pour vous faire ado­
rer leurs dieux. » Salomon 
s'attacha donc à ces femmes 
avec une passion très ar­
dente, et il eut sept cents 
femmes traitées comme rei­
nes, et trois cents qui 
étaient ses concubines, et 
ces femmes lui pervertirent 
le cœur. Et lorsqu'il était 
déjà vieux, les femmes lui 
corrompirent le cœur, pour 
lui faire suivre les dieux 
étrangers ; et son cœur 
n'était plus parfait devant 
le Seigneur son Dieu, com­
me avait été le cœur de Da­
vid son père. 

~. Seigneur, si votre 
peuple se tourne et prie 
du côté de ce sanctuaire, * 
Vous l'exaucerez du haut 
du ciel, et libérez-le des 
mains de ses ennemis. yr. Si 
votre peuple a péché contre 
vous et que, converti, il 
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tuus, et -convérsus égerit 
pœniténtiam, veniénsque 
oraverit in isto loco. Tu. 

fasse pénitence et viClllle 
prier en ce lieu. Vous. 

LEÇON II 
[Son idolâtrie.] 

SED colébat Salomon As­
târthen deam Sido­

niérum et Moloch id6-
lum Ammonitârum. Fe­
citque Salomon quod non 
placuerat coram D.6mi­
no, et non adimplévit ut 
sequerétur Déminum ·si­
cut David pater ejus. 
Tune redificavit Salomon 
fanum Chamos id6lo 
Moab in monte, ,qui est 
contra J erusalem, et Mo­
loch idélo :fili6rum Am­
mon. Atque in hune mo­
dum fecit univérsis ux6-
ribus suis alienigenis, qua: 
adolébant thura et immo­
làbant diis suis. 

~. Factum est, dum t61-
ieret D6minus Eliam per 
tùrbinem in crelum, * 
Eliséus clama:bat, dicens : 
Pater ·mi, pater mi, currus 
Israël, et auriga ejus. 
fr. Cumque pérgerent, et 
incedéntes sermocinarén­
tur, ecce currus fgneus 
,et equi ignei divisérunt 
utrùrnque, et ascéndit 
Elias per türbinern in 
crelum. Eliséus. 
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M AlS Salomon adorait As­
. · tarté, déesse des Sido­
niens, -et Moloch, l'idole des 
Ammonites, et :Salomon fit 
ce qui n'était point agréable 
au Seigneur et ,ne suivit 
point le Seigneur parfai­
tement, comme avait fait 
David son père. Salomon 
bâtit alors un temple à 
Chamos, idole des Moa­
bites, sur 1a montagne qui 
esr vis-à-vis ,de Jérusalem, et 
:à Moloch, l'idole des enfants 
,d' Ammon. Et il en fit 
de même pour toutes ses 
femmes étrangères qui brû­
laient de l'encens et sacri­
fiaient à leurs dieux. 

~- Et il arriva qu'au mo­
ment où le Seigneur •em­
portait Élie dans un tour­
billon, vers le del, * Élisèe 
criait en disant : Mon père, 
mon père, char d'Israël et 
·son c0nd ucteur. y. Tandis 
qu'ils cheminaient et tout 
en marchant parlai.ellt en­
·sem:ble, voici qu'um cluar de 
feu et des ·chevaux ,ale feu 
les séparèr-11:, ,et Élie mom.ta 
dans un .tourbillon viers :lie 
-eiel. Élisée. 
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Aux Octaves et Fête a de rite simple: Gl6ria Patri Eliséus. 
LEÇON III 

[Le Seigneur annonce le schisme.] 

JGITUR irâtus est Do-
minus Salom6ni, quod 

avérsa esset mens ejus 
a Domino Deo Israël, qui 
apparûerat ei secundo et 
prrecéperat de verbo hoc 
ne sequerétur deos alié­
nos, et non custodfvit 
qua: mandâvit ei Domi­
nus. Dixit itaque Domi­
nus Salomoni : Quia ha­
buisti hoc apud te et non 
custodisti pactum meum 
et prrecépta mea, qua: 
mandâvi tibi, disrûmpens 
scindam regnum tuum 
et dabo illud servo tuo. 
Verumtamen in diébus 
tuis non fâciam, propter 
David patrem tuum. 

R?. Ego te tuli de domo 
patris tui, dicit Dominus, 
et p6sui te pascere gre­
gem populi mei : * Et 
fui tecum in omnibus, 
ubicûmque ambulâsti, fir­
mans regnum tuum in a:­
térnum. t. Fecfque tibi 
nomen grande, juxta no­
men magnorum, qui sunt 
in terra : et réquiem dedi 
tibi ab omnibus inimfcis 
tuis. Et. Gloria Patri. Et. 
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LE Seigneur s'irrita donc 
contre Salomon, de ce 

que son esprit s'était dé­
tourné du Seigneur Dieu 
d'Israël qui lui était apparu 
une seconde fois, et qui lui 
avait défendu expressément 
d'adorer les dieux étrangers; 
et de ce qu'il n'avait point 
observé ce que le Seigneur 
lui avait commandé. Le 
Seigneur dit donc à Salo­
mon : « Parce que tu t'es 
ainsi conduit et n'as pas 
observé mon alliance et 
les commandements que je 
t'avais faits, je déchirerai 
et diviserai ton royaume 
et je le donnerai à l'un 
de tes serviteurs. Néan­
moins je ne le ferai pas 
pendant ta vie, à cause de 
David ton père. » 

rq, C'est moi qui t'ai 
pris à la maison de ton 
père, dit le Seigneur, et 
t'ai mis pasteur du troupeau 
de mon peuple : * Et j'ai 
été avec toi partout où tu 
es allé, assurant ton règne 
à jamais. jr. Je t'ai fait un 
grand nom, comme les 
noms des grands de la 
terre, et t'ai donné le repos 
du côté de tous tes enne­
mis. Et. Gloire au Père. Et. 
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MERCREDI 

LEÇON I 
De libro tértio 

Regum 
Du troisième livre 

des Rois 
Chapitre 11, 26-34 

[Fin du règne de Salomon; révoltes du préfet Jéroboam.] 

JEROBOAM quoque 
filius Nabat Ephra­

threus de Saréda servus 
Salom6nis, cujus mater 
erat nomine Sarva mulier 
vidua, levâvit manum 
contra regem. Et hrec est 
causa rebelli6nis advérsus 
eum, quia Salomon redi­
ficâvit Mello et corequa­
vit vorâginem civitâtis 
David patris sui. Erat 
autem J er6boam vir for­
tis et potens ; vidénsque 
Salomon adolescéntem 
bonre indolis et indus­
trium, constituerat eum 
prreféctum super tributa 
dom us Joseph. 

Ri'. Peccavi super nu­
merum aréna: maris, et 
multiplicâta sunt peccâta 
mea ; et non sum dignus 
vidére altitudinem creli 
prre multitudine iniqui­
tatis mere : qu6niam irri­
tavi iram tuam, * Et 
malum coram te feci. 

J BROBOAM, fils de Nabat, 
Ephratéen de Saréda, 

serviteur de Salomon, dont 
la mère était une veuve nom­
mée Sarva, se souleva aussi 
contre le roi. Et la cause de 
sa révolte contre ce prince 
vint de ce que Salomon 
avait bâti Mello, et avait 
comblé le ravin qui était 
dans la ville de David son 
père. Or Jéroboam était un 
homme fort et puissant ; et 
Salomon voyant que c'était 
un jeune homme intelligent 
et très capable en affaires, 
lui avait donné la préfecture 
des contributions de toute 
la Maison de Joseph 1• 

Ri'. J'ai péché, et plus que 
les grains de sable de la 
mer se sont multipliés mes 
péchés ; et à cause de la 
multitude de mon iniquité, 
je ne suis pas digne de voir 
les hauteurs du ciel, car 
j'ai excité votre colère, * 
Et j'ai fait le mal devant 

1. Les travaux de Salomon furent sans doute l'occ.asion d'une majoration de 
prestations en nature et en argent, qui provoqua Ica protestations du préfet des 
contributiom. 
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t. Qu6niam iniq~itâtem 
meam ego cognosco 
et delictum meum contra 
me est semper, quia tibi 
soli peccavi. Et. 

vous. t. Car je connais mon 
iniquité et mon péché est 
toujours devant moi, parce 
que contre vous seul j'ai 
péché. Et. 

LEÇON Il 
[Ahlas annonce à Jérusalem le pouvoir sur dix tribus.] 

f ACTUM est igitur in 
témpore illo, ut Je­

r6boam egrederétur de 
J erusalem, et inveniret 
eum Ahias Silonites pro­
phéta in via opértus pâl­
lio novo ; erant autem 
duo tantum in agro. Ap­
prehendénsque Ahias pal­
lium suum novum, quo 
coopértus erat, scidit in 
du6decim partes. et ait 
ad Jer6boam : Toile tibi 
decem scissuras; hrec 
enim dicit D6minus Deus 
Israël : Ecce ego sein­
dam regnum de manu 
Salomonis et dabo tibi 
decem tribus. 

~. Exaudisti, Domine, 
orationem servi tui, ut 
redificârem templum no­
mini tuo : * Bénedic et 
sanctifica domum istam 
in sempitérnum, Deus 
Israël. t. Domine, qui 
custodis pactum cum ser­
vis tuis, qui ambulant 
coram te in toto corde 
suo. Bénedic. 
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JL arriva donc en ce même 
temps que Jéroboam sor­

tant de Jérusalem, le pro­
phète Ahias, Silonite, ayant 
sur lui un manteau neuf, 
le rencontra sur le chemin. 
Ils n'étaient qu'eux deux 
dans les champs. Et Ahias, 
prenant le manteau neuf 
qu'il avait sur lui, le coupa 
en douze pans, et dit à 
Jéroboam : « Prends dix 
pans pour toi ; car voici 
ce que dit le Seigneur Dieu 
d'Israël : Je séparerai une 
part du royaume de la main 
de Salomon, et je t'en don­
nerai dix tribus. » 

~. Vous avez exaucé, 
Seigneur, la demande de 
votre serviteur, d'édifier un 
temple à votre nom : * Bé­
nissez et sanctifiez cette 
demeure à jamais, Dieu d'Is­
raël. t. Seigneur, qui gardez 
votre alliance avec ceux de 
vos serviteurs qui marchent 
devant vous de tout leur 
cœur. Bénissez. 
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Aux Oc:taves et Fêtes de rite simple : Gl6ria Patri. 
Bénedic. 

LEÇON III 
Ibid., 40-43 

[Faute de Jéroboam ; mort de Salomon.] 

yoLUIT ergo Salomon 
interficere Jer6-

boam, qui surréxit et 
aufugit in lBgyptum ad 
Sesac regem lBgypti et 
fuit in lBgypto usque ad 
mortem Salom6nis. Ré­
liquum autem verborum 
Salomonis et omnia qure 
fecit, et sapiéntia ejus, 
ecce univérsa scripta sunt 
in libro verborum diérum 
Salom6nis. Dies autem, 
quos regnavit Salomon 
in Jerusalem super om• 
nem Israël, quadraginta 
anni sunt. Dormivitque 
Salomon cum pâtribus 
suis et sepultus est in 
civitâte David patris sui 
regnavitque Roboam fi­
lius ejus pro eo. 

R!, Audi, Domine,hym­
num et orati6nem, quam 
servus tuus orat coram 
te h6die : ut sint 6culi tui 
apérti, et aures ture in­
téntre, * Super domum 
istam die ac nocte. yr. 
Réspice, Domine, de sanc­
tuario tuo, et de excélso 
crel6rum habitaculo. Su­
per. Gloria Patri. Super. 

SALOMON voulut donc faire 
mourir Jéroboam ; mais 

celui-ci s'enfuit en Égypte, 
vers Sésac, roi d'Égypte, 
et y demeura jusqu'à la 
mort de Salomon. Tout le 
reste des actions de Salo­
mon, tout ce qu'il a fait, 
et tout ce qui regarde sa 
sagesse, est écrit dans le 
livre du règne de Salomon. 
Le temps pendant lequel il 
régna dans Jérusalem sur 
tout Israël fut de quarante 
ans. Et Salomon s'endormit 
avec ses pères, et il fut ense­
veli dans la ville de David 
son père ; et Roboam son 
fils lui succéda. 

Il;'. Écoutez, Seigneur, 
l'hymne et la prière que 
votre serviteur vous pré· 
sente aujourd'hui, pour que 
vos yeux soient ouverts et 
vos oreilles attentives, * 
Sur cette maison, jour et 
nuit. jr. Regardez, Sei­
gneur, depuis votre sanc­
tuaire et votre habitation 
au plus haut des cieux. 
Sur. Gloire au Père. Sur. 



JEUDI 

JEUDI 
LEÇON I 

De libro tértio 
Regum 

Du troisième livre 
des Rois 

Chapitre 12, 1-8 
[Requête du peuple au roi Roboam]. 

VENIT autem Roboam 
in Sichem; illuc enim 

congregâtus erat omnis 
Israël ad constituéndum 
eum regem. At vero Je­
roboam filius Nabat, cum 
adhuc esset in lEgypto 
profugus a fâcie regis Sa­
lomonis, audita morte 
ejus, revérsus est de lE­
gypto. Miseruntque et 
vocavérunt eum. Venit 
ergo Jeroboam et omnis 
multitudo Israël, et lo­
cuti sunt ad Roboam di­
céntes : Pater tuus duris­
simum jugum imposuit 
nobis; tu itaque nunc 
imminue pâululum de 
império patris tui duris­
simo et de jugo gravis­
simo, quod imposuit no­
bis, et serviémus tibi. 
Qui ait eis : Ite usque ad 
tértium diem, et reverti­
mini ad me. 

~. Prreparâte corda ves­
tra Domino, et servite 
illi soli : * Et liberabit vos 
de mânibus inimicorum 
vestrorum. t. Converti­
mini ad eum in toto 
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A LORS Roboam vint à Si-
chem, car tout Israël 

s'était assemblé pour l'éta­
blir roi. Mais Jéroboam fils 
de Nabat, qui était encore 
en Égypte, où il s'était réfu­
gié loin du roi Salomon, 
ayant appris sa mort, revint 
de l'Égypte, et on envoya 
vers lui et on le rappela. 
Jéroboam vint donc avec 
tout le peuple d'Israël trou­
ver Roboam, et ils lui 
dirent : « Votre père nous 
a imposé un joug très dur ; 
diminuez donc maintenant 
un peu les exigences très 
dures de votre père, et 
les charges très pesantes 
qu'il nous a imposées et 
nous vous servirons. » Ro­
boam leur répondit : « Allez, 
et dans trois jours revenez 
me trouver. » 

~. Préparez vos cœurs au 
Seigneur et servez-le, lui 
seul ; * Et il vous libérera 
des mains de vos ennemis. 
yr. Tournez-vous vers lui 
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corde vestro, et auférte 
deos aliénos de médio 
vestri. Et. 

de tout votre cœur, et enle­
vez les dieux étrangers d'au 
milieu de vous. Et. 

LEÇON II 
[Roboam consulte les vieillards, puis ses compagnons.] 

CUMQUE abiisset popu-
lus, iniit consilium 

rex Roboam cum senio­
ribus, qui assistébant co­
ram Salomone patre ejus, 
cum adhuc viveret, et 
ait : Quod datis mihi 
consilium ut respondeam 
populo huic? Qui dixé­
runt ei : Si h6die obe­
dieris populo huic et 
servieris et petiti6ni e6-
rum césseris locutusque 
fueris ad eos verba lénia, 
erunt tibi servi cunctis 
diébus. Qui dereliquit 
consilium senum, quod 
déderant ei, et adhibuit 
adolescéntes, qui nutriti 
fuerant cum eo et assis­
té bant illi. 

~. Deus omnium exau­
ditor est : ipse misit 
Angelum suum, et tulit 
me de ovibus patris mei ; 
* Et unxit me unctione 
misericordire sure. fi. Do­
minus, qui eripuit me de 
ore leonis, et de manu 
béstire liberâvit me. Et. 

LE peuple s'étant retiré, le 
roi Roboam tint conseil 

avec les vieillards qui assis­
taient Salomon son père 
lorsqu'il vivait encore, et il 
leur dit : « Quelle réponse 
me conseillez-vous de faire 
à ce peuple? » Ils lui' répon­
dirent : « Si vous obéissez 
maintenant à ce peuple, 
si vous vous soumettez à 
eux, et si vous vous rendez 
à leur demande en leur 
parlant avec douceur, ils 
s'attacheront pour toujours 
à votre service. » Mais Ro­
boam n'approuvant pas le 
conseil que les vieillards 
lui avaient donné, voulut 
consulter les jeunes gens 
qui avaient été nourris avec 
lui et qui l'entouraient. 

~. Dieu exauce tous ceux 
qui le prient ; c'est lui qui 
m'a envoyé son Ange et m'a 
pris aux troupeaux de mon 
père : * Et il m'a oint de 
l'onction de sa miséricorde. 
"/1. C'est le Seigneur qui 
m'a arraché à la gueule du 
lion et m'a délivré de l'at­
teinte de la bête. Et. 

Au:ii: Octaves et Fêtes de rite simple : GI6ria Patri. Et. 
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LEÇON III 
[Rcboam répond durement au peuple.] 

RESPONDITQUE rex 
populo dura, dere­

licto consilio seniorum 
quod ei déderant, et lo­
cutus est eis secundum 
consllium juvenum di­
cens : Pater meus aggra­
vâvit jugum vestrum, ego 
autem addam jugo ves­
tro ; pater meus cecidit 
vos flagéllis, ego autem 
credam vos scorpionibus. 
Et non acquiévit rex 
populo, quoniam aversâ­
tus fuerat eum Dominus, 
ut suscitâret verbum su­
um, quod locutus fuerat 
in manu Ahire Silonitre 
ad Jeroboam fllium Na­
bat. Videns itaque po­
pulus, quod noluisset eos 
audire rex, respondit ei 
dicens : Qure nobis pars 
in David? vel qure herédi­
tas in filio Isai? 

Ri'. Dominus, qui eri­
puit me de ore leonis, et 
de manu béstire liberâ­
vit me, * Ipse me eri­
piet de mânibus inimi­
corum meorum. t. Misit 
Deus misericordiam 
suam et veritâtem suam : 
ânimam meam eripuit de 
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ET le roi répondit dure-
ment au peuple, et 

abandonnant le conseil que 
les vieillards lui avaient 
donné, il leur parla selon 
le conseil des jeunes gens, 
et il leur dit : « Mon père 
vous a imposé un joug pe­
sant ; mais moi je le rendrai 
encore plus lourd. Mon 
père vous a châtiés avec 
des fouets ; mais moi je 
vous châtierai avec des 
verges de fer. » Et le roi ne 
se rendit point à la volonté 
du peuple, parce que le 
Seigneur s'était détourné de 
lui, dans sa colère, pour 
vérifier la parole qu'il avait 
dite à Jéroboam, fils de 
Nabat, par Ahias le Silo­
nite. Le peuple, voyant 
que le roi n'avait pas voulu 
l'écouter, lui répondit 
« Qui nous lie à David? 
Quelle commune hérédité 
avons-nous avec le fils 
d'Isaï? » 

Ri'. C'est le Seigneur qui 
m'a arraché à la gueule du 
lion et m'a délivré de l'at­
teinte de la bête ; * C'est 
lui qui m'arrachera à la 
main de mes ennemis. jl. 
Dieu a envoyé sa miséri­
corde et sa vérité, et il a 
arraché mon âme du milieu 
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médio catul6rum le6num. 
Ipse. Gloria Patri. lpse. 

des lionceaux. C'est lui. 
Gloire au Père. C'est lui. 

VENDREDI 

LEÇON I 

De libro tertio 
Regum 

.Du troisième -1,iv:re 
des Rois 

Chapitre 14, 5-12 
[Alùas reçoit la femme de Jéroboam.] 

DIXIT autem D6minus 
ad Ahiam : Ecce 

uxor .J eroboam ingrédi­
tur ut consulat te super 
filio suo, qui regr6tat : hrec 
et hrec loquéris ei. Gum 
.ergo illa .intrâret et dis­
.simulâret se esse qure 
-er.at, audivit Ahias .s6ni­
tum pedum ejus intro­
ëuntis per 6stium et ait ; 
1-ngrédere, uxor Jero­
boam ; quare âliam te 
.esse simulas? Ego autem 
-missus sum ad te durus 
nuntius. 

~- iPercussit Saul ,mille 
et David decem millia .: 
* Quia manus D6mini 
.erat cum illo : percussit 
.Phili-stha:um, et âbstul±t 
,opprobrium ex Istaël. 
'/1. Nonne iste est David, 
de quo canébant in -cho­
I-O, dicéntes : Saul per­
cussit mille, et Da11id 
decem millia ? Quia. 
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LE Seigneur dit à Ahias : 
« Voici la femme de 

Jéroboam, qui vient te con­
sulter .s.ur son fils qui est 
malade ; voici ce que tu 
lui diras. • Comme la 
femme de Jéroboam entrait 
en dissimulant qui elle était, 
.Ahias ·entendit le bruit de 
ses pas lorsqu'elle entrait 
.par la porte, et il lui dit ,: 
• Entre, femme .de J éro­
boam : pourquoi .essayer de 
te faire passer pour une 
autre? Pour moi, je 11uis 
,chargé pour toi d'un -dur 
message. • 

~. -Saül •en a tue ·mille et 
David dix mill<;, •* Parce 
.que :la main -du -Seigneur 
était avec David, .il .a frl!Ppé 
.le Philistin, et jJ .a effa­
cé l'opprobre d'Israël. :fr. 
Celui-ci n'est~il pas David, 
dont on chantait en dan­
sant : Saül en -a tué mille, 
-et Diwid dix ,mille.? Parce 
-que. 
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LEÇON II 
[Reproches à Jéroboam.] 

VADE et die Jer6boam : 
Hrec dicit D6minus, 

Deus Israël : Quia exal­
tavi te de méd.io populi 
et dedi te ducem super 
p6pulum meum Israël et 
scidi regnum domus Da­
vid et dedi illud tibi, et 
non fuisti sicut servus 
meus David, qui custo­
divit mandata mea et 
secutus est me in toto 
corde suo, fâciens quod 
placitum esset in con­
spéctu meo; sed opera tus 
es mala super omnes, qui 
fuérunt ante te, et fecisti 
tibi deos aliénos et con­
flâtiles, ut me ad iracûn­
diam provocâres ; me au­
tem projecisti post cor­
pus tuum. 

~. Montes Gélboë, nec 
ros nec phivia véniant 
super vos, * Ubi cecidé­
runt fortes Israël. yr. 
Omnes montes, qui estis 
in circuitu ejus, visitet 
D6minus ; a Gélboë au­
tem trânseat. Ubi. 

V A et dis à Jéroboam : 
Voici ce que dit le Sei­

gneur, le Dieu d'Israël : 
Je t'ai élevé du milieu du 
peuple, je t'ai établi chef de 
mon peuple d'Israël, j'ai 
séparé une part du royaume 
de la maison de David, et 
je te l'ai donnée ; et tu n'as 
pas été comme mon servi­
teur David, qui a observé 
mes commandements, et 
m'a suivi de tout son cœur 
en faisant ce qui était 
agréable à mes yeux; mais tu 
as fait plus de mal que tous 
ceux qui ont été avant toi, 
et tu t'es fait des dieux 
étrangers en métal fondu, 
pour provoquer ma colère, 
et tu m'as rejeté derrière 
toi. » 

~. Monts de Gelboé, que 
ni la rosée, ni la pluie ne 
d~scendent sur vous, * 
Là où sont tombés les 
forts d'Israël. yr, Que toutes 
les montagnes d'alentour 
soient visitées par le Sei­
gneur, mais qu'il passe 
à côté de Gelboé. Là. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gl6ria Patri. Ubi. 
LEÇON III 

[Annonce des punitions.] 

JDCIRCO ecce ego indu- C'EST pourquoi je ferai 
cam mala super do- tomber toutes sortes 

mum Jer6boam et per- de maux sur la maison de 
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cutiam de Jer6boam min­
géntem ad parietem et 
clausum et novissimum 
in Israël; et mundâbo 
reliquias dom us J er6-
boam, sicut mundâri so­
let fimus usque ad pu­
rum. Qui m6rtui fuerint 
de Jer6boam in civitâte, 
c6medent eos canes ; qui 
autem m6rtui fuerint in 
agro, vorâbunt eos aves 
creli : quia Dominus locu­
tus est. Tu igitur surge et 
vade in domum tuam, et 
in ipso introitu pedum 
tuorum in urbem morié­
tur puer. 

~. Ego te tuli de domo 
patris tui, dicit Dominus, 
et p6sui te pascere gre­
gem populi mei : * Et 
fui tecum in omnibus 
ubicumque ambulâsti,fir­
mans regnum tuum in 
retérnum. '/1. Fecique tibi 
nomen grande, juxta no­
men magnorum, qui sunt 
in terra : et réquiem dedi 
tibi ab omnibus inimicis 
tuis. Et. Gloria Patri. Et. 

Jéroboam, et je frapperai 
les mâles qui appartiennent 
à Jéroboam, !'enfermé aussi 
bien que le dernier en 
Israël 1 ; et je balaierai les 
restes de la maison de J éro­
boam, comme on a cou­
tume de balayer le fumier, 
jusqu'à ce qu'il n'en reste 
plus rien. Ceux de J éro­
boam qui mourront dans 
la ville seront mangés par 
les chiens, et ceux qui mour­
ront à la campagne seront 
dévorés par les oiseaux du 
ciel ; car c'est le Seigneur 
qui a parlé. Lève-toi donc, 
et va dans ta maison ; et 
à l'instant même où tu 
mettras les pieds dans la 
ville, l'enfant mourra. » 

~. C'est moi qui t'ai pris 
à la maison de ton père, 
dit le Seigneur, et t'ai mis 
pasteur du troupeau de 
mon peuple : * Et j'ai été 
avec toi partout où tu es 
allé, assurant ton règne à 
jamais. '/1. Je t'ai fait un 
grand nom, comme les 
noms des grands de la 
terre, et t'ai donné le repos 
du côté de tous tes ennemis. 
Et. Gloire au Père. Et. 

1. C/011111!11,I no,,iuim11111. Formule proverbiale pour dire: tous périront sana aucune 
exception, même ceux qu'on devrait oublier, parce qu'on ne les voit pas, ou parce 
qu•ils sont individus sana importance. Œ. Dom ÙLMET, De11llro,v;m1, XXIl,,,.36, 
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SAMEDI 

LEÇON I 

De libro tértio 
Regum 

Du troisième livre 
des Rois 

Chapitre 18, 21-27 

[Il faut choisir entre Baal et le Seigneur.) 

A CCEDENS autem Elias 
ad omnem p6pulum 

ait : Usquequo claudi­
catis in duas partes? Si 
D6minus est Deus, se­
quimini eum ; si autem 
Baal, sequimini illum. 
Et non resp6ndit ei p6-
pulus verbum. Et ait 
rursus Elias ad p6pu­
lum : Ego remansi pro­
phéta D6mini solus, pro­
phétie autem Baal qua­
dringénti et quinquaginta 
viri sunt. 

~- Peccavi super nu­
merum arénie maris, et 
multiplicata sunt pec­
cata mea : et non sum 
dignus vidére altitudi­
nem cieli prie multitu­
dine iniquitatis meie : 
qu6niam irritavi iram 
tuam, * Et malum coram 
te feci. '/1. Qu6niam ini­
quitatem meam ego co­
gn6sco : et delictum me­
um contra me est sem­
per, quia tibi soli pec­
cavi. Et. 
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A LORS Élie s'approcha de 
tout le peuple, et dit : 

• Jusques à quand serez­
vous comme un homme 
qui boite des deux côtés ? 
Si le Seigneur est Dieu, 
suivez-le ; si Baal est Dieu, 
suivez-le. » Et le peuple ne 
lui répondit pas un seul 
mot. Élie dit encore au 
peuple : « Je suis demeuré 
seul prophète du Seigneur, 
tandis que les prophètes de 
Baal sont au nombre de 
quatre cent cinquante. » 

~. J'ai péché, et plus que 
les grains de sable de la 
mer se sont multipliés mes 
péchés ; et à cause de la 
multitude de mon iniquité, 
je ne suis pas digne de voir 
les hauteurs du ciel, car 
j'ai excité votre colère, * 
Et j'ai fait le mal devant 
vous. yr. Car je connais 
mon iniquité, et mon péché 
est toujours devant moi, 
parce que contre vous seul 
j'ai péché. Et. 
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LEÇON II 
[Elie propose une épreuve.] 

DENTUR nobis duo bo-
ves ; et illi éligant 

sibi bovem unum, et in 
frusta credéntes ponant 
super ligna, ignem au­
tem non supponant ; et 
ego fâciam bovem âlte­
rum et imponam super 
ligna, ignem autem non 
supponam. Invocâte no­
mina deorum vestrorum 
et ego invocâbo nomen 
D6mini mei ; et Deus, 
qui exaudierit per ignem, 
ipse sit Deus. Respon­
dens omnis populus ait : 
Optiina propositio. 

~. Exaudisti, Domine, 
otationem servi tui, ut 
a:dificârem templum no­
mini tuo : * Bénédic et 
sanctifica domum istam 
in sempitérnum, Deus Is· 
raël. f. Domine, qui 
cust6dis pactum cum ser~ 
vis tuis, qui ambulant 
coram te in toto corde suo. 
Bénedic. 

QU'ON nous donne deux 
bœufs, et qu'ils en 

choisissent un pour eux, et 
que, l'ayant coupé par mor­
ceaux, ils le placent sur le 
bois sans mettre de feu 
par dessous; et moi je 
prendrai l'autre bœuf, et 
le mettant aussi sur le bois 
je ne mettrai pas non plus 
de feu au-dessous. Invoquez 
le nom de vos dieux, et 
moi j'invoquerai le nom de 
mon Seigneur, et que le 
Dieu qui répondra par le 
feu soit reconnu pour Dieu. » 
Tout le peuple répondit : 
• Excellente proposition. • 

~- Vous avez exaucé, Sei­
gneur, la demande de vôtre 
serviteur, d'édifier un tem­
ple à votre nom : * Bénis­
sez et sanctifiez cette de­
meure à jamais, Dieu d'Is­
raël. f. Seigneur, qui gar­
dez votre alliance avec ceux 
de vos serviteurs qui mar­
chent devant vous de tout 
leur cœur. Bénissez. 

Aux Octaves de rite simple et à l'Office de la Ste Vierge 
du Samedi : Gl6ria Patri. Bénedic. 

LEÇON III 
[Échec des prophètes de Baal.] 

DIXIT ergo Elias pro- ELIH dit donc aux pro~ 
phétis Baal : Eligite phètes de Baal : « Choi~ 

vobis bovem unum et sissez un bœuf pour vous, 
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fücite primi, quia vos 
plures estis, et invocate 
nomina deorum vestro­
rum, ignémque non sup­
ponatis. Qui, cum tulis­
sent bovem quem déde­
r.at eis, fecérunt, et in­
vocabant nomen Baal de 
mane usque ad meridiem 
dicéntes : Baal, exaudi 
nos. Et non erat vox, nec 
qui respondéret. Transi­
liebantque altare quod 
fécerant. Cumque ·esset 
jam meridies, illudébat 
illis Elias dicens : Cla­
mate voce majore. 

~. Audi, Domine, 
hymnum et orati6nem, 
quam servus tuus orat 
coram te h6die : ut sint 
6culi tui apérti, .et aures 
tuie inténtie, * Super 
domum istam die ac 
nocte. '/1. Réspice, Do­
mine, de sanctuario tuo, 
et de excélso ciel6rum 
habitaculo. Super. Gl@­
ria Patri. Super. 

et commencez les premiers, 
parce que vous êtes en 
plus grand nombre, et in­
voquez le nom de vos 
dieux, sans .mettre le f.eu 
au bois. » Ayant donc pris 
le bœuf qui leur fut donné, 
ils préparèrent leur sacri­
fice, et ils invoquaient le 
nom de Baal depuis le ma­
tin jusqu'à midi, en disant : 
« Baal, exaucez-nous. » Mais 
Baal ne disait mot, et per­
sonne ne leur répondait. Et 
ils sautaient par-dessus l'au­
tel qu'ils avaient fait. Il 
était déjà midi, et Élie se 
,moquait .d'eux en <lisant ; 
« Criez plus fort. 1 » 

R/. Éco,u.tez, Seigneur. 
l'hymne et la prière que 
votre serviteur vous pré­
sente aujourd'hui, pour que 
vos yeux soient ouverts et 
vos oreilles attentives, * 
Sur cette maison, jour et 
nuit. '/1. Regardez, Seigneur, 
depuii, votre sanctuaire et 
votre habitation au plus 
haut des cieux. Sur. Gloire 
au Père. Sur. 

1. Finalement, k:s prêtres de Baal n'ayant pu obtenir de feu pour leur autel. 
Élie fit dresser un autel à Yahwéh, y mit la victime, le fit arroser quatre fo!s. d'une 
eau si .abondante qu'elle emplit le fossé creusé autour-de-l'autel. Al0rs1 à sa-prière, 

·1c feu du ciel tomba et consuma la victime, le -bois. Jcs pierres de rautel et ibsorba 
toute l'eau du fossé. Et le peuple tombam face contre tette cria: « C'nt Yahwéb 

•4i1Ui:c:1t Dieu. » (Réaumé des vv. z9 i ;9,) 
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AUX VÊPRES 
t. Vespertina orâtio 

ascéndat ad te, Domine. 
R;. Et descéndat super 
nos misericordia tua. 

Ad Magnif. Ant. Dum 
tolleret Dominus * Eliam 
per turbinem in crelum, 
Eliséus clamâbat : Pater 
mi, currus Israël, et .au­
riga ejus. 

t. Que la prière du soir 
monte vers vous, Seigneur. 
R;. Et que descende sur 
nous votre miséricorde. 

A Magnif. Ant. Tandis 
que le Seigneur enlevait 
Élie dans un tourbillon vers 
le ciel, Élisée criait : Mon 
père, char et conducteur 
d'Israël! 

Oraison 

pATEANT aures miseri-
c6rdire ture, Domine, 

précibus supplicântium : 
et, ut peténtibus deside­
rata concédas; fac eos, 
qure tibi sunt plâcita, 
postulâre. Per Dominum. 

QUE les oreilles de votre 
miséricorde, Seigneur, 

s'ouvrent aux prières de 
ceux qui vous implorent ; 
et, pour leur accorder ce 
qu'ils désirent, faites qu'ils 
vous demandent ce qui 
vous plaît. Par. 

IXe DIMANCHE APRÈS LA PENTECOTE 

SEMI-DOUBLE 

AU J•r NOCTURNE 

Incipit 
liber quartus 

Regum 

LEÇON I 
Commencement 

du quatrième livre 
des Rois 

Chapitre I, I-IO 
[Ochozias consulte un faux prophète.] 

p R JE V AR I c AT us est APRÈS la mort d' Achab, 
autem Moab in Is- Moab se révolta contre 

raël, postquam mortuus Israël. Et Ochozias étant 



/Xe DIMANCHE APRÈS LA PENTECOTE 

est Achab. Ceciditque 
Ochozias per cancéllos 
cœnâculi sui, quod habé­
bat in Samaria, et regro­
tâvit ; misitque nuntios 
dicens ad eos : Ite, con­
sulite Beélzebub deum 
Accaron, utrum vivere 
queam de infirmitâte mea 
hac. Angelus autem Do­
mini locutus est ad Eliam 
Thesbiten dicens : Surge 
et ascénde in occursum 
nunti6rum regis Sama­
rire et <lices ad eos : 
Numquid non est Deus 
in Israël, ut eâtis ad 
consuléndum Beélzebub 
deum Accaron? Quam 
ob rem hrec dicit Do­
minus : De léctulo, super 
quem ascendisti, non des­
céndes, sed morte mo­
riéris. 

R7. Prreparâte corda ves­
tra Domino, et servite 
illi soli : * Et liberâbit vos 
de mânibus inimic6rum 
vestr6rum. t. Converti­
mini ad eum in toto 
corde vestro, et auférte 
deos aliénos de médio 
vestri. Et. 

tombé par le treillis de la 
chambre haute qu'il avait 
à Samarie, en fut malade. 
Et il envoya de ses gens en 
leur disant : « Allez con­
sulter Béelzébub le dieu 
d' Accaron, pour savoir si 
je pourrai me relever de 
cette maladie. » En même 
temps un Ange du Seigneur 
parla à Élie le Thesbite et 
lui dit : « Va au devant des 
gens du roi de Samarie, et 
dis-leur : Est-ce qu'il n'y 
a pas un Dieu dans Israël, 
pour que vous alliez consul­
ter Béelzébub, le dieu d' Ac­
caron? C'est pourquoi voi­
ci ce que dit le Seigneur : 
Tu ne descendras point du 
lit sur lequel tu es monté ; 
mais tu mourras certai­
nement. • 

R7. Préparez vos cœurs 
au Seigneur et servez-le, 
lui seul ; * Et il vous libé­
rera des mains de vos enne­
mis. y. Tournez-vous vers 
lui de tout votre cœur, et 
enlevez les dieux étrangers 
d'au milieu de vous. Et. 

LEÇON II 
[Des messagers apportent à Ochozias la réponse d'~lie.] ET âbiit Elias. Rever- ET Élie s'en alla et les 

sique sunt nuntii ad messagers revinrent à 
Ochoziam. Qui dixit eis : Ochozias qui leur dit : 
Quare revérsi estis ? At • Pourquoi êtes-vous reve-
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iHi respondérunt ei ~ 
Vir occurrit nobis et 
dixit ad nos : Ite et re­
vertimini ad regem, qui 
misit vos, et dicétis ei : 
Hrec dicit Dom.mus 
Numquid quia non erat 
Deus in Israël, mittis 
ut consulatur Beélzebub 
deus Accaron? Idcfrco 
de léctulo, super quem 
ascendisti, non descén­
des, sed morte moriéris. 

Ill. Deus omnium exau­
ditor est : ipse misit An­
gelum suum, et tulit me 
de 6vibus patris mei ; * 
Et unxit me uncti6ne 
miseric6rdia: sua:. yr. D6-
minus, qui eripuit me de 
ore le6nis, et de manu bés­
tire liberavit me. Et. 

nus ? • et ils lui répon­
dirent : • Un homme est 
venu au devant de mous 
et nous a dit : Allez, retour­
nez vers le roi qui vous a 
envoyés,. et dites-lui ; Voici 
ce que dit le Seigneur : 
Est-ce· qu'il n'y a point de 
Dieu en Israël, pom que tu 
envoies ainsi consulter Béel­
zébub, le dieu d'Accaron? 
C'est pourquoi tu ne des­
cendras point du lit où tu 
es monté ;. mais tu monuas 
certainement. • 

Ri'. Dieu exauce tous ceux 
qui le prient; c'est lui qui 
m'a envoyé son Ange et 
m'a pris aux troupeaux de 
mon père; * Et il m'a 
oint de l'onction de sa mi­
séricorde. t. C'est le Sei­
gneur qui m'a arraché à 
la gueule du lion et m'a 
délivré de l'atteinte de la 
bête. Et. 

LEÇON lll 
[Ochozias envoie chercher .Élie par des messagers qui succombent.} 

QUI dixit eis : Cujus LE roi leur dit : « Quelle 
figura: et habitus est figure et quel habit 

vir ille, qui occurrit vobis avait cet homme qui est 
et locutus est verba hrec? vet?-u au dev.ant de vous, et 
At ill' d' ' nt . y· pl, qui vous a dit ces paroles? » 1 ixeru · , Ir 1 o- Ils lui répondirent : « C'est 
sus et z~n~ pelhce~ ~c- un homme vêtu de poils, 
cinctus ren1bus. Qui ait : ayant les reins ceints d'une 
Elias Thesbites est. Mi- ceinture de cuir. » n leur 
iitque ad eum quinqua- dit : • C'est Élie le Thes-
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genârium principem et bite. • Et il envoya un capi­
quinquagfnta qui erant taine de cinquante hommes, 
sub eo. Qui ascéndit ad et les cinquante soldats qui 
eum sedentique in vér- étaient sous lui. Ce capi-

taine monta vers Élie qui 
tice montis ait : Homo était assis au sommet d'une 
Dei, rex prrecépit ut montagne, et il lui dit : 
descéndas. Respondéns- « Homme de Dieu, le roi 
que Elias dixit quinqua- vous commande de des­
genârio : Si homo Dei cendre. » Élie lui répondit : 
sum, descéndat ignis de « Si je suis homme de Dieu, 
crelo, et dévoret te et que le feu descende du ciel, 
quinquaginta tuos. De- et qu'il te dévore, toi et 

tes cinquante hommes. » 
scéndit itaque ignis de Voilà donc que descendit 
crelo, et devorâvit eum un feu du ciel, qui le dévora, 
et quinquaginta qui erant lui et ses cinquante compa-
cum eo. gnons. 

~- Dominus, qui eri- ~. C'est le Seigneur qui 
puit me de ore leonis, et m'a arraché à la gueule du 
de manu béstire liberâvit lion et m'a délivré de l'at­
me, * lpse me eripiet teinte de la bête; * C'est 
de mânibus inimicorum lui qui m'arrachera à la 
me6rum. jl. Misit Deus main de mes ennemis. jl. 
miseric6rdiam suam et Dieu a envoyé sa miséri­
veritâtem suam : ânimam corde et sa vérité, et il a 
meam eripuit de médio arraché mon âme du milieu 
catulérum leonum. lpse. des lionceaux. C'est lui. 
Gloria Patri. Ipse. Gloire au Père. C'est lui 

Sermo 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 

sancti Augustini 
Episcopi 

Sermon 201 

Sermon de saint Augustin 
Évêque 

du Temps 
[L'Ancien Testament, figure du Nouveau.] 

JN lecti6nibus, qure no- Au sujet des leçons qu'on 
bis diébus istis reci- nous lit ces jours-ci, 
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tantur, fratres carissimi, 
frequénter adm6nui, ut 
non sequâmur litteram 
occidéntem, et vivificân­
tem spfritum relinquâ­
mus. Sic enim Ap6stolus 
ait : Littera enim occidit, 
spiritus vivificat. Si enim 
hoc tantum v6lumus in­
telligere, quod sonat in 
littera, aut parvam, aut 
prope nullam a:difica­
ti6nem de divinis lecti6-
nibus capiémus. llla enim 
6mnia, qua: recitântur, 
typus erant et imago fu­
tur6rum. In J uda:is enim 
figurâta, in nobis, grâtia 
Dei donânte, compléta 
sunt. 

~. Percussit Saul mille 
et David decem millia : 
* Quia manus D6mini 
erat cum illo per­
cussit Philistha:um, et 
âbstulit oppr6brium ex 
Israël. t. Nonne iste est 
David, de quo canébant 
in choro, dicéntes : Saul 
percussit mille, et David 
decem millia ? Quia. 

frères bien-aimés, j'ai sou­
vent rappelé que nous ne 
devions pas suivre la lettre 
qui tue, en laissant de côté 
l'esprit qui vivifie. L' Apôtre, 
dit en effet : La lettre tue, 
l'esprit vivifie 1• Si nous ne 
cherchons à comprendre que 
le sens de la lettre, nous 
retirerons peu ou point 
d'édification des divines le­
çons. Car toutes les choses 
qui sont racontées étaient 
un signe et une image des 
choses à venir ; figurées 
dans le judaïsme, elles se 
sont accomplies dans le 
christianisme, par le don 
de la grâce de Dieu. 

~. Saül en a tué mille et 
David dix mille, * Parce que 
la main du Seigneur était 
avec David, il a frappé le 
Philistin, et il a effacé l'op­
probre d'Israël. t. Celui­
ci n'est-il pas David, dont 
on chantait en dansant : 
Saül erl a tué mille, et 
David dix mille? Parce 
que. 

LEÇON V 
[Élie, figure du Messie.) 

BEATUS enim Elias ty- AINSI, le bienheureux Élie 
pum hâbuit D6mini représentait notre Sei-

Salvat6ris. Sicut enim gneur et Sauveur. Élie souf­
Elias a Juda:is persecu- frit persécution de la part 

1. 2 Cr>r. 3. 6. 
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tionem passus est : ita et 
verus Elias, Dominus 
noster, ab ipsis Judreis 
reprobâtus est et con­
témptus. Elias reliquit 
gentem suam : et Chris­
tus deséruit synagogam. 
Elias âbiit in désertum: et 
Christus venit in mun­
dum. Elias in desérto 
corvis ministrântibus pas­
cebâtur : et Christus in 
desérto mundi hujus Gén­
tium fide reficitur. 

~- Montes Gélboë, nec 
ros nec pluvia véniant 
super vos, * Ubi cecidé­
runt fortes Israël. yr. Om­
nes montes, qui estis in 
circuitu ejus, visitet Do­
minus; a Gélboë autem 
trânseat. Ubi. 

des Juifs. Notre Seigneur, 
le véritable Élie, fut rejeté 
et méprisé par ces mêmes 
juifs. Élie quitta son 
peuple; Je Christ abandonna 
la synagogue. Élie s'en est 
allé au désert ; le Christ est 
venu dans Je monde. Élie, 
au désert, était nourri par 
des corbeaux à son service ; 
Je Christ, dans le désert 
de ce monde, est réconforté 
par la foi des Gentils 1. 

~. Monts de Gelboé, que 
ni la rosée, ni la pluie ne 
descendent sur vous, * Là 
où sont tombés les forts 
d'Israël. yr. Que toutes les 
montagnes d'alentour soient 
visitées par Je Seigneur, mais 
qu'il passe à côté de Gelboé. 
Là. 

LEÇON VI 
[Comment l'Église peut-elle être dite • noire, mais belle • ?J 

CORVI enim illi qui 
beâto Elire, jubénte 

Domino, ministrâbant, 
Géntium populum figu­
râbant. Proptérea et de 
Géntium Ecclésia dicitur: 
Nigra sum et formosa, 
filia Jerusalem. Unde est 
Ecclésia nigra et formosa? 
Nigra per naturam, for­
mosa per grâtiam. Unde 

LES corbeaux qui sur 
l'ordre de Dieu appor­

taient à manger au bien­
heureux Élie, figuraient en 
effet Je peuple des Gentils ; 
et voilà qu'il est dit de 
l'Église des Gentils : Je 
suis noire, mais belle, fille 
de Jérusalem 2

• Comment 
l'Église est-elle noire et 
belle? Elle est noire par 

1. Remplaçant auprès du maitre Je, Juifs qui l'ont rejeté. 
2. Canli(/11# 1, 4. 
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nigra? Ecce in iniquita­
tibus concéptus sum, et 
in delictis péperit me 
mater mea. Unde form6-
sa ? Aspérges me hyss6-
po, et mundâbor : lava­
bis me, et super nivem 
dealbâbor. 

F;. Ego te tuli de domo 
patris tui, dicit D6minus, 
et p6sui te pâscere gre­
gem p6puii mei : * Et fui 
tecum in 6mnibus, ubi­
cumque ambulâsti, fir­
mans regnum tuum in 
a:térnum. t. Fecique tibi 
nomen grande, juxta no­
men magn6rum, qui sunt 
in terra : et réquiem dedi 
tibi ab 6mnibus inimicis 
tuis. Et. Gl6ria Patri. Et. 

nature ; elle est belle par 
la grâce. Et comment noire? 
Voici que j'ai été conçu dans 
l'iniquité, et que ma mère 
m'a mis au monde dans le 
péché. Et comment belle? 
Vous m'aspergerez avec l'hy­
sope et je serai purifié; vous 
me laverez, et je deviendrai 
plus blanc que neige 1

• 

~. C'est moi qui t'ai 
pris à la maison de ton père, 
dit le Seigneur, et t'ai mis 
pasteur du troupe11u de 
mon peuple : * Et j'ai été 
avec toi partout où tu es 
allé, assurant ton ;règne à 
jamais. yr. Je t'ai fait un 
grand nom, comme les 
noms des. grands de la 
terre, et t'ai donné le repos 
du côté de tous tes ennemis. 
Et j'ai été. Gloire au Père. 
Et. 

LUNDI 

De libro quarto 
Regum 

LEÇON I 
Du. quatrième livre 

des Rois 
Chapitre 2, 5-13 

[Élisée accompagne Élie au J ou.rdain.] 

A CCESSERUNT filii pro- LES fils des prophètes qui 
phetârum qui erant étaient à Jéricho vinrent 

in Jéricho ad Eliséum et trouver Élisée et lui dirent: 
dixérunt ei : Numquid « Sais-tu que le Seigneur 
nosti quia D6minus h6die aujourd'hui t'enlèvera ton 

1. Ps. 50, 6 et 8. 
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toiler d6minum tuum a 
te?' Et ait : Et ego- rrovi ~ 
sfféte. Dixit aUte'm ei 
Efias : Sede hic, quia: D6-
minus misit me usque ad 
Jordanem. Qui ait ~ Vivit 
D6minus, et vivit anima 
tua, quia non derelin~ 
quam te. Iérunt igitur 
ambo pâtiter. Et quin­
quagfnta viri de filiis prO'­
pherarum sec'Clti sunt eos, 
qu1 et stetérunt e contra 
longe; ilff autem ambo 
stabant super J,ordânem. 

~, Recordare,. Domine, 
tèstarnénti roi; et die 
Angelo percutiénti : Ces· 
set jam ni.anus tua, * Ut 
IiQn desolétur terra, et ne 

d ' ' per as omnem an1mam 
vivam. y.,. Ego sum qui 
peccavi,. ego qui inique 
cgi : isti qui oves sunt, 
quid fecérunt ? A vertâtur, 
ôbsècro, furor tuuSy D'6· 
mine, a populo tuo. Ut. 

mà1tre:? » Il leut répondit : 
• Je le sais ; gardez le si~ 
lence. » Maise Élie dit à 
Élisée : « Demeure ici, par­
ce que le Seigneur m'a 
envoyé jusqu'au Jourdain. • 
Élisée lui répondit : • Par 
fa vie du Seigneur et par 
la vie de votre âme·! Je 
ne vous laisserai pas allier 
seul. » Ils allèrent donc tous 
deux ensemble, et cinq1,1ante 
hommes• des fils des pro­
phètes les suivirent~ lesquels 
s'arrêtèrent en face d'·eux, 
de loin; et eux deux étaient 
debout sur la rive du Jour0 

dain. 
~- Souvenez-vous, Sei­

gneur, de votre alliance, et 
dites à r Ange. qui nous 
frappe : Que ta main s'ar­
rête, * Pour que la terre 
~ soit pas désolée et qne 
toute âme vivante ne périsse 
pas. y.,. C'est moi qui ai 
péché ; c'est moi qui ai 
mal agi; mais ceux-ci qui 
sont mes brebis, qu'ont-ils 
fait? Que votre colère, Sei­
gneur, je vous en conjur~ S"e 
détourne de votre peuple. 
Pour que. 

LEÇON II 
[Passage du Joutdàlrt; Élisée demande au double l'esprit d".Élie.J 

TULJTQUE ~lias ~al!ium A LORS Élie prit son man-
suum et 1nv6lv1t 11lud teau et le roula, et frap-

et percussit aquas, qure pa les eaux, qui se sépa­
divisœ sunt in utramque tètent de part et d'autre, et 
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partem, et transiérunt 
ambo per siccum. Cum­
que transissent, Elias 
dixit ad Eliséum : Pos­
tula quod vis ut fâciam 
tibi, ântequam tollar a te. 
Dixitque Eliséus : Obse­
cro ut fiat in me duplex 
spiritus tuus. Qui res­
pondit : Rem difficilem 
postulâsti : âttamen si 
videris me, quando tollar 
a te, erit tibi quod pe­
tisti ; si autem non vi­
deris, non erit. 

ils passèrent tous deux à 
pied sec. Et lorsqu'ils eurent 
passé, Élie dit à Élisée : • De­
mande-moi ce que tu veux 
que je fasse pour toi, avant 
que je sois enlevé d'auprès 
de toi. » Et Élisée dit : 
« Je demande avec instance 
que votre esprit me soit 
donné en double. » Élie 
répondit : « C'est une chose 
difficile que tu m'as deman­
dée. Cependant, si tu me 
vois lorsq1,1e je serai enlevé 
d'auprès de toi, tu auras 
ce que tu as demandé : 
mais, si tu ne me vois pas, 
tu ne l'auras pas. • 

F;. Exaudisti, Domine, F;. Vous avez exaucé, Sei-
orationem servi tui, ut gneur, la demande de votre 
redificârem templum no- serviteur, d'édifier un tem­
mini tuo : * Bénedic et pie à votre nom : * Bénis­
sanctifica domum istam sez et sanctifiez cette de­
in sempitérnum, Deus meure à jamais, Dieu d'ls­
Israël. t. Domine, qui raël. y. Seigneur, qui gardez 
custodis pactum cum votre alliance avec ceux de 
servis tuis, qui ambulant vos serviteurs qui marchent 
coram te in toto corde devant vous de tout leur 
suo. Bénédic. cœur. Bénissez. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patri. 
Bénedic. 

LEÇON III 
[L'ascension d'Élie.) 

cuMQUE pérgerent, et ET comme ils poursui-
incedéntes sermoci- vaient leur chemin, et 

naréntur, ecce currus s'entretenaient en marchant, 
igneus et equi ignei divi- voilà qu'un char de feu et 
sérunt utrumque ; et as- des chevaux de feu les sépa­
céndit Elias per turbinem rèrent l'un de l'autre ; et 
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in crelum. Eliséus autem 
vidébat et clamâbat 
Pater mi, pater mi, currus 
Israël et auriga ejus. Et 
non vidit eum âmplius. 
Apprehenditque vesti­
ménta sua et scidit illa in 
duas partes. Et levâvit 
pallium Elire, quod ceci­
derat ei. Reversusque 
stetit super ripam J or­
dânis. 

~. Audi, Domine, 
hymnum et orationem, 
quam servus tuus orat 
coram te hodie : ut sint 
oculi tui apérti, et aures 
tua: inténtre, * Super 
domum istam die ac 
nocte. ir. Réspice, Do­
mine, de sanctuârio tuo, 
et de excélso crelorum 
habitâculo. Super. Gloria 
Patri. Super. 

Élie monta vers le Ciel dans 
un tourbillon. Or Élisée le 
voyait et criait : « Mon 
père, mon père, char et 
conducteur d'Israël. " Après 
quoi, il ne le vit plus et, 
saisissant ses propres vête­
ments, il les déchira en deux 
parts. Puis il ramassa le 
manteau d'Élie qui était 
tombé pour lui et, s'en 
retournant, il s'arrêta sur la 
rive du Jourdain 1

• 

~. Écoutez, Seigneur, 
l'hymne et la prière que 
votre serviteur vous présente 
aujourd'hui, pour que vos 
yeux soient ouverts et vos 
oreilles attentives, * Sur 
cette maison, jour et nuit. 
jr. Regardez, Seigneur, de­
puis votre sanctuaire et 
votre habitation au plus 
haut des cieux. Sur. Gloire 
au Père. Sur. 

MARDI 

LEÇON I 
De libro quarto Du 

Regum 
Chapitre 3, 6-18 

quatrième livre 
des Rois 

[Guerre contre Moab; Joram s'allie aux rois de Juda et d'Edom.J E GRESSUS est igitur rex LE roi Joram sortit donc 
Joram in die illa de en ce jour-là de Sama-

Samaria et recénsuit uni- rie, et il recensa tout Israël. 

1. Voici la finale de ce récit : 1/ prit le man/eau qu'Élie avait laissé /fJmber, el il en 
frappa les equx en di.rani : « Où e.rf Yahwlh '6 Dieu d' Éli,? » Lili auJJÎ frapptZ /11 
eaux qui ,e sépar~re,,t de part et d'autr,, ,t EJirit paua. 
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vérsum Israël. Misitque 
ad Josaphat regem Juda 
dicens : Rex Moab re­
céssit a me ; veni mecum 
contra eum ad prrelium. 
Qui respondit : Ascén­
dam : qui meus est tuus 
est; populus meus p6-
pulus tuus, et equi mei 
equi tui. Dixitque : Per 
quam viam ascendémus? 
At ille respondit : Per de­
sértum Idumrere. Perrexé­
runt fgitur rex Israël et 
rex Juda et rex Edom et 
circuiérunt per viam sep­
tem diérum ; nec erat 
aqua exercitui et jumén­
tis, qure sequebântur eos. 

~- Domine, si con­
vérsus fuerit p6pulus 
tuus, et orâverit ad sanc­
tuârium tuum : * Tu 
exâudies de crelo, D6-
mine, et lfbera eos de 
mânibus inimicorum suo­
rum. fr. Si peccâverit in te 
populus tuus, et con­
vérsus égerit pœnitén­
tiam, veniénsque orâverit 
in isto loco. Tu. 

Et il envoya à Josaphat, 
roi de Juda, disant : " Le 
roi de Moab a rompu son 
alliance avec moi ; venez 
avec moi pour combattre 
contre lui. » Josaphat répon­
dit : " Je monterai : qui est 
à moi est à vous ; mon 
peuple est votre peuple, 
et mes chevaux vos che­
vaux. » Il ajouta : « Par quel 
chemin monterons-nous? » 
Et Joram répondit : " Par 
le chemin du désert d'Idu­
mée. » Le roi d'Israël et 
le roi de Juda et le roi 
d'Edom marchèrent donc, 
et ils errèrent dans le dé­
sert 1 durant sept jours : 
et il n'y avait point d'eau 
pour l'armée et pour les 
bêtes qui les suivaient. 

~- Seigneur, si votre 
peuple se tourne et prie du 
côté de ce sanctuaire, * 
Vous l'exaucerez du haut 
du ciel, et libérez-le des 
mains de ses ennemis. fr. 
Si votre peuple a péché con­
tre vous et que, converti, 
il fasse pénitence et vienne 
prier en ce lieu. Vous. 

1. Ce n'était point par ignorance du chemin, mais parce que les puits où ils 
pensaient trouver de l'eau étaient à sec. cette année·là, et qu'il fallait en chercher 
d'autres, désagrément qui arrive de temps en temps aux voyageur, du désert et 
allonge considérablement la longueur de leur voyage. 
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LEÇON II 
[On recourt à Élisée.] 

DIXITQUE rex Israël : 
Heu, heu, heu : 

congregâvit nos Dominus 
tres reges, ut trâderet in 
manus Moab. Et ait Jo­
saphat : Estne hic Pro­
phéta Domini, ut depre­
cémur Dominum per 
eum? Et respondit unus 
de servis regis Israël : 
Est hic Eliséus filius Sa­
phat, qui fundébat aquam 
super manus Elire. Et ait 
Josaphat : Est apud eum 
sermo Domini. Descen­
ditque ad eum rex Is­
raël, et Josaphat rex Juda 
et rex Edom. Dixit au­
tem Eliséus ad regem 
Israël : Quid mihi et tibi 
est? Vade ad prophétas 
patris tui et matris ture. 

R;. Factum est dum 
tolleret Dominus Eliam 
per turbinem in crelum, 
* Eliséus clamâbat, di­
cens : Pater mi, pater mi, 
currus Israël, et auriga 
ejus. t. Cumque pérge­
rent, et incedéntes ser­
mocinaréntur, ecce cur­
rus igneus et equi ignei 
divisérunt utrumque, et 
ascéndit Elias per tur-

A LORS le roi d'Israël dit : 
« Hélas! hélas! hélas! 

Le Seigneur nous a assem­
blés trois rois, pour nous 
livrer entre les mains de 
Moab. » Et Josaphat deman­
da : « Y a-t-il ici un pro­
phète du Seigneur, afin que 
nous implorions par lui 
le Seigneur? » Et l'un des 
serviteurs du roi d'Israël 
répondit : « Il y a ici Élisée, 
fils de Saphat, qui versait 
de l'eau sur les mains 
d'Élie. » Et Josaphat dit : 
" La parole du Seigneur est 
en lui. » Et le roi d'Israël 
descendit vers lui, ainsi 
que Josaphat, roi de Juda, 
et le roi d'Edom. Or Élisée 
dit au roi d'Israël : " Je n'ai 
rien à faire avec vous. Al­
lez aux prophètes de votre 
père et de votre mère. » 

Rf. Et il arriva qu'au 
moment où le Seigneur em­
portait Élie dans un tour­
billon, vers le ciel, * Élisée 
criait en disant : Mon 
père, mon père, char d'Is­
raël et son conducteur. yr. 
Tandis qu'ils cheminaient 
et tout en marchant par­
laient ensemble, voici qu'un 
char de feu et des chevaux 
de feu les séparèrent, et Élie 
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binem 1n crelum. Eli- monta dans un tourbillon 
séus. vers le ciel. Élisée. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patti. Eliséus. 

LEÇON III 
[Élisée annonce l'eau et la victoire.] 

ET ait illi rex Israël : 
Quare congregavit 

D6minus tres reges hos, 
ut traderet eos in manus 
Moab? Dixitque ad eum 
Eliséus : Vivit D6minus 
exercituum, in cujus 
conspéctu sto, quod, si 
non vultum J 6saphat 
regis Judre erubéscerem, 
non attendissem quidem 
te, nec respexissem. Nunc 
autem adducite mihi psal­
tem. Cumque caneret 
psaltes, facta est super 
eum manus D6mini, et 
ait : Hrec dicit D6minus : 
Facite alveum torréntis 
hujus fossas et fossas ; 
hrec enim dicit D6mi­
nus : Non vidébitis ven­
tum neque pluviam, et 
âlveus iste replébitur 
aquis, et bibétis vos et 
familire vestrre et ju­
ménta vestra. Parumque 
est hoc in conspéctu D6-
mini ; insuper tradet 
étiam Moab in manus 
vestras. 

R7. Ego te tuli de domo 
patris tui, dicit D6minus, 

ET le roi d'Israël lui dit : 
« Pourquoi le Seigneur 

a-t-il assemblé ces trois 
rois pour les livrer entre 
les mains de Moab? » Et 
Élisée lui dit : « Par la vie 
du Seigneur des armées, en 
la présence de qui je me 
tiens, si je ne révérais le 
visage de Josaphat, roi de 
Juda, je n'aurais pas même 
fait attention à toi, et ne 
t'aurais pas regardé. Mais 
maintenant amenez-moi un 
cithariste. » Et pendant que 
le cithariste chantait, la 
main du Seigneur fut sur 
Élisée, et il dit : « Voici 
ce que dit le Seigneur : 
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Faites au lit de ce torrent 
des fosses et des fosses, car 
voici ce que dit le Seigneur : 
Sans que vous voyiez de 
vent ni de pluie, ce torrent 
sera rempli d'eau, et vous 
boirez, vous, et vos fa­
milles, et vos bêtes. Et ceci 
est peu aux yeux du Sei­
gneur ; de plus, il livrera 
les Moabites entre vos 
mains. » 

R7. C'est moi qui t'ai 
pris à la maison de ton père, 
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et posui te pâscere gre­
gem populi mei : * Et fui 
tecum in omnibus, ubi­
cumque ambulâsti, fir­
mans regnum tuum in 
a:térnum. jr. Fecique tibi 
nomen grande, juxta no­
men magn6rum, qui sunt 
in terra : et réquiem 
dedi tibi ab omnibus ini­
micis tuis. Et. Gloria 
Patri. Et. 

dit le Seigneur, et t'ai mis 
pasteur du troupeau de 
mon peuple : * Et j'ai été 
avec toi partout où tu es 
allé, assurant ton règne à 
jamais. jr. Je t'ai fait un 
grand nom, comme les 
noms des grands de la 
terre, et t'ai donné le repos 
du côté de tous tes ennemis. 
Et. Gloire au Père. Et. 

MERCREDI 

LEÇON I 
De libro quarto 

Regum 
Du quatrième livre 

des Rois 
Chapitre 4, 1-17 

[Détresse d'une veuve ; annonce du miracle.] 

MULIER autem qua:dam 
de uxoribus pro­

phetârum clamâbat ad 
Eliséum dicens : Servus 
tuus vir meus mortuus 
est, et tu nosti quia servus 
tuus fuit timens Domi­
num ; et ecce créditor 
venit ut tollat duos filios 
meos ad serviéndum sibi. 
Cui dixit Eliséus : Quid 
vis ut fâciam tibi? Die 
mihi, quid habes in domo 
tua? At illa respondit : 
Non hâbeo ancilla tua 
quidquam in domo mea 

QR voici qu'une femme 
d'entre les épouses des 

prophètes criait à Élisée, 
disant : " Ton serviteur, 
mon mari, est mort ; et 
toi, tu sais que ton servi­
teur était craignant le Sei­
gneur ; et voilà qu'un cré­
ancier vient afin de prendre 
mes deux fils comme es­
claves 1 • » Élisée lui dit : 
" Que veux-tu que je fasse 
pour toi? Dis-moi, qu'as-tu 
dans ta maison? » Et elle 
répondit : " Je n'ai dans 
ma maison, moi, ta ser-

1. Jusqu'au paiement de la dette ou jusqu'à l'année du Jubilé.qui libérait les Juifs 
retenus pour dette au service de leurs créanciers. 
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nisi parum olei, quo un­
gar. Cui ait : Vade, pete 
mutuo ab omnibus vici­
nis tuis vasa vâcua non 
pauca ; et ingrédere et 
claude ostium tuum, cum 
intrinsecus fueris tu et 
filii tui, et mitte inde in 
omnia vasa hrec; et, cum 
plena fuerint, tolles. 

~. Peccâvi super nu­
merum aréna: maris, et 
multiplicâta sunt pec­
câta mea : et non sum 
dignus vidére altitudinem 
creli prre multitudine ini­
quitâtis mere : quoniam 
irritâvi iram tuam, * Et 
malum coram te feci. fi. 
Quoniam iniquitâtem 
meam ego cognosco : et 
delictum meum contra 
me est semper, quia tibi 
soli peccavi. Et. 

vante, qu'un peu d'huile 
pour mon usage personnel. » 
Il lui dit: « Va, emprunte à 
toutes tes voisines un très 
grand nombre de vases 
vides, puis rentre, et ferme 
ta porte ; lorsque tu seras 
à l'intérieur de ta maison, 
toi et tes fils, verse de cette 
huile dans tous ces vases, 
et, quand ils seront pleins, 
tu les emporteras. » 

~. J'ai péché, et plus que 
les grains de sable de la 
mer se sont multipliés mes 
péchés ; et à cause de la 
multitude de mon iniquité, 
je ne suis pas digne de voir 
les hauteurs du ciel, car 
j'ai excité votre colère, * 
Et j'ai fait le mal devant 
vous. yr. Car je connais 
mon iniquité, et mon péché 
est toujours devant moi, 
parce que contre vous seul 
j'ai péché. Et. 

LEÇON II 
[Élisée multiplie l'huile ; il est reçu par une Sunamite.) 

JVIT itaque roulier et C'EST.pourquoi cette fem-
clausit ostium super me s'en alla et ferma la 

se et super filios suos; illi porte sur elle et sur ses 
offerébant vasa, et illa fils. Ceux-ci lui présen­
infundébat. Cumque ple- taient les vases, et elle y 
na fuissent vasa, dixit ad versait l'huile. Et lorsque 
filium suum : Affer mihi les vases furent pleins, elle 
adhuc vas. Et ille res- dit à son fils : « Apporte­
pondit : Non hâbeo. Ste- moi encore un vase. » Et 
titque oleum. Venit au- lui de répondre : « Je n'en 
tem illa et indicâvit ho- ai plus. » Et l'huile s'arrêta. 
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mini Dei. Et ille, Vade, 
inquit, vende oleum et 
redde creditori tuo ; tu 
autem et filii tui vivite 
de réliquo. Facta est 
autem quredam dies, et 
transibat Eliséus per Su­
nam. Brat autem ibi mu­
lier magna, qure ténuit 
eum ut coméderet panem; 
cumque frequénter inde 
transiret, divertébat ad 
eam ut coméderet panem. 
Qure dixit ad virum 
suum : Animadvérto 
quod vir Dei sanctus est 
iste, qui transit per nos 
frequénter faciamus 
ergo ei cœnaculum par­
vum et ponamus ei in eo 
léctulum, et mensam et 
sellam et candelabrum, 
ut, cum vénerit ad nos, 
maneat ibi. 

~. Exaudisti, Domine, 
orationem servi tui, ut 
redificarem templum no­
mini tuo : * Bénedic et 
sanctifica domum istam 
in sempitérnum, Deus 
Israël. fr. Domine, qui 
custodis pactum cum ser­
vis tuis, qui ambulant 
coram te in toto corde 
suo. Bénedic. 

Or cette femme vint et 
raconta tout à l'homme de 
Dieu. a Va, lui dit-il alors, 
vends l'huile, et rends à 
ton créancier ce qui lui 
est dû ; quant à toi et à 
tes fils, vivez avec le reste. » 
Or un certain jour, il arriva 
qu'Élisée passait par Su­
nam. Or il y avait là une 
femme très considérée qui 
le retint pour le repas; 
et comme il passait souvent 
par là, il allait prendre chez 
elle ses repas. Cette femme 
dit à son mari : « Je m'aper­
çois que l'homme de Dieu 
qui passe chez nous fré­
quemment est un saint. Pré­
parons-lui donc une petite 
chambre, et mettons-y un 
lit, une table, un siège et 
un chandelier, afin que, 
lorsqu'il viendra chez nous, 
il y demeure. » 

~. Vous avez exaucé, Sei­
gneur, la demande de votre 
serviteur, d'édifier un tem­
ple à votre nom : * Bénis­
sez et sanctifiez cette de­
meure à jamais, Dieu d'Is­
raël. fr. Seigneur, qui gar­
dez votre alliance avec ceux 
de vos serviteurs qui mar­
chent devant vous de tout 
leur cœur. Bénissez. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patri. 
Bénedic. 

7I 
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LEÇON III 
[Élisée leur annonce un fils.] 

f ACTA est ergo dies 
quredam, et véniens 

divértit in cœnaculum et 
requiévit ibi. Dixitque 
ad Giézi puerum suum : 
Voca Sunamitidem istam. 
Qui, cum vocasset eam 
et illa stetisset coram eo, 
dixit ad puerum suum : 
Loquere ad eam : Ecce 
sédule in omnibus minis­
trasti nobis, quid vis ut 
faciam tibi? Numquid 
habes negotium et vis 
ut loquar regi sive prin­
cipi militire? Qure res­
pondit : In médio populi 
mei habito. Et ait : Quid 
ergo vult ut faciam ei ? 
Dixitque Giézi Ne 
qureras, filium enim non 
habet, et vir ejus senex 
est. Prrecépit itaque ut 
vocaret eam ; qure cum 
vocata fuisset et stetisset 
ante ostium, dixit ad 
eam : In témpore isto 
et in hac eadem hora, si 
vita cornes fuerit, habébis 
in utero filium. At illa 
respondit : Noli, qureso, 
domine mi, vir Dei, noli 
mentiri ancillre ture. Et 
concépit mulier et péperit 
filium in témpore et in 

1. Je suis en paix avec tout le monde. 
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JL arriva donc, un certain 
jour, qu'Élisée venant, 

alla loger en cette chambre 
et s'y reposa. Et il dit à 
Giézi, son serviteur : « Ap­
pelle cette Sunamite. » Lors­
que Giézi l'eut appelée, et 
qu'elle se tint devant lui, 
il dit à son serviteur : 
« Dis-lui : Voilà que tu 
nous as servis avec zèle 
en tout ; que veux-tu que je 
fasse pour toi ? As-tu quel­
que affaire et veux-tu que je 
parle au roi, ou au prince de 
la milice? » Elle lui répon­
dit : « J'habite au milieu 
de mon peuple 1

• » Il dit 
encore : « Que veut-elle 
donc que je fasse pour 
elle? » Et Giézi répondit : 
« Ne cherchez pas ; car elle 
n'a point de fils, et son mari 
est vieux. » Il ordonna donc 
de l'appeler ; et lorsqu'elle 
eut été appelée, et qu'elle 
se tint · devant la porte, il 
lui dit : « A pareil jour et 
à pareille heure, si tu vis 
encore, tu auras en ton sein 
un fils. » Mais elle répon­
dit : « Non, je vous en prie, 
mon Seigneur, homme de 
Dieu, non, ne vous moquez 
pas de votre servante. » 
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hora eâdem, qua dixerat 
Eliséus. 

R/. Audi, Domine, 
hymnum et orationem, 
quam servus tuus orat 
coram te hodie : ut sint 
oculi tui apérti, et aures 
ture inténtre, * Super 
domum istam die ac 
nocte. fr, Réspice, Do­
mine, de sanctuârio tuo, 
et de excélso crelorum 
habitâculo. Super. Gloria 
Patri. Super. 

Et cette femme conçut, et 
elle enfanta un fils au temps 
et à l'heure qu'Élisée avait 
dits. 

Rf. Écoutez, Seigneur, 
l'hymne et la prière que 
votre serviteur vous pré­
sente aujourd'hui, pour que 
vos yeux soient ouverts et 
vos oreilles attentives, * 
Sur cette maison, jour et 
nuit. fr. Regardez, Seigneur, 
depuis votre sanctuaire et 
votre habitation au plus 
haut des cieux. Sur. Gloire 
au Père. Sur. 

JEUDI 

LEÇON I 
De libro quarto 

Regum 
Du quatrième livre 

des Rois 

Chapitre 6, 24-33; 7, I 
[Siège de Samarie par les Syriens; la famine.] 

CONGREGAVIT Bénadad 
rex Syrire univér­

sum exércitum suum et 
ascéndit et obsidébat Sa­
mariam. Fâctaque est 
fames magna in Samaria, 
et tâmdiu obséssa est, 
donec venumdarétur ca­
put âsini octoginta argén­
teis, et quarta pars cabi 
stércoris columbârum 
quinque argénteis. Cum­
que rex Israël transiret 
per murum, mu.lier qure­
dam exclamâvit ad eum 
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BÉNADAD, roi de Syrie, 
assembla toute son ar­

mée, monta et assiégea Sa­
marie. Et il y eut une grande 
famine en Samarie ; et elle 
fut si longtemps assiégée, 
qu'une tête d'âne était ven­
due quatre-vingts sicles 
d'argent, et le quart d'un 
kab de fiente de pigeon, 
cinq pièces d'argent. Et 
comme le roi d'Israël pas­
sait sur la muraille d'en­
ceinte, une femme lui cria, 
disant : « Sauvez-moi, mon 
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dicens : Salva me, domine 
mi rex. Qui ait : Non te 
salvat Dominus, unde te 
possum salvâre? de ârea 
vel de torculâri? 

FI. Prreparâte corda 
vestra Domino, et ser­
vite illi soli : * Et liberâ­
bit vos de mânibus ini­
micorum vestrorum. y. 
Convertimini ad eum in 
toto corde vestro, et au­
férte deos aliénos de 
médio vestri. Et. 

seigneur le roi. • Le roi 
répondit : « Si le Seigneur 
ne te sauve pas, au moyen 
de quoi puis-je te sauver? 
Au moyen de l'aire ou du 
pressoir? » 

F/. Préparez vos cœurs au 
Seigneur et servez-le, lui 
seul ; * Et il vous libérera 
des mains de vos ennemis. 
y. Tournez-vous vers lui, 
de tout votre cœur, et enle­
vez les dieux étrangers d'au 
milieu de vous. Et. 

LEÇON II 
[Scène d'anthropophagie; Élisée en est rendu responsable.] 

D IXITQUE ad eam rex : 
Quid tibi vis ? Qua: 

respondit : Mu.lier ista 
dixit mihi : Da filium 
tuum ut comedâmus eum 
hodie, et filium meum 
comedémus cras. C6xi­
mus ergo filium meum et 
comédimus ; dixique ei 
die âltera : Da filium 
tuum ut comedâmus 
eum ; qua: absc6ndit fi­
lium suum. Quod cum 
audisset rex, scidit vesti­
ménta sua, et transibat 
per murum ; viditque 
omnis populus cilicium, 
quo vestitus erat ad car­
nem intrinsecus. Et ait 
rex : Hrec mihi fâciat 
Deus et hrec addat, si 
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ET le roi lui demanda : 
« Qu'as-tu à deman­

der? » Elle lui répondit : 
« La femme que voici m'a 
dit : Donne ton fils afin 
que nous le mangions au­
jourd'hui, et nous mange­
rons mon fils demain. Nous 
avons donc fait cuire mon 
fils, et nous l'avons mangé; 
je lui ai dit le jour suivant : 
Donne ton fils, afin que 
nous le mangions. Et elle 
a caché son fils. » Après 
l'avoir entendue, le roi dé­
chira ses vêtements, et il 
passait sur la muraille ; et 
tout le peuple vit le cilice 
dont il était couvert en 
dessous, sur sa chair. Et le 
roi dit : « Que Dieu me fasse 
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stéterit caput Eliséi fflii 
Saphat super ipsum h6-
die. Eliséus autem sedé­
bat in domo sua, et senes 
sedébant cum eo. 

R;'. Deus omnium exau­
dftor est : ipse m1s1t 
Angelum suum, et tulit 
me de 6vibus patris mei ; 
* Et unxit me uncti6ne 
miseric6rdire sure. y;. D6-
minus, qui eripuit me de 
ore le6nis, et de manu 
béstire liberâvit me. Et. 

ceci et qu'il ajoute cela 1, 
si la tête d'Élisée, fils de 
Saphat, demeure sur lui au­
jourd'hui! » Or Élisée était 
assis dans sa maison, et des 
anciens étaient assis avec lui. 

R7. Dieu exauce tous ceux 
qui le prient; c'est lui qui 
m'a envoyé son Ange et 
m'a pris aux troupeaux de 
mon père ; * Et il m'a 
oint de l'onction de sa misé­
ricorde. y;. C'est le Seigneur 
qui m'a arraché à la gueule 
du lion et m'a délivré de 
l'atteinte de la bête. Et. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : GI6ria Patri. Et 

LEÇON ID 
[Élisée annonce la délivrance.] 

pRR.MISIT itaque virum ; L H roi se fit donc précéder 
et ântequam veniret d'un messager; et, avant 

nuntius ille, dixit ad que ce messager arrivât, 
senes : Numquid scitis Élisée dit aux anciens : 
quod miserit fllius homi- « Savez-vous que ce fils 
cidre hic, ut prrecidâtur d'assassin a envoyé ici pour 
caput meum? Vidéte er- qu'on me coupe la tête? 
go, cum vénerit nuntius, Attention donc, lorsque 
clâudite 6stium et non viendra le messager, fer­
sinâtis eum introfre ; ecce mez la porte, et ne le lais­
enim s6nitus pedum d6- sez pas entrer : car voici 
mini ejus post eum est. derrière lui le bruit des 
Adhuc illo loquénte eis, I)ieds de son seigneur. " 
appâruit nuntius qui ve- Elisée leur parlant encore, 
niébat ad eum. Et ait : parut Je messager qui venait 
Ecce tantum malum a à lui et dit : « Eh bien, ce 
D6mino est ; quid am- mal si grand vient du Sei-

, • Qu'il m'envole lea plrea cbAtimcDta. 
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plius exspectâbo a Do­
mino? Dixit autem Eli­
séus : Audite verbum Do­
mini : ha:c dicit Domi­
nus : In témpore hoc cras 
modius sfmila: uno sta­
tére erit, et duo modii 
hordei statére uno in 
porta Samaria:. 

R/. Dominus, qui eri­
puit me de ore leonis, et 
de manu béstia: liberâvit 
me, * Ipse me eripiet de 
manibus inimicorum 
meorum. t. Misit Deus 
misericordiam suam et 
veritatem suam : ânimam 
meam eripuit de médio 
catulorum leonum. Ipse. 
Gloria Patri. Ipse. 

gneur ; qu'ai-je à espérer 
encore du Seigneur? ,, Or 
Élisée dit : « Écoutez la 
parole du Seigneur. Voici 
ce que dit le Seigneur : 
A ce temps-ci, demain, on 
aura un boisseau de fleur 
de farine pour un statère, 
et deux boisseaux d'orge 
pour un statère, à la porte 
de Samarie. 1 ,, 

R/. C'est le Seigneur qui 
m'a arraché à la gueule du 
lion et m'a délivré de l'at­
teinte de la bête ; * C'est 
lui qui m'arrachera à la 
main de mes ennemis. t. 
Dieu a envoyé sa miséri­
corde et sa vérité, et il a 
arraché mon âme du milieu 
des lionceaux. C'est lui. 
Gloire au Père. C'est lui. 

VENDREDI 

LEÇON I 
De libro quarto 

Regum 
Du quatrième livre 

des Rois 
Chapitre 8, I-IO 

[Élisée fait- partir la Sunamite.] 

ELISEUS autem locutus QR Élisée parla à cette 
est ad mulierem, cujus femme dont il avait 

vivere fécerat filium, di- ressuscité le fils, disant : 
cens : Surge, vade tu « Lève-toi, va-t'en avec ta 

t. Il doit y avoir une lacune dans le texte. C'est le roi lui-même venu derrière son 
messager qui parle à Élisée, d'après la suite du récit. L'événement véri6a la pro­
phétie : les Syriens. effrayés par un bruit miraculeux de mouvements de troupes, 
s'enfuirent de leur camp pendant la nuit ,en y laissant leurs approvisionoemeots, 
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et domus tua et peregri­
mire ubicumque repé­
reris; vocavit enim Do­
minus famem, et véniet 
super terram septem an­
nis. Qua: surréxit et fecit 
juxta verbum h6minis 
Dei ; et vadens cum domo 
sua peregrinata est in 
terra Philisthiim diébus 
multis. Cumque finiti es­
sent anni septem, re­
vérsa est mulier de terra 
Philisthiim et egréssa est 
ut interpellaret regem pro 
do.mo sua et pro agris 

'SUIS. 
R;'. Percussit Saul mille 

et David decem millia : 
* Quia manus D6mini 
erat cum illo : percussit 
Philistha:um, et abstulit 
oppr6brium ex Israël. fr. 
Nonne iste est David, de 
quo canébant in choro, 
dicéntes : Saul percussit 
mille, et David decem 
millia ? Quia. 

famille demeurer où tu 
trouveras ; car le Seigneur 
a appelé la famine, et elle 
viendra sur ce pays pendant 
sept ans. » Cette femme se 
leva et suivit le conseil de 
l'homme de Dieu, et em­
menant avec elle sa famille, 
elle demeura dans la terre 
des Philistins durant un 
grand nombre de jours. Et 
lorsque les sept années de 
famine furent passées, cette 
femme revint de la terre 
des Philistins, et s'en alla 
réclamer auprès du roi sa 
maison et ses champs. 

R7, Saül en a tué mille et 
David dix mille, * Parce 
que la main du Seigneur 
était avec David, il a frappé 
le Philistin, et il a effacé 
l'opprobre d'Israël. fr, Celui­
ci n'est-il pas David, dont 
on chantait en dansant : 
Saül en a tué mille, et 
David dix mille? Parce que. 

LEÇON II 
[Au retour de la Sunamite, le roi lui rend ses biens.) 

REX autem loquebatur LE roi parlait alors avec 
cum Giézi puero viri Giézi, serviteur de 

Dei dicens : Narra mihi l'homme de Dieu, disant : 
6mnia magnalia, qua: fe- « Raconte-moi toutes les 
cit Eliséus. Cumque ille grandes œuvres qu'a faites 
narraret regi qu6modo Élisée. » Et comme Giézi 
m6rtuum suscitasset, ap- racontait au roi de quelle 
paruit mulier, cujus vivi- manière il avait ressuscité 
ficaverat filium, damans un mort, parut la femme 
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ad regem pro domo sua 
et pro agris suis. Dixitque 
Giézi : Domine mi rex, 
hrec est mulier, et hic est 
filius ejus quem susci­
tâvit Eliséus. Et inter­
rogâ vit rex mulierem, 
qure narrâvit ei, deditque 
ei rex eunuchum unum 
dicens : Restitue ei 6mnia 
qure sua sunt et univérsos 
réditus agrorum a die qua 
reliquit terram usque ad 
prresens. 

~. Montes Gélboë, nec 
ros nec pluvia véniant 
super vos, * Ubi cecidé­
runt fortes Israël. fr. Om­
nes montes, qui estis in 
circuitu ejus, visitet Do­
minus ; a Gélboë autem 
trânseat. Ubi. 

dont il avait ressuscité le 
fils, réclamant auprès du 
roi sa maison et ses champs. 
Et Giézi dit : • Mon sei­
gneur le roi, c'est cette 
femme, et c'est son fils 
qu'a ressuscité Élisée. » Et 
le roi interrogea la femme, 
qui lui raconta tout. Le 
roi lui donna un eunuque, 
disant : « Fais-lui rendre 
tout ce qui est à elle et 
tous les revenus des champs, 
depuis le jour où elle a 
quitté le pays jusqu'à pré­
sent. » 

~- Monts de Gelboé, que 
ni la rosée, ni la pluie ne 
descendent sur vous, * Là 
où sont tombés les forts 
d'Isral!l. fr. Que toutes les 
montagnes d'alentour soient 
visitées par le Seigneur, 
mais qu'il passe à côté de 
Gelboé. Là. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple ; G!6ria Patri. Ubi, 

LEÇON III 
[Bénadad guérira, puis mourra.] 

VENIT quoque Eliséus E USÉE vint aussi à Damas, 
Damâscum, et Bé- et Bénadad, roi de Sy-

nadad rex Syrire regrotâ- r~e, était i:nalade, et ses ~er­
bat. Nuntiaveruntque ei v!teurs lUI annoncère~t 1 ar­
dicénte . V nit · D · rivée du Prophète, disant : 

s · . e v1r ~1 • L'homme de Dieu est 
hue. Et ait rex ad Ha- venu ici. » Et le roi dit à 
zaël : Toile tecum mu- Hazaël : • Prends avec toi 
nera et vade in occursum des présents, et va à la 
viri Dei et consule D6mi- rencontre de l'homme de 
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num per eum dicens : Si 
evadere potero de infir­
mitate mea hac ? I vit 
fgitur Hazaël in occur­
sum ejus. Cumque ste­
tisset coram eo, ait : 
Filius tuus Bénadad rex 
Syrire misit me ad te 
dicens : Si sanari potero 
de infirmitate mea hac? 
Dixftque ei Eliséus 
Vade, die ei : Sanaberis. 
Porro osténdit mihi Do­
minus quia morte morié­
tur. 

~. Ego te tuli de domo 
patris tui, dicit Dominus, 
et posui te pascere gre­
gem populi mei : * Et 
fui tecum in omnibus, 
ubicumque ambulasti, 
firmans regnum tuum in 
retérnum. t. Fecique tibi 
nomen grande, juxta no­
men magnorum, qui sunt 
in terra : et réquiem dedi 
tibi ab omnibus inimicis 
tuis. Et. Gloria Patri. Et. 

Dieu, et consulte par lui 
le Seigneur, en demandant 
si je pourrai guérir de 
cette maladie. » Hazaël alla 
donc à la rencontre de 
l'homme de Dieu. Et lors­
qu'il se fut présenté devant 
Élisée, il dit : " Ton fils 
Bénadad, roi de Syrie, m'a 
envoyé vers toi, disant : 
Pourrai-je guérir de cette 
maladie ? » Et Élisée lui 
répondit : « Va, dis-lui : 
Vous guérirez; et cepen­
dant le Seigneur m'a mon­
tré qu'il mourra certaine­
ment. 1 » 

~. C'est moi qui t'ai 
pris à la maison de ton père 
dit le Seigneur, et t'ai mis 
pasteur du troupeau de 
mon peuple : * Et j'ai été 
avec toi partout où tu es allé, 
assurant ton règne à jamais. 
yr. Je t'ai fait un grand nom, 
comme les noms des grands 
de la terre, et t'ai donné le 
repos du côté de tous tes 
ennemis. Et. Gloire au 
Père. Et. 

1. Voici la fin du récit : L'homme de Dieu arrêta son regard sur Hazaël et le 
fixa longtemps. puis il pleura. Hazaël dit : « Pourquoi mon seigneur pleure·t-il? » 
Et e.Jisée lui répondit : " Parce que je sais le mal que tu feras aux enfants d'Israël. 
Tu mettras le feu à leurs villes foncs,., » Hazaël dit: <c Mais qu'est-ce que ton serviteur, 
ce chien, pour faire de si grandes choses? » Et Élisée dit: « Yahwéh m'a révélé 
que tu seras roi de Syrie. » Hazaë] quitta Élisée et revint auprès de son maître qui 
lui dit: « Que t'a dit Élisée? » Et il répondit: « Il m'a dit: Tu guériras. » Le lende­
main, Hazaël prit une couverture qu'il plongea dans l'eau et il l'étendit sur le 
visage du roi qui mourut, et il régna à sa place. (vv. 10 à IJ), 
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De libro quarto 
Regum 

SAMEDI 

LEÇON I 

Du quatrième livre 
des Rois 

Chapitre 9, 1-13 
[Élisée envoie sacrer Jéhu.] 

ELISEUS autem prophé- QR le prophète Élisée 
tes vocavit unum de appela un des enfants 

filiis prophetarum et ait des prophètes et lui dit, : 
illi Accinge lumbos Ceins tes reins, prends cette 
tuos et tolle lenticulam fiole d'huile en ta main et 
6lei hanc in manu tua et va à Ramoth-Galaad. Et 
vade in Ramoth Galaad. lorsque tu y seras arrivé, tu 
Cumque véneris illuc, verras Jéhu, fils de Josa­
vidébis Jehu filium J6sa- phat, fils de Namsi, et 
phat filii Namsi ; et in- étant entré, tu le feras 
gréssus suscitabis eum sortir du milieu de ses 
de médio fratrum su6- frères et tu l'introduiras 
rum et introduces in inté- dans une chambre secrète. 
rius cubiculum. Tenéns- Et tenant la fiole d'huile, tu 
que lenticulam 6lei fun- la répandras sur sa tête et tu 
des super caput ejus et diras : Voici ce que dit le 
dices : Ha:c dicit D6mi- Seigneur : Je t'ai oint roi 
nus: Unxi te regem super sur Israël. Puis tu ouvriras 
Israël. Aperiésque 6stium la porte et tu t'enfuiras, et 
et fugies et non ibi sub- tu ne resteras pas là. » Le 
sistes. Abiit ergo adolés- jeune homme, serviteur du 
cens puer prophéta: in prophète,. s'en alla donc à 
Ramoth Galaad et in- Ramoth-Galaad et il y 
gréssus est illuc : ecce entra. Or, voilà que les 
autem principes exércitus chefs de l'armée étaient 
sedébant, et ait : Verbum assis; et il dit à Jéhu : « J'ai 
mihi ad te, o princeps. un mot à vous dire, chef. » 
Dixitque Jehu: Ad quem Et Jéhu demanda : « Pour 
ex omnibus no bis? At ille qui d'entre nous tous? » 
dixit : Ad te, o princeps. Et celui-ci répondit : « Pour 

vous, chef. » 
Rf, Peccavi super nu- R;. J'ai péché, et plus 
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merum arénre maris, et 
multiplicata sunt peccata 
mea : et non sum dignus 
vidére altitudinem creli 
prre multitudine iniqui­
tatis mere qu6niam 
irritavi iram tuam, * Et 
malum coram te feci. yr. 
Qu6niam iniquitatem 
meam ego cogn6sco : et 
délictum meum contra 
me est semper, quia tibi 
soli peccavi. Et. 

que les grains de sable 
de la mer se sont multipliés 
mes péchés; et à cause de la 
multitude de mon iniquité, 
je ne suis pas digne de voir 
les hauteurs du ciel, car 
j'ai excité votre colère, * Et 
j'ai fait le mal devant vous. 
yr. Car je connais mon 
iniquité, et mon péché est 
toujours devant moi, parce 
que contre vous seul j'ai 
péché. Et. 

LEÇON Il 
[Jéhu exterminera la maison d'Achab.] ET surréxit et ingréssus A LORS il se leva, et entra 

est cubiculum ; at dans sa chambre, et le 
ille fudit 6leum super message~ lui rép~ndit l'hu!I~ 
caput ejus et ait : Hrec sur la te~e, et ~1t : « V ~1c1 
dicit D6minus Deus Is- ce qu~. du le Se!g~eur, 1?1eu 

.. . d'Israel : Je t'ai omt roi sur 
rael : ?nx1 te r;g~~ le peuple du Seigneur, 
super populum D0m1ru Israël, et tu frapperas la 
Israël, et percuties do- maison d' Achab, ton sei­
mum Achab d6mini tui, gneur, et je vengerai le 
et ulciscar sanguinem ser- sang de mes serviteurs les 
v6rum me6rum prophe- prophètes, e! le sang ~e 
tarum et sanguinem 6m- tous les serv1te~rs du ~e1-
nium serv6rum D6mini gneur, d~ la man~ de Jeza-

, bel. Et Je perdrai toute la 
d~ manu Jezabel. Per- maison d'Achab et j'exter­
damque omnem domum minerai tout mâle d' Achab 
Achab et interficiam de !'enfermé aussi bien qu~ 
Achab mingéntem ad pa- le dernier en Israël. Et je 
rietem et clausum et no- traiterai la maison d'Achab 
vissimum in Israël. Et comme la maison de Jéro­
dabo domum Achab sicut boam, fils d~ Nabath, et 
domum Jer6boam filii comme ~a ma1s~n de Bas~, 

fils d'Ahia. Et Jezabel aussi, 
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Nabat, et sicut domum 
Bâasa filii Ahia. Jézabel 
quoque comedent canes 
in agro J ézrahel, nec erit 
qui sepéliat eam. Ape­
ruitque ostium et fugit. 

~. Exaudisti, Domine, 
orationem servi tui, ut 
redificârem templum no­
mini tuo : * Bénedic et 
sanctifica domum istam 
in sempitérnum, Deus 
Israël. '/1. Domine, qui 
custodis pactum cum ser­
vis, qui ambulant coram 
te in toto corde suo. 
Bénedic. 

' 
les chiens la mangeront 
dans la campagne de J ez­
rahel 1, et il n'y aura per­
sonne pour l'ensevelir. » 
Et il ouvrit la porte et 
s'enfuit. 

~. Vous avez exaucé, 
Seigneur, la demande de 
votre serviteur, d'édifier un 
temple à votre nom : * 
Bénissez et sanctifiez cette 
demeure à jamais, Dieu d'Is­
raël. yr. Seigneur, qui gardez 
votre alliance avec ceux de 
vos serviteurs qui marchent 
devant vous de tout leur 
cœur. Bénissez. 

Aux Octaves de rite simple et à l'Office de la Ste Vierge 
du Samedi : Gl6ria Patti. Bénedic. 

LEÇON III 
[Jéhu est acclamé roi.] 

JEHU]autem egréssus est MAIS Jéhu sortit vers les 
ad servos domini sui, serviteurs de son maî­

qui dixérunt ei : Recte ne tre, qui lui demandèrent : 
sunt omnia? quid venit • Tout va-t-il bien? Pour­
insânus iste ad te? Qui quoi cet insensé est-il venu 
ait eis : Nostis hominem, à vous? » Jéhu leur dit : 
et quid locutus sit. At " Vous connaissez cet hom­
illi respondérunt : Falsum me et ce qu'il a pu dire. » 
est, sed magis narra no- Mais ceux-ci répondirent : 
bis. Qui ait eis : Hrec et " C'est quelque chose de 
hrec locutus est mihi, et faux, mais tout de même 
ait : Hrec dicit Dominus : racontez-le nous. • Jéhu 

1. Où avait été lapidé Naboth, que Jézabel avait fait condamner sur faux t~moi .. 
gnages demandés pat lettres royales. afin d'obtenir la vigne que Naboth avait refusé 
de vendre à Achab. J Roi,, 21. 
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Unxi te regem super 
Israël. Festinavérunt ita­
que et unusquisque tol­
lens pallium suum po­
suérunt sub pédibus ejus 
in similitudinem tribu­
nâlis et cecinérunt tuba 
atque dixérunt : Regnâvit 
Jehu. 

117. Audi, Domine, 
hymnum et orationem, 
quam servus tuus orat 
coram te hodie : ut sint 
oculi tui apérti, et aures 
ture inténtre, * Super 
domum istam die ac 
nocte. yr. Réspice, Do­
mine, de sanctuârio tuo, 
et de excélso crelorum 
habitâculo. Super. Gloria 
Patti. Super. 

leur dit : « Il m'a dit ceci et 
cela et il a ajouté : Voici ce 
que dit le Seigneur : Je 
t'ai oint roi sur Israël. » Alors 
ils se hâtèrent de prendre 
chacun son manteau, ils 
le mirent sous les pieds 
de Jéhu, comme tapis de 
tribunal; puis ils sonnèrent 
de la trompette et dirent ; 
« Jéhu est roi. » 

117. Écoutez, Seigneur, 
l'hymne et la prière que 
votre serviteur vous présente 
aujourd'hui, pour que vos 
yeux soient ouverts et vos 
oreilles attentives, * Sur 
cette maison, jour et nuit. 
yr. Regardez, Seigneur, de­
puis votre sanctuaire et 
votre habitation au plus 
haut des cieux. Sur. Gloire 
au Père. Sur. 

A VÊPRES 

rr. Vespertina orâtio 
ascéndat ad te, Domine. 
117. Et descéndat super 
nos misericordia tua. 

Ad Magnif. Ant. Fecit 
Joas * rectum coram Do­
mino cunctis diébus, qui­
bus docuit eum Jojada 
sacérdos. 

yr. Que la prière du soir 
monte vers vous, Seigneur. 
117, Et que descende sur 
nous votre miséricorde, 

A Magnif. Ant. Joas fit ce 
qui était bien devant le 
Seigneur, pendant tout le 
temps qu'il eut pour con­
seiller le prêtre J oiada. 

Oraison 

DEUS, qui omnipotén- Ü 
tiam tuam parcéndo 

DIEU, qui manifestez 
surtout votre puissance 
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maxime et miserândo ma­
niféstas : multiplica super 
nos miseric6rdiam tuam ; 
ut ad tua promissa cur­
réntes, creléstium bon6-
rum fâcias esse cons6rtes. 
Per D6minum. 

par le pardon et la pitié, 
redoublez envers nous votre 
miséricorde, de sorte que, 
courant aux biens que vous 
nous avez promis, nous obte­
nions de vous ces biens cé­
lestes. Par Notre Seigneur. 
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SEMI-DOUBLE 

AU J•r NOCTURNE 

LEÇON I 
De libro quarto 

Regum 
Du quatrième livre 

des Rois 

Chapitre 9, 29-37; 10, 1-7 
[Meurtre de Jézabel.] 

ANNO undécimo Joram, 
filii Achab, regnâvit 

Ochozfas super Judam, 
venitque Jehu in Jézra­
hel. Porro Jézabel, in­
tr6itu ejus audito, de­
pinxit 6culos suos stibio 
et ornâvit caput suum et 
respéxit per fenéstram 
ingrediéntem J ehu per 
portam et ait : Numquid 
pax potest esse Zambri, 
qui interfécit d6minum 
suum? Levavitque J ehu 

LA onzième année de 
Joram, fils d' Achab, 

Ochozias était devenu roi 
de Juda, et Jéhu entra dans 
Jezrahel 1 • Or Jézabel, ayant 
appris son arrivée, peignit 
ses yeux avec du noir et 
orna sa tête, puis elle 
regarda par la fenêtre Jéhu 
qui entrait à la porte, et dit : 
« Est-ce que la paix peut 
être avec Zambri qui a tué 
son maitre? » Et Jéhu leva 
sa face vers la fenêtre, et 

I. Après avoir tué Joram, roi d'Israël, dans la rencontre aux portes de la ville, 
et fait poursuivre Ochozias qui, blessé mortellement, s'en alla mourir à Meggido. 
Le récit de cette bataille précède immédiatement le premier verset de c.ette Leçon, 
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fâciem suam ad fenéstram 
et ait : Qure est ista? Et 
inclinavérunt se ad eum 
duo vel tres eunuchi. At 
ille dixit eis : Prrecipitate 
eam de6rsum; et prrecipi­
tavérunt eam, aspersus­
que est sanguine paries, 
et equ6rum ungulre con­
culcavérunt eam. Cum­
que introgréssus esset ut 
coméderet biberétque, 
ait : !te et vidéte male­
dictam illam et sepelite 
eam, quia fîlia regis est. 

Ri'. Prreparate corda ves­
tra Domino, et servite illi 
soli : * Et liberabit vos 
de manibus inimic6rum 
vestr6rum. yr. Converti­
mini ad eum in toto corde 
vestro, et auférte deos 
aliénos de médio vestri. 
Et. 

demanda : « Qui est cette 
femme? » Et deux ou trois 
eunuques se penchèrent 
vers lui. Et Jéhu leur dit : 
• Jetez-la en bas. » Et il la 
précipitèrent, et la muraille 
fut arrosée de son sang, et le 
sabot des chevaux la foula. 
Et lorsque Jéhu fut entré 
pour boire et manger, il 
dit : « Allez et voyez cette 
maudite, et ensevelissez-la, 
car elle est fille de roi. » 

Ri'. Préparez vos cœurs au 
Seigneur et servez-le, lui 
seul; * Et il vous libérera 
des mains de vos ennemis. 
yr. Tournez-vous vers lui, 
de tout votre cœur, et enle­
vez les dieux étrangers d'au 
milieu de vous. Et. 

LEÇON II 
[Accomplissement d'une prophétie d'Isaïe.) 

CUMQUE issent ut sepe- ET lorsqu'ils furent allés 
tirent cam non inve- pour l'ensevelir, ils ne 

nérunt nisi c;lvariam et trouvèrent que le crâne, les 
pedes et summas ma- pie?s et l'~xtrémité des 

. mams. Et etant revenus, 
n~s. Re".ersiqu: nunna- ils l'annoncèrent à Jéhu. 
verunt e1: ~t _an Jehu : Or Jéhu dit : « C'est la 
Sermo Dom1n1 est, quem parole du Seigneur, qu'il a 
locutus est per servum prononcée par son ser­
suum Eliam Thesbiten viteur Élie le Thesbite, 
dicens : In agro J ézrahel disant : « Dans la campagne 
c6medent canes carnes de J ezrahel, les chiens man-

geront la chair de Jézabel, 
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Jézabel, et erunt carnes 
Jézabel sicut stercus su­
per fâciem terra: in agro 
J ézrahel, ita ut prreter­
euntes dicant : Hreccine 
est illa · Jézabel? Brant 
autem Achab septuaginta 
filii in Samaria. Scripsit 
ergo J ehu litteras et misit 
in Samariam ad opti­
mâtes civitâtis et ad ma­
jores natu et ad nutricios 
Achab dicens : Statim ut 
accepéritis litteras bas, 
qui habétis filios domini 
vestri et currus et equos 
et civitâtes fumas et ar­
ma, eligite meliorem et 
eum qui vobis placuérit 
de filüs domini vestri et 
eum p6nite super s6lium 
patris sui et pugnâte pro 
domo domini vestri. 

~. Deus omnium exau­
ditor est : ipse misit An­
gelum suum, et tulit me 
de ovibus patris mei ; 
* Et unxit me uncti6ne 
misericordire sure. t. D6-
minus, qui eripuit me de 
ore le6nis, et de manu 
béstire liberâvit me. Et. 
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et la chair de Jézabel sera 
comme un fumier sur la face 
de la terre, dans la campa­
gne de J ezrahel : et tous 
ceux qui passeront diront : 
Est-ce donc là Jézabel? » 
Or Achab avait soixante­
dix fils dans Samarie. Jéhu 
écrivit donc des lettres et il 
les envoya aux grands de la 
ville, aux anciens et à ceux 
qui élevaient les enfants 
d'Achab, disant : « Aussitôt 
que vous aurez reçu ces 
lettres, vous qui avez les 
enfants de votre maître, 
les chars, les chevaux, les 
villes fortes et les armes, 
choisissez le meilleur et 
celui qui vous plaira davan­
tage d'entre les fils de votre 
maître, et mettez-le sur le 
trône de son père, et com­
battez pour la maison de 
votre maître. » 

1v'. Dieu exauce tous ceux 
qui le prient; c'est lui qui 
m'a envoyé son Ange et 
m'a pris aux troupeaux de 
mon père; * Et il m'a oint 
de l'onction de sa miséri­
corde. yr. C'est le Seigneur 
qui m'a arraché à la gueule 
du lion et m'a délivré de 
l'atteinte de la bête. Et. 
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LEÇON III 
[Massacre des 70 fils d' Achab.) 

TIMUERUNT illi vehe­
ménter et dixérunt : 

Ecce duo reges non po­
tuérunt stare coram eo, et 
qu6modo nos valébimus 
resistere ? Misérunt ergo 
prrep6siti domus et prre­
fécti civitatis et majores 
natu et nutricii ad J ehu 
dicéntes : Servi tui su­
mus : qurecumque jus­
seris faciémus, nec con­
stituémus nobis regem : 
qurecumque tibi placent 
fac. Rescripsit autem eis 
litteras secundo dicens : 
Si mei estis et obeditis 
mihi, t6llite capita fili6-
rum d6mini vestri et 
venite ad me hac eadem 
hora cras in J ézrahel. 
Porro filii regis, septua­
ginta viri, apud opti­
mates civitatis nutrieban­
tur. Cumque venissent 
litterre ad eos, tulérunt 
filios regis et occidérunt 
septuaginta viros et po­
suérunt capita e6rum in 
c6phinis et misérunt ad 
eum in J ézrahel. 

~. D6minus, qui eri­
puit me de ore léonis, et 
de manu béstire liberavit 
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CEUX-CI furent saisis d'une 
grande crainte, et di­

rent : « Voilà que deux rois 
n'ont pu tenir devant lui, et 
comment nous pourrons­
nous résister? » Les inten­
dants de la maison du roi, 
les chefs de la ville, les 
anciens et ceux qui élevaient 
les princes envoyèrent donc 
vers Jéhu, disant : « Nous 
sommes vos serviteurs, tout 
ce que vous nous comman­
derez, nous le ferons, nous 
ne nous donnerons point 
de roi; faites tout ce qu'il 
vous plaira. » Or il leur 
écrivit des lettres une secon­
de fois, disant : « Si vous 
êtes à moi et m'obéissez, 
coupez les têtes des fils de 
votre maître, et venez me 
trouver à cette même heure 
demain, à Jezrahel. » Or, les 
fils du roi, au nombre de 
soixante-dix, étaient élevés 
chez les grands de la ville. 
Eux, au reçu des lettres, 
saisirent les fils du roi, 
tuèrent ces soixante- dix 
hommes, mirent leurs têtes 
dans des corbeilles, et les 
envoyèrent à J ezrahel. 

~. C'est le Seigneur qui 
m'a arraché à la gueule du 
lion et m'a délivré de l'at-



Xe DIMANCHE APRÈS LA PENTECOTE 

me, * Ipse me eripiet de 
manibus inimicorum 
meorum. fr. Misit Deus 
misericordiam suam et 
veritatem suam: animam 
meam eripuit de médio 
catulorum leonum. Ipse. 
Gloria Patri. Ipse. 

teinte de la bête; * C'est lui 
qui m'arrachera à la main 
des mes ennemis. fr. Dieu a 
envoyé sa miséricorde et sa 
vérité, et il a arraché mon 
âme du milieu des lionceaux. 
C'est lui. Gloire au Père. 
C'est lui. 

AU II• NOCTURNE 
LEÇON IV 

Sermo sancti Sermon de saint 
Joannis Chrysostomi Jean Chrysostome 

Homélie 25 sur l'Épître aux Romains 
[Porter les autres à pécher est gravement puni.] NON putémus nos excu-

sationem habituros, 
si quando delictorum so­
cios invenérimus : nam is­
tud, supplicium magis au­
gébit. Quandoquidem et 
serpens magis punitus est 
quam mulier, quemad­
modum et mulier plus 
quam vir. Et Jézabel ma­
jores pœnas dedit, quam 
Achab vinere raptor; ipsa 
quippe univérsum istud 
négotium texuerat, regi­
que lapsus occasionem 
déderat. Igitur et tu quo­
que, si réliquis perditio­
nis causa fueris, graviora 
patiéris quam qui per te 
subvérsi sunt. Neque 
enim peccare tantum in 
se perditionis ha bet, 
quantum quod réliqui ad 
peccandum inducuntur. 
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NE pensons pas qu'en 
trouvant des compa­

gnons de péché, nous au­
rons une excuse : cela ne 
fera qu'augmenter notre 
châtiment, puisque le ser­
pent a été plus puni que 
la femme, et la femme plus 
que l'homme. Jézabel eut 
aussi un châtiment plus 
terrible que celui d' Achab, 
usurpateur de la vigne (de 
Naboth), car c'est elle qui 
avait ourdi toute l'affaire, et 
fourni au roi une occasion 
de chute. Et donc toi aussi, 
si tu as été pour autrui 
une cause de perdition, tu 
souffriras beaucoup plus que 
ceux qui par toi auront été 
pervertis. Car simplement 
pécher est moins pernicieux 
que de porter les autres à 
pécher. 
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117, Percussit Saul mille, 
et David decem millia : 
* Quia manus Domini 
erat cum illo : percussit 
Philisthreum, et abstulit 
opprobrium ex Israël. 
y, Nonne iste est David, 
de quo canébant in choro, 
dicéntes : Saul percussit 
mille, et David decem 
millia ? Quia. 

117. Saül en a tué mille et 
David dix mille, * Parce que 
la main du Seigneur était 
avec David, il a frappé le 
Philistin, et il a effacé l'op­
probre d'Israël. y, Celui­
ci n'est-il pas David, dont 
on chantait en dansant : 
Saül en a tué mille, et 
David dix mille? Parce que. 

LEÇON V 
[L'Évangile multiplie les condamnations à l'enfer.] 

JTAQUE, si quandopeccan-
tes vidérimus, non so­

lum non impellamus, sed 
et extrahamus ex ipso ma­
litire barathro, ne et aliénre 
perditionis pœnas demus. 
Recordémur quoque per­
pétuo terribilis ilHus tri­
bunalis, fluminis ignei, 
vinculorum insolubilium, 
profundarum tenebra­
rum, stridorum déntium, 
venenosique vermis. Sed 
dices: Benignus est Deus. 
Ergo hrec omnia verba 
sunt, et neque punitur 
dives ille Lazari con­
témptor, neque fature vir­
gines a sponso rejiciun­
tur ? Ergo qui Christum 
non pavérunt, in ignem 
diabolo prreparatum non 
abibunt? Ergo qui J,'sor­
didis est ;véstibus;\':non 
peribit, manus ac pedes 
vinctus ? Qui centum de-

SI donc nous en voyons 
qui pèchent, loin de 

les pousser, efforçons-nous 
de les retirer du gouffre 
du mal, pour n'avoir pas 
à expier la perte des 
autres. Ayons aussi le per­
pétuel souvenir du terrible 
tribunal, du fleuve de feu, 
des liens éternels, des ténè­
bres profondes, des grince­
ments de dents, et du ver qui 
empoisonne. Mais, diras­
tu, Dieu est indulgent. 
Toutes ces choses ne sont 
donc que des mots ? Et ce 
riche qui méprisait Lazare 
n'est point puni? Et les 
vierges folles ne sont point 
rejetées par !'Époux? Ceux 
donc qui n'ont pas nourri 
le Christ n'iront pas dans 
le feu préparé au démon? Et 
celui qui se trouve au ban­
quet avec des vêtements 
sordides ne périra pas, les 



Xe DIMANCHE APRÈS LA PENTECOTE 

nârios a consérvo suo 
exégit, non tradétur tor­
t6ribus? Quod de mœchis 
dictum est, nimirum 
quod vermis e6rum non 
moriétur, et ignis e6rum 
non exstinguétur, verum 
non erit? 

~. Montes Gélboë, nec 
ros nec pluvia véniant 
super vos, * Ubi ceci­
dérunt fortes Israël. yr, 
Omnes montes, qui estis 
in circuitu ejus, visitet 
D6minus ; a Gélboë au­
tem trânseat. Ubi. 

mains et les pieds liés? 
Celui qui exigera de son 
compagnon les cent deniers 
ne sera point livré aux 
bourreaux? Ce qui est dit 
des adultères, que leur ver 
ne mourra point, et que leur 
feu ne s'éteindra jamais 1, ne 
sera pas vrai? 

~. Monts de Gelboé, que 
ni la rosée, ni la pluie ne 
descendent sur vous, * Là 
où sont tombés les forts 
d'Israël. y;. Que toutes les 
montagnes d'alentour soient 
visitées par le Seigneur, 
mais qu'il passe à côté de 
Gelboé. Là. 

LEÇON VI 
[Dans l'Ancien Testan1ent, en fait, Dieu a châtié.] 

S ED minâtur ista tan-
tummodo Deus ? 

Utique, inquies. Et unde, 
die qureso, tantam rem 
audes publice loqui, at­
que ex teipso ferre sen­
téntiam? Ego quippe et 
ex iis qure dixit Deus, et 
ex iis qure fecit, contrâ­
rium probâre p6tero. 
Quod si propter futura 
non credis, vel saltem 
propter ea qua: jam facta 
sunt, crede. Non enim 
certe minre sunt et verba 
tantummodo, qure facta 

MAIS Dieu s'en tiendrait-il 
à de simples menaces ? 

Justement, répondras-tu. Et 
comment, je te le demande, 
oses-tu énoncer publique­
ment une pareille affirma­
tion, et porter de ta propre 
autorité .un tel jugement? 
Pour moi, il me sera facile 
de prouver le contraire, 
et d'après ce que Dieu a dit, 
et d'après ce qu'il a fait. 
Que si tu refuses de croire, 
sous prétexte qu'il s'agit 
de l'avenir, crois du moins 
en raison du passé. Car 

1. ltaie 66, z4, où il s'agit de l'adultère spirituel: l'infidélité à l'alliance 
divine. 
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sunt et in opus ipsum 
exiérunt. Quis igitur to­
tum orbem inducto di­
luvio stagnâvit, ac grave 
illud naufrâgium, omni­
modâmque géneris nostri 
perditionem effécit? Quis 
deinde fulmina illa, té­
laque flammântia super 
terram Sodomorum de­
misit? Quis univérsum 
lEgypti exércitum in ma­
re demérsit? Quis syna­
gogam Abiron combus­
sit? Quis septuaginta illa 
millia propter Davidis 
peccâtum uno témporis 
moménto peste occidit? 
Nonne hrec omnia et âlia 
Deus illis intulit? 

~. Ego te tuli de domo 
patris tui, dicit Dominus, 
et posui te pâscere gre­
gem populi mei : * Et fui 
tecum in omnibus, ubi­
cumque ambulâsti, fir­
mans regnum tuum in 
retérnum. fr. Fecique tibi 
nomen grande, juxta no­
men magnorum, qui sunt 
in terra : et réquiem dedi 
tibi ab omnibus inimicis 
tuis. Et. Gloria Patri. Et. 

9I 

assurément, ce ne sont pas 
simplement des menaces 
et des paroles : ce sont 
des faits qui se sont réa­
lisés. Qui donc a sub­
mergé tout le globe sous 
les eaux du déluge, et 
a fait périr presque en 
entier notre espèce dans 
cet immense naufrage? Qui 
donc ensuite a lancé ces 
foudres et ces traits de feu 
sur le pays de Sodome? Qui 
a englouti dans la mer toute 
l'armée des Égyptiens? Qui 
donc a brûlé toute la bande 
d' Abiron? Qui a fait mourir 
de la peste, en un seul 
moment, soixante-dix mille 
hommes pour le péché de 
David? N'est -ce pas Dieu 
qui a porté aux coupables 
tous ces coups et d'autres 
encore? 

~. C'est moi qui t'ai pris 
à la maison de ton père, dit 
le Seigneur, et t'ai mis 
pasteur du troupeau de 
mon peuple : * Et j'ai été 
avec toi partout où tu es 
allé, assurant ton règne à 
jamais. fr. Je t'ai fait un 
grand nom, comme les 
noms des grands de la terre, 
et t'ai donné le reoos du côté 
de tous tes en~emis. Et. 
Gloire au Père. Et. 
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LUNDI 

LEÇON I 

De libro quarto 
Regum 

Du quatrième livre 
des Rois 

Chapitre II, 1-7 
[Athalie, reine de Juda. Meurtre de tous les fils d'Ochozias, sauf Joas.] 

A THALIA vero, mater 
Ochozire, videns 

mortuum filium suum 
surréxit et interfécit om­
ne semen régium. Tol­
lens autem J 6saba filia 
regis Joram, soror Ocho­
zire, Joas filium Ochozire, 
furâta est eum de médio 
filiorum regis qui inter­
ficiebântur, et nutricem 
ejus de triclinio et abs­
condit eum a fâcie Atha­
lire, ut non interficerétur. 
Erâtque cum ea sex annis 
clam in domo Domini ; 
porro Athalia regnâvit 
super terram. 

117. Recordâre, Domine, 
testaménti tui, et die An­
gelo percutiénti : Cesset 
jam manus tua, * Ut non 
desolétur terra, et ne per-

CEPENDANT Athalie, mère 
d'Ochozias, voyant son 

fils mort, fit tuer tous les 
princes de la race royale. 
Mais J osaba, fille du roi 
Joram, sœur d'Ochozias 1, 

prenant Joas, fils d'Ochozias, 
le déroba du milieu des 
enfants royaux que l'on 
tuait, ainsi que sa nourrice, 
l'enleva de sa chambre à 
coucher, et le cacha aux 
yeux d' Athalie, pour qu'il 
ne fût pas tué. Et il fut six 
ans avec sa nournce, en 
secret, dans la maison du 
Seigneur. " Pendant ce 
temps, Athalie régnait sur 
le pays (de Juda). 

117. Souvenez-vous, Sei­
gneur, de votre alliance, et 
dites à l' Ange qui nous 
frappe Que ta main 
s'arrête, * Pour que la terre 
ne soit pas désolée et que 

1. Mais née probablement d'une autre mê:rc qu' Athalie, comme le note Dom 
Calmet. 

2. Le cas est si extraordinaire, qu'on ne doit pas trouver fort étrange que, dans 
cette occasion, le grand-Prêtre ait cru pouvoir dispenser de la Loi ou de la coutume, 
qui ne permettait point aux femmes de coucher dans les appartements du temple, 
destinés à loger et à coucher les prêtres qui étaient de service. (Dom CALMET), 
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das omnem animam vi­
vam. 'fi. Ego sum qui pec­
cavi, ego qui inique egi : 
isti qui oves sunt, quid 
fecérunt? Avertatur, ob­
secro, furor tuus, Do­
mine, a populo tuo. Ut. 

toute âme vivante ne périsse 
pas. 'fi. C'est moi qui ai 
péché; c'est moi qui ai 
mal agi; mais ceux-ci, qui 
sont mes brebis, qu'ont-ils 
fait ? Que votre colère, Sei­
gneur, je vous en conjure, 
se détourne de votre peuple. 
Pour que. 

LEÇON II 
[J oïada prépare la reconnaissance de J oas.J 

ANNO autem séptimo oR, en la septième année, 
misit Jojada, et as- Joïada envoya cher-

sumens centuriones et cher les centurions et les 
milites introduxit ad se soldats, ~t les ~yant fait 
in templum Domini pe- entrer pres de. lm, da1;1s le 

. , . . temple du Seigneur, il fit 
p1g1tque cum e1s fœdus , alliance avec eux et leur fit 
et adjurans eos in domo prêter serment dans la mai­
Domini osténdit eis fi- son du Seigneur, en leur 
lium regis et prrecépit montrant le fils du roi; puis 
illis dicens : Iste est sermo il leur donna cet ordre : 
quem facere debétis « :Voici ce ~ue vous .d.~vez 
tértia pars vestrum in- faire. : Qu une tro1s1eme 
troëat sabbato et ob- parue de vous entre au 

, , . ' Jour du sabbat 1 et serve de 
ser~et :x~ub1as domus garde à la maison du roi. 
r~g1s ; tert1a autem p~rs Mais qu'une troisième par­
Slt ad portam Sur, et ter- tie soit à la porte de Sur; et 
tia pars sit ad portam qu'une troisième partie soit 
qure est post habitacu- à la porte qui est derrière 
lum scutariorum et eus- l'habitation des gardes et 
todiétis excubia; domus monte la faction à la maison 
Messa. Dure vero partes de Messa. Que les deux: 

groupes d'entre vous qm 

1. Le jour du sabbat était le jour de relève du service hebdomadaire, et par consé­
quent où garde montante et garde descendante se rencontraient ensemble au Temple. 
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e vobis omnes egredién­
tes sâbbato custodiant 
excubias domus Domini 
c1rca regem. 

R/. Exaudisti, Domine, 
orationem';tservi tui, ut 
redificârem templum no­
mini tuo : * Bénedic et 
sanctifica domum istam 
in sempitérnum, Deus 
Israël. fr. Domine, qui 
custodis pactum cum ser­
vis tuis, qui ambulant co­
ram te in toto corde suo. 
Bénedic. 

sortiront ensemble le jour 
du sabbat, restent de garde 
à la maison du Seigneur 
auprès du roi. » 

Rf. Vous avez exaucé, Sei­
gneur, la demande de votre 
serviteur, d'édifier un tem­
ple à votre nom : * Bénissez 
et sanctifiez cette demeure à 
jamais, Dieu d'Israël. fr. Sei­
gneur, qui gardez votre 
alliance avec ceux de vos 
serviteurs qui marchent de­
vant vous de tout leur cœur. 
Bénissez. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patri. 
Bénedic. 

LEÇON Hl 
Ibid., 9-12 

[Reconnaissance et onction de Joas.] 

ET .assuméntes . s!nguli 
viros suos, qui 1ngre­

diebântur sabbatum, cum 
his qui egrediebântur sab­
bato, venérunt ad Joja­
dam sacerdotem, qui de­
dit eis hastas et arma regis 
David, qure erant in do­
mo Domini. Et stetérunt 
singuli habéntes arma in 
manu sua a parte rempli 
déxtera usque ad partem 
sinistram altâris et redis 
circum regem. Produxit­
que filium regis et posuit 
super eum diadéma et 

ET prenant chacun leurs 
hommes qui entraient 

au jour du sabbat, il vinrent 
près de Joïada, le prêtre, qui 
leur donna les lances et les 
armes du roi David, dépo­
sées dans la maison du 
Seigneur. Et ils se tinrent 
donc tôus debout, les armes 
à la main, depuis le côté droit 
du temple jusqu'au côté 
gauche de l'autel et du 
temple, autour du roi. J oïada 
présenta ensuite le fils du roi; 
et il mit sur lui le diadème 
et le livre de la Loi 1; ils le 

1. Traduction par dom Calmet_ du mot Te1timoniU111. La Loi était le livre du 
témoignage de Dieu. Chacun sait le reste de l'histoire, mise en drame par Racine. 
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testim6nium, feceruntque 
eum regem et unxérunt 
et plaudéntes manu dixé­
runt : Vivat rex. 

R{. Audi, Domine, 
hymnum et orati6nem, 
quam servus tuus orat 
coram te h6die : ut sint 
6culi tui apérti, et aures 
tua: inténta:, * Super do­
mum istam die ac nocte. 
fr. Réspice, Domine, de 
sanctuârio tuo, et de 
excélso crelorum habitâ­
culo, Super. Gloria Patri. 
Super. 

firent roi et l'oignirent; 
puis, frappant des mains, ils 
crièrent : « Vive le roi! » 

Fg. Écoutez, Seigneur, 
l'hymne et la prière que 
votre serviteur vous pré­
sente aujourd'hui, pour que 
vos yeux soient ouverts et 
vos oreilles attentives, * Sur 
cette maison, jour et nuit. 
fr, Regardez, Seigneur, de­
puis votre sanctuaire et votre 
habitation au plus haut des 
cieux. Sur. Gloire au Père. 
Sur. 

MARDI 

LEÇON I 
De libro quarto 

Regum 
Du quatrième livre 

des Rois 
Chapitre 12, 1-8 

[Joas, roi de Juda.] 

ANNO séptimo J ehu re-
gnâvit Joas et qua­

draginta annis regnâvit 
in Jerusalem. Nomenma­
tris ejus Sébia de Bersa­
bée. Fecitque Joas rec­
tum coram Domino cunc­
tis diébus, quibus d6cuit 
eum J ojada sacérdos ; ve­
rumtamen excélsa non 
âbstulit ; adhuc enim p6-
pulus immolâbat et ado­
lébat in excélsis incén­
sum. 

95 

EN la septième année de 
Jéhu, régna Joas; et 

durant quarante ans il 
régna dans Jérusalem; le 
nom de sa mère était Sébia 
de Bersabée. Or Joas fit ce 
qui était droit devant le Sei­
gneur, pendant tout le temps 
qu'il eut le prêtre Joïada 
pour conseiller. Cependant 
il n'abolit pas les hauts lieux, 
car le peuple sacrifiait en­
core et brûlait de l'encens 
sur les hauts lieux. 
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Ri', Domine, si convér­
sus fuerit populus tuus, 
et oraverit ad sanctua­
rium tuum : * Tu exau­
dies de crelo, Domine, et 
libera eos de manibus 
inimicorum suorum. fi. 
Si peccaverit in te po­
pulus tuus, et convérsus 
égerit pœniténtiam, ve­
niénsque oraverit in isto 
loco. Tu. 

Ri'. Seigneur, si votre peu­
ple se tourne et prie du côté 
de ce sanctuaire, * Vous 
l'exaucerez du haut du ciel, 
et libérez-le des mains de ses 
ennemis. fi. Si votre peuple 
a péché contre vous et que, 
converti, il fasse pénitence 
et vienne prier en ce lieu. 
Vous. 

LEÇON II 
[Il ordonne de réparer le temple.] 

DIXITQUE Joas ad sa-
cerdotes : Omnem 

pecuniam sanctorum, 
qua:: illata fuerit in tem­
plum Domini a prreter­
euntibus, qua:: offértur 
pro prétio anima::, et 
quam sponte et arbitrio 
cordis sui inferunt in 
templum Domini, acci­
piant illam sacerdotes 
juxta ordinem suum et 
instaurent sartatécta do­
mus, si quid necessarium 
viderint instauratione. 

Ri', Factum est, dum 
tolleret Dominus Eliam 
per turbinem in crelum, 
* Eliséus clamabat, di­
cens : Pater mi, pater mi, 
currus Israël, et auriga 

ET Joas dit aux prêtres : 
Quant à tout l'argent 

des choses saintes qui sera 
apporté dans le temple du 
Seigneur, par les passants 1, 

qui est offert pour prix d'une 
âme•, ou qu'ils apportent 
spontanément, et au gré de 
leur cœur, dans le temple 
du Seigneur, que les prêtres 
le prennent, chacun selon 
son rang, et qu'ils réparent 
la maison du Seigneur, s'ils 
voient une réparation néces­
saire. ,; 

Ri', Et il arriva qu'au mo­
ment où le Seigneur empor­
tait Élie dans un tourbillon 
vers le ciel, * Élisée criait en 
disant : Mon père, mon 
père, char d'Israël et son 

1. Qui viennent payer la taxe d'un demi-sicle imposée à tout Israélite pout 
l'entretien du temple. (Dom CALME1'). 

2.. Pour le rachat d'une personne consacrée par vœu au service du temple. Lbi 
liqu,, 27. 
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ejus. jr. Cumque pérge­
rent, et incedéntes sermo­
cinaréntur, ecce currus 
igneus et equi ignei divi­
sérunt utrumque, et as­
céndit Elias per turbinem 
in crelum. Eliséus. 

conducteur. fr. Tandis qu'ils 
cheminaient et tout en mar­
chant parlaient ensemble, 
voici qu'un char de feu et 
des chevaux de feu les 
séparèrent, et Élie monta 
dans un tourbillon vers le 
ciel. Élisée. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple: G16ria Patri. Eliséus. 
LEÇON III 

[Il réserve les collectes pour les réparations.] 

JGITUR US~U7 ad vigési-
mum tert1um annum 

regis Joas non instaura­
vérunt sacerdotes sarta­
técta templi. Vocavitque 
rex Joas Jojadam ponti­
ficem et sacerdotes dicens 
eis Quare sartatécta 
non instaurâtis templi? 
Nolite ergo âmplius ac­
cipere pecuniam juxta 
ordinem vestrum ; sed 
ad instaurationem templi 
réddite eam. Prohibitique 
sunt sacerdotes ultra acci­
pere pecuniam a populo 
et instaurâre sartatécta 
domus. 

R7. Ego te tuli de domo 
patris tui, dicit Dominus, 
et posui te pâscere gre­
gem populi mei : * Et fui 
tecum in omnibus, ubi­
cumque ambulâsti, fir­
mans regnum tuum in 
retérnum. f. Fecique tibi 
nomen grande, juxta no­
men magnorum, qui sunt 
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MAIS jusqu'à la vingt­
troisième année du roi 

Joas, les prêtres n'avaient 
point fait les réparations du 
temple. Joas appela donc 
J oïada le pontife et les prê­
tres., leur disant : • Pourquoi 
ne faites-vous point les ré­
parations du temple? Ne 
recevez donc plus d'argent 
selon votre rang; mais ren­
dez-le pour les réparations 
de la maison du Seigneur! » 
Et il fut défendu aux prêtres 
de recevoir à l'avenir de 
l'argent du peuple et de 
réparer la maison du Sei­
gneur. 

R7. C'est moi qui t'ai pris 
à la maison de ton père, dit 
le Seigneur, et t'ai mis pas­
teur du troupeau de mon 
peuple : * Et j'ai été avec 
toi partout où tu es allé, assu­
rant ton règne à jamais. y. 
Je t'ai fait un grand nom, 
comme les noms des grands 
de la terre, et t'ai donné le 
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in terra : et réquiem dedi 
tibi ab 6mnibus inimfcis 
tuis. Et. Gl6ria Pa.tri. Et. 

repos du côté de tous tes 
ennemis. Et. Gloire au 
Père. Et. 

MERCREDI 
LEÇON I 

De libro quarto Du quatrième livre 
Regum des Rois 

Chapitre 13, 14-21; 24-25 
[Élisée annonce les succès de Joas contre les Syriens.] E LISEUS autem regrotâ- CEPENDANT Élisée était 

bat infirmitâte, qua malade, de la maladie 
et m6rtuus est ; descen- même dont il mourut ; et 
dftque ad eum Joas, rex Joas, roi d'Israël, descendit 
Israël, et flebat coram eo vers lui, et il pleurait devant 
dicebâtque : Pater mi, lui, et disait : " Mon père, 
pater mi, currus Israël et mon père, vous, char et 
auriga ejus. Et ait illi conducteur d'Israël. » Et 
Eliséus : Affer arcum et Élisée lui dit : " Apportez­
sagittas. Cumque attu- moi un arc et des flèches. ,, 
lisset ad eum arcum et Et lorsqu'il eut apporté un 
sagittas, dixit ad regem arc et des flèches. Elisée dit : 
Israël : Pone manum " Mettez votre main sur cet 
tuam super arcum. Et, arc. • Et lorsq_ue le roi eut 
cum posuisset ille ma- mis sa main, Elisée mit ses 
num suam, superposuit mains sur les mains du roi, 
Eliséus manus suas mâni- et dit : « Ouvrez la fenêtre 
bus regis et ait : Ape- qui regarde l'Orient. » Et 
ri fenéstram orientâlem. lorsqu'il l'eut ouverte, Éli­
Cumque aperuisset, dixit sée dit:" Lancez une flèche. » 
Eliséus : Jace sagittam. Et il la lança. Et Élisée 
Et jecit. Et ait Eliséus : reprit : « Flèche du salut 
Sagitta salutis Domini, et du Seigneur, flèche de salut 
sagitta salutis contra Sy- contre la Syrie; et vous 
riam ; percutiésque Sy- frapperez la Syrie à Aphec, 
riam in Aphec donec jusqu'à ce que vous la 
consumas eam. ruiniez. » 

R7, Peccâvi super nu- R7, J'ai péché, et plus que 
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merum aréna: maris, et 
multiplicata sunt peccata 
mea : et non sum dignus 
vidére altitudinem creli 
prre multitudine iniqui­
tatis mere : quoniam irri­
tavi iram tuam, * Et ma­
lum coram te feci. y. 
Quoniam iniquitatem 
meam ego cogn6sco : et 
delictum meum contra 
me est semper, quia tibi 
soli peccavi. Et. 

les grains de sable de la 
mer se sont multipliés mes 
péchés; et à cause de la 
multitude de mon iniquité, 
je ne suis pas digne de voir 
les hauteurs du ciel, car j'ai 
excité votre colère, * Et j'ai 
fait le mal devant vous. y. 
Car je connais mon iniquité 
et mon péché est toujours 
devant moi, parce que contre 
vous seul j'ai péché. Et. 

LEÇON Il 
[Joas les battra trois fois. Mort d'l:i!isée.] 

ET ait : Tolle sagittas. JL dit encore : « Prenez les 
Qui cum tulisset, flèches. » Lorsque le roi 

rursum dixit ei : Pércute les eut prises, il lui dit de 
jâculo terram. Et, cum nouveau : • Frappez d'un 
percussisset tribus vki- trait la terre. » Et comme 
bus et stetisset, irâtus après avoir frappé trois fois, 
est vir Dei contra eum et il s'était arrêté, l'homme 
ait : Si percussisses quin- de Dieu s'irrita contre lui 
quies aut séxies sive sép- et dit : « Si vous eussiez 
ties, percussisses Syriam frappé la terre cinq fois, 
usque ad consumptio- ou six fois, ou sept fois, 
nem ; nunc autem tribus vous auriez battu la Syrie 
vicibus percuties eam. jusqu'à la ruine complète; 
Mortuus est ergo Eli- mais maintenant vous la 
séus, et sepeliérunt eum. battrez trois fois. » Élisée 
Latrunculi autem de Mo- mourut donc et on l'ense­
ab venérunt in terram in velit. Or des pillards de 
ipso anno. Moab vinrent sur la terre 

~. Exaudisti, Domine, 
orationem servi tui, ut 
redificârem templum no­
mini tuo : * Bénedic et 
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d'Israël en cette même 
année. 

~. Vous avez exaucé, 
Seigneur, la demande de 
votre serviteur, d'édifier un 
temple à votre nom : * 
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sanctffica domum istam 
in sempitérnum, Deus 
Israël. yr. Domine, qui 
custodis pactum cum 
servis tuis, qui ambulant 
coram te in toto corde 
suo. Bénedic. 

Bénissez et sanctifiez cette 
demeure à jamais, Dieu 
d'Israël. yr. Seigneur, qui 
gardez votre alliance avec 
ceux de vos serviteurs qui 
marchent devant vous de 
tout leur cœur. Bénissez. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gl6ria Patti. 
Bénedic. 

LEÇON ill 
[Résurrection sur Je tombeau d'Elisée. Victoires de Joas.] 

QUIDAM autem sepe­
liéntes hominem 

vidérunt latrunculos et 
projecérunt cadâver in 
sepulcro Eliséi. Quod 
cum tetigisset ossa Eliséi, 
revixit homo et stetit 
super pedes suos. Mor­
tuus est autem Hâzaël 
rex Syrire, et regnâvit 
Bénadad filius ejus pro 
eo. Porro Joas filius Joa­
chaz tulit urbes de manu 
Bénadad filii Hâzaël, quas 
tulerat de manu Joachaz 
patris sui jure prrelii ; 
tribus vicibus percussit 
eum Joas et réddidit 
civitâtes Israël. 

~- Audi, Domine, 
hymnum et orationem, 
quam servus tuus orat 
coram te hodie : ut sint 
oculi tui apérti, et aures 
tua: inténtre, * Super 
domum istam die ac 
nocte. yr. Réspice, Do­
mine, de sanctuârio tuo, 

QR quelques hommes en-
sevelissant un mort vi­

rent les voleurs, et jetèrent 
le cadavre dans le sépulcre 
d'Élisée. Dès que le cadavre 
eut touché les os d'Élisée, 
l'homme revécut et se dres­
sa sur ses pieds. Cependant 
Hazaël, roi de Syrie, mourut, 
et Bénadad, son fils, régna 
a sa place. Mais Joas, fils 
de Joachaz, reprit de la main 
de Bénadad, fils d'Hazaël, 
les villes qu'Hazaël avait 
prises de la main de Joachaz, 
son père, par le droit de la 
guerre. Joas le battit par 
trois fois, et lui fit rendre les 
villes d'Israël. 

~. Écoutez, Seigneur, 
l'hymne et la prière que 
votre serviteur vous pré­
sente aujourd'hui, pour que 
vos yeux soient ouverts et 
vos oreilles attentives, * Sur 
cette maison, jour et nuit. 
jr. Regardez, Seigneur, de­
puis votre sanctuaire et 
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et de excélso ca:16rum 
habitâculo. Super. Gloria 
Patri. Super. 

votre habitation au plus 
haut des cieux. Sur. Gloire 
au Père. Sur. 

JEUDI 

LEÇON I 

De libro quarto 
Regum 

Du quatrième livre 
des Rois 

Chapitre 17, 6-9 
[Rejet d'Israël, à cause de son idôlâtrie •.. ] 

ANNO autem nono Osée 
cepit rex Assyri6-

rum Samariam et trâns­
tulit Israël in Assyrios 
posuitque eos in Hala et 
in Habor juxta fluvium 
Gozan, in civitâtibus Me­
d6rum. Factum est enim, 
cum peccâssent filii 
Israël Domino Deo suo, 
qui eduxerat eos de terra 
lBgypti, de manu Pha­
ra6nis regis lBgypti, co­
luérunt deos aliénos. Et 
ambulavérunt juxta ri­
tum Géntium, quas 
consumpserat D6minus 
in conspéctu fili6rum Is­
raël, et regum Israël quia 
similiter fécerant. Et of­
fendérunt filii Israël ver­
bis non rectis D6minum 
Deum suum, et a:difica-

oR, en la neuvième année 
d'Osée, le roi des Assy­

riens prit Samarie et dépor­
ta Israël en Assyrie, et les 
conduisit en Hala et sur 
le Habor, fleuve de Gozan 1, 

dans les villes des Mèdes. 
Et cela arriva quand les 
enfants d'Israël eurent péché 
contre le Seigneur leur Dieu 
qui les avait retirés de l'É­
gypte et de la main de Pha­
raon, roi d'Égypte, et se 
mirent à adorer des dieux 
étrangers, suivant les cou­
tumes des nations que le 
Seigneur avait exterminées 
devant les enfants d'Israël, 
et des rois d'Israël qui 
avaient imité ces nations. Et 
les enfants d'Israël offen­
sèrent leur Dieu par des 
actions qui n'étaient pas 

1. Il faut modiher, d'après l'hébreu, les indications géographiques du texte de 1a 
Vulgate qui sont d'ailleurs flottantes, comme on le verra à la répédtion de cette 
histoire, Leçon fil du Samedi. 
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vérunt sibi excélsa in 
cunctis urbibus suis. 

~- Pra:parate corda 
vestra Domino, et ser­
vite illi soli * Et 
liberabit vos de manibus 
1mm1corum vestrorum. 
f. Convertfmini ad eum 
in toto corde vestro, et 
auférte deos aliénos de 
médio vestri. Et. 

droites, et ils se bâtirent 
des hauts lieux dans toutes 
leurs villes. 

~. Préparez vos cœurs au 
Seigneur et servez-le, lui 
s<'ul; * Et il vous libérera 
des mains de vos ennemis. 
t. Tournez-vous vers lui 
de tout votre cœur, et enle­
vez les .dieux étrangers d'au 
milieu de qous. Et il vous. 

LEÇON Il 
Ibid., 13-15 

['[ ... et de sa désobéissance aux prophètes.] ET t~stifi:âtus e_~t D?- LB Seigneur fit cette in-
minus in Israel et in jonction à Israël et à 

J';lda per man;1m om- Juda, par l'intermédiaire de 
n~u~n . prop~etarum et tous les prophètes et des 
videntium dicens : Re- . 
vertimini a viis vestris voyant~, disant: «Rev~nez de 
péssimis et custodite vos voies très mauvaises, et 
pra:cépta mea et ca:re- observez mes préceptes et 
monias, juxta omnem le- mes cérémonies, selon toute 
gem, quam pra:cépi la loi que j'ai prescrite à vos 
pa_t~ibus vestris? et sicut pères, et comme je vous l'ai 
misi, ad vos , 1n manu envoyé dire par mes servi­
servo:um meoru1!1 pro- teurs, les prophètes. » Et ils 
phetarum. Qui non ,, è · . · ·1 
audiérunt, sed induravé- n ec~ut rent point, 1:1ais i_s 
runt cervicem suam rendirent leur cou mflex1-
juxta cervicem patrum ble, comme le cou de leurs 
suorum, qui noluérunt pères qui ne voulurent pas 
obedire Domino Deo obéir au Seigneur leur Dieu. 
suo ; et abjecérunt legi- Et ils rejetèrent ses lois, et 
tima eju~ . et pact;1lT.1, l'alliance qu'il fit avec leurs 
quod li'ep1g1t cum ~atn- pères, et les déclarations 
b.~s eoru~, et tesufic~- ar lesquelles il protesta 
uones, qu1bus contesta- P 
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tus est eos, secutique 
sunt vanitâtes et vane 
egérunt. 

contre eux ; ils suivirent 
aussi de vaines divinités, et 
de vaines pratiques (supers­
titieuses). 

R/. Deus 6mnium R/. Dieu exauce tous ceux 
exauditor est : ipse misit qui le prient; c'est lui qui 
Angelum suum, et tulit m'a envoyé son Ange et m'a 
me de 6vibus patris mei ; pris aux troupeaux de mon 
* Et unxit me uncti6ne père; * Et il m'a oint de 

l'onction de sa miséricorde. 
miseric6rdia: sure. fr. D6- fr. C'est le Seigneur qui m'a 
minus, qui eripuit me de arraché à la gueule du lion 
ore le6nis, et de manu et m'a délivré de l'atteinte de 
béstia: liberâvit me. Et. la bête. Et. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patri. Et. 

LEÇON III 
Ibid., I8-2I 

[Le Seigneur rejette peu à peu tout Israël.] 

JRATUSQUE est D6minus 
veheménter Israéli et 

âbstulit eos a conspéctu 
suo ; et non remânsit 
nisi tribus Juda tantum­
modo. Sed nec ipse Juda 
custodfvit mandata D6-
m1n1 Dei sui, verum 
ambulâvit in err6ribus 
Israël, quos operâtus fue­
rat. Projecitque D6mi­
nus omne semen Israël 
et affl.fxit eos et trâdidit 
eos in manu diripiéntium, 
donec projfceret eos 
a fâcie sua ex eo jam 
témpore, quo scissus est 
Israël a domo David, et 
constituérunt sibi regem 
Jer6boam filium Nabat. 

LB Seigneur donc fut 
violemment irrité con­

tre Israël, et il les rejeta 
de devant sa face, et il ne 
demeura que la tribu de 
Juda seulement. Or Juda 
même ne garda point les 
commandements du Sei­
gneur son Dieu et suivit les 
erreurs de conduite d'Is­
raël. Et le Seigneur rejeta 
toute la race d'Israël; et il 
les affligea, et les livra à la 
main des pillards, jusqu'à 
ce qu'il les rejetât complè­
tement de devant sa face. 
Le début en est au temps où 
Israël se sépara de la maison 
de David, et où ils établi­
rent pour leur roi Jéro­
boam, fils de Nabat. 
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Rf, Dominus, qui 
eripuit me de ore leonis, 
et de manu béstire libe­
râ vit me, * Ipse me 
eripiet de mânibus ini­
micorum meorum. yr, 
Misit Deus misericor­
diam suam et veritâtem 
suam : ânimam meam 
eripuit de médio catu­
lorum leonum. Ipse. Glo­
ria Pa tri. I pse. 

Rf. C'est le Seigneur qui 
m'a arraché à la gueule du 
lion et m'a délivré de l'at­
teinte de la bête ; * C'est lui 
qui m'arrachera à la main 
de mes ennemis. yr. Dieu 
a envoyé sa miséricorde et 
sa vérité, et il a arraché mon 
âme du milieu des lion­
ceaux. C'est lui. Gloire au 
Père. C'est lui. 

VENDREDI 
LEÇON I 

De libro quarto 
Regum 

Du quatrième livre 
des Rois 

Chapitre 17, 21-27 
[Autre cause des malheurs d'Israël : le schisme.] 

SEPARAVIT Jeroboam 
Israël a Domino et 

peccâre eos fecit peccâ­
tum magnum. Et 
ambulavérunt filii Israël 
in univérsis peccâtis Je­
roboam qure fécerat, et 
non recessérunt ab eis 
ûsquequo Dominus au­
férret Israël a fade sua, 
sicut locutus fuerat in 
manu omnium servorum 
suorum prophetârum ; 
translatûsque est Israël 
de terra sua in Assyrios 
usque in diem banc. 

R/. Percussit Saul 
mille et David decem 
millia : * Quia manus 
Domini erat cum illo : 

JÉROBOAM sépara Israël 
d'avec le Seigneur, et 

leur fit commettre un grand 
péché. Et les enfants d'Israël 
suivirent Jéroboam dans 
tous ses péchés, et ils ne s'en 
écartèrent point, jusqu'à ce 
que le Seigneur rejetât 
Israël de devant sa face ; 
comme il l'avait fait dire 
par tous ses serviteurs, les 
prophètes, et Israël fut 
déporté de sa terre chez 
les Assyriens jusqu'à ce 
jour. 

Rf. Saül en a tué mille, et 
David dix mille, * Parce 
que la main du Seigneur était 
avec David, il a frappé le 
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percussit Philistha:um, 
et abstulit oppr6brium ex 
Israël. yr, Nonne iste est 
David, de quo canébant 
in choro, dicéntes : Saul 
percussit mille, et David 
decem millia ? Quia. 

Philistin et il a effacé l'op­
probre d'Israël. yr, Celui-ci 
n'est-il pas David, dont on 
chantait en dansant: Saül en 
a tué mille, et David dix 
mille ? Parce que. 

LEÇON II 
[Les colons de Samarie.] 

A DDUXIT autem rex 
Assyri6rum de Baby­

lone et de Cutha et de 
Avah et de Emath et de 
Sepharvaim, et collocavit 
eos in civitatibus Sama­
ria: pro filiis Israël : qui 
possedérunt Samariam, 
et habitavérunt in urbi­
bus ejus. Cumque ibi 
habitare cœpissent, non 
timébant D6minum, et 
immisit in eos D6minus 
le6nes, qui interficiébant 
eos. 

~. Montes Gélboë, 
nec ros nec plu.via vé­
niant super vos, * Ubi 
cecidérunt fortes Israël. 
yr, Omnes montes, qui 
estis in circuitu ejus, visi­
tet D6minus ; a Gélboë 
autem transeat. Ubi. 

QR le roi des Assyriens 
amena des habitants de 

Babylone, de Cutha, d'Ava, 
d'Emath et de Sépharvaïm 
et les établit dans les villes 
de Samarie, à la place des 
enfants d'Israël ; et ils possé­
dèrent la Samarie et habi­
tèrent dans ses villes. Or, 
lorsqu'ils commencèrent à 
y habiter, ils ne craignaient 
pas le Seigneur, et le Sei­
gneur envoya contre eux 
des lions qui les tuaient 1. 

~. Monts de Gelboé, que 
ni la rosée, ni la pluie ne 
descendent sur vous, * Là 
où sont tombés les forts 
d'Israël. yr. Que toutes les 
montagnes d'alentour soient 
visitées par le Seigneur, mais 
qu'il passe à côté de Gelboé. 
Là. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patri. Et. 

1. C'était une opinion universellement admise chez les anciens, que chaque pays 
a"ait sa divinité protectrice particulière. YohJ1Jéh, que représente dans la Vulgate 
le mot Se((?.nn,r. étant le protecteur spécial d'Israël, on ne pouvait, même d'après 
l'opinion païenne, habiter en sécurité le pays d'lsraël qu'en lui rendant un culte, 
que les immigrés d'Assyrie oignirent à leurs pratiques religieuses traditionnelles. 
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LEÇON m 
[Le roi d'Assyrie leur envoie un prêtre juif.] 

NUNTIATUMQUE est 
regi Assyriorum et 

dictum : Gentes, quas 
transtulisti et habitâre 
fecisti in civitâtibus Sa­
marire, ignorant legitima 
Dei terra:, et immisit in 
cos Dominus leones, et 
ecce interficiunt eos, eo 
quod ignorent ritum Dei 
terra:. Prrecépit autem rex 
Assyriorum dicens : Du.­
cite illuc unum de sacer­
dotibus, quos inde cap­
tivos adduxistis ; et vadat 
et habiter cum eis et 
doceat eos legitima Dei 
terra:. 

~. Ego te tuli de domo 
patris tui, dicit Domi­
nus, et posui te pâscere 
gregem populi mei : * 
Et fui tecum in omnibus, 
ubicumque ambulâsti, 
firmans regnum tuum in 
retérnum. y.r, Fecique tibi 
nomen grande, juxta no­
men magnorum, qui sunt 
in terra : et réquiem dedi 
tibi ab omnibus inimicis 
tuis. Et. Gloria Patri. Et. 

QN l'annonça au roi des 
Assyriens, et on lui dit : 

• Les nations que vous avez 
déportées et que vous avez 
fait habiter dans les villes de 
la Samarie, ignorent les lois 
du Dieu de ce pays ; et le 
Seigneur a envoyé contre 
eux des lions qui les tuent, 
parce qu'ils ignorent le 
culte du Dieu de ce pays. • 
Alors le roi des Assyriens 
donna cet ordre : « Envoyez 
là l'un des prêtres que vous 
avez emmenés captifs ; qu'il 
aille et habite avec eux, et 
qu'il leur apprenne les lois 
du Dieu de cc pays. " 

R;. C'est moi qui t'ai 
pris à la maison de ton père, 
dit le Seigneur, et t'ai mis 
pasteur du troupeau de mon 
peuple : * Et j'ai été avec 
toi partout où tu es allé, 
assurant ton règne à jamais. 
y.r. Je t'ai fait un grand nom, 
comme les noms des grands 
de la terre, et t'ai donné le 
repos du côté de tous tes 
ennemis. Et. Gloire au 
Père. Et. 
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SAMEDI 
LEÇON I 

De libro quarto Du quatrième livre 
Regum des Rois 

Chapitre 18, 1-12 
[Ézéchias, roi de Juda; sa piété.] 

ANNO tértio Osée filii 
Ela regis Israël, 

regnâvit Ezechias filius 
Achaz regis Juda. Vigin­
tiquinque ann6rum erat 
cum regnâre cœpfsset, et 
vigintin6vem annis re­
gnâvit in Jerusalem. No­
men matris ejus Abi fflia 
Zacharire. Fecitque quod 
erat bonum coram 
Domino juxta omnia qure 
fécerat David pater ejus. 
Ipse dissipâvit excélsa et 
contrivit statuas et suc­
cidit lucos confregitque 
serpéntem reneum, quem 
fécerat M6yses : siqui­
dem usque ad illud tem­
pus fflii Israël adolébant 
ei incénsum : vocavitque 
nomen ejus Nohéstan. 
In Domino Deo Israël 
sperâvit. 

P;. Peccâvi super nu­
merum arénre maris, et 
multiplicâta sunt peccâta 
mea : et non sum dignus 
vidére altitudinem creli 
pra: multitudine iniqui-

EN la troisième année 
d'Osée, fils d'Ela, roi 

d'Israël, régna Ezéchias, fils 
d' Achaz, roi de Juda. Il avait 
vingt-cinq ans lorsqu'il com­
mença de régner, et il régna 
vingt-neuf ans dans Jéru­
salem. Le nom de sa mère 
était Abi, fille de Zacharie. 
Et il fit ce qui était bon 
devant le Seigneur, suivant 
en tout les exemples de 
David, son père. C'est lui 
qui détruisit les hauts lieux, 
renversa les idoles, coupa 
les bois sacrés, et brisa le 
serpent d'airain qu'avait fait 
Moïse, parce que jusqu'à 
ce temps-là les enfants 
d'Israël lui brûlaient de 
l'encens, et il l'appela du 
nom de Nohestan 1• C'est 
dans le Seigneur Dieu d'Is­
raël qu'il espéra. 

P;. J'ai péché, et plus que 
les grains de sable se sont 
multipliés mes péchés; et à 
cause de la multitude de 
mon iniquité, je ne suis pas 
digne de voir les hauteurs 

1. Diminutif d'air.un. On dirait en frattçais : Bibelot d'airain. 
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tâtis mere qu6niam 
irritâvi iram tuam, * Et 
malum coram te feci. y. 
Qu6niam iniquitâtem 
meam ego cogn6sco : et 
delictum meum contra 
me est semper, quia tibi 
soli peccâvi. Et. 

du ciel, car j'ai excité votre 
colère, * Et j'ai fait le mal 
devant vous. y, Car je 
connais mon iniquité, et mon 
péché est toujours devant 
moi, parce que contre vous 
seul j'ai péché. Et. 

LEÇON II 
[Victoires sur les Assyriens et les Philistins.) 

! TAQUE post eum non 
fuit similis ei de cunc­

tis régibus Juda, sed 
neque in his qui ante 
eum fuérunt. Et ad­
hresit Domino et non 
recéssit a vestfgiis ~jus 
fecltque mandata e1us, 
qua: prrecéperat D6mi­
nus M6ysi. Unde et erat 
D6minus cum eo, et in 
cunctis ad qure procedé­
bat, sapiénter se agébat. 
Rebellâvit quoque contra 
regem Assyri6rum et non 
servlvit ei. lpse percussit 
Philisthreos usque ad Ga­
zam et omnes términos 
e6rum, a turre cust6dum 
usque ad civitâtem mu­
nitam. 

~. Exaudfsti, Domine, 
orati6nem servi tui, ut 
redificârem templum n6-
mini tuo : * Bénedic et 
sanctifica domum istam 
in sempitérnum, Deus 

A uss1, après lui, il n'y 
en eut pas de sembla­

ble à lui entre les rois de 
Juda, comme il n'y en avait 
pas eu non plus avant lui. 
Il s'attacha au Seigneur et il 
ne s'écarta pas de ses voies, 
et il pratiqua les comman­
dements qu'avait prescrits 
le Seigneur à Moïse. C'est 
pourquoi le Seigneur était 
avec lui, et dans toutes ses 
entreprises il se conduisait 
sagement. Il secoua aussi le 
joug du roi des Assyriens et 
ne lui fut pas asservi. Il 
battit les Philistins jusqu'à 
Gaza, et envahit tout leur 
pays, depuis la tour de garde 
jusqu'à la cité fortifiée. 1

• 

~. Vous avez exaucé, 
Seigneur, la demande de 
votre serviteur, d'édifier un 
temple à votre nom : * Bé­
nissez et sanctifiez cette 
demeure à jamais, Dieu 

1. Il prit toutes lcun villea, les dmplea postes de garde comme les villes fortes. 
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Israël. rr. Domine, qui 
cust6dis pactum cum ser­
vis tuis, qui âmbulant 
coram te in toto corde 
suo. Bénedic. 

d'Israël. yr. Seigneur, qui 
gardez votre alliance avec 
ceux de vos serviteurs qui 
marchent devant vous de 
tout leur cœur. Bénissez. 

Aux Octaves simples et à l'Office de la Ste Vierge 
du Samedi : Gloria Patri. Bénedic. 

LEÇON III 
[Prise de Samarie et fin du royaume d'Israël.] 

ANNO quarto regis 
Ezechfre, qui erat an­

nus séptimus Osée filii 
Ela regis Israël, ascéndit 
Salmânasar rex Assyri6-
rum in Samariam et 
oppugnâvit eam et ce­
pit ; nam post annos 
tres, anno sexto Ezechire, 
id est nono anno Osée 
regis Israël, capta est 
Samarfa. Et trânstulit 
rex Assyri6rum Israël in 
Assyrios, collocavitque 
eos in Hala et in Habor 
fluviis Gozan, in civitâ­
tibus Med6rum, quia non 
audiérunt vocem D6mini 
Dei sui, sed prretergréssi 
sunt pactum ejus ; 6mnia, 
qua: prrecéperat M6yses 
servus D6mini, non au­
diérunt neque fecérunt. 

F;. Audi, Domine, 
hymnum et orati6nem, 
quam servus tuus orat 
coram te h6die : ut sint 
6culi tui apérti, et aures 

LA quatrième année du 
roi Ézéchias, qui était 

la septième année d'Osée, 
fils d'Ela, roi d'Israël, Sal­
manasar, roi des Assyriens, 
monta à Samarie, l'assiégea 
et la prit ; car après trois 
ans, en la sixième année 
du roi Ézéchias, c'est-à­
dire la neuvième année 
d'Osée, roi d'Israël, Samarie 
fut prise; et le roi des Assy­
riens déporta Israël chez 
les Assyriens, et les établit 
à Hala, sur le Habor, 
fleuve de Gozan, dans les 
villes des Mèdes, parce 
qu'ils n'avaient pas écouté 
la voix du Seigneur leur 
Dieu, et avaient trans­
gressé son alliance ; tout 
ce qu'avait ordonné Moise, 
serviteur du Seigneur, ils 
ne l'avaient ni écouté ni 
pratiqué. 

F;. Écoutez, Seigneur, 
l'hymne et la prière que 
votre serviteur vous présente 
aujourd'hui, pour que vos 
yeux soient ouverts et vos 
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ture inténtre, * Super 
domum istam die ac 
nocte. fr. Réspice, Dé­
mine, de sanctuârio tuo, 
et de excélso crel6rum ha­
bitâculo. Super. Gloria 
Patri. Super. 

oreilles attentives, * Sur 
cette maison, jour et nuit. 
fr. Regardez, Seigneur, de­
puis votre sanctuaire et 
votre habitation au plus 
haut des cieux. Sur. Gloire 
au Père. Sur. 

A VEPRES 

fr, Vespertina orâtio 
ascéndat ad te, Démine. 
F:/. Et descéndat super 
nos miseric6rdia tua. 

Ad Magnif. Ant. Obse­
cro, Démine : * memén­
to, qureso, qu6modo am­
bulâverim coram te in 
veritâte et in corde per­
fécto et quod plâcitum 
est coram te fécerim. 

fr. Que la prière du soir 
monte vers vous, Seigneur. 
F:/, Et que descende sur 
nous votre miséricorde. 

A Magnif. Ant. Je vous 
en prie, Seigneur, rappelez­
vous, je vous le demande, 
comment j'ai marché devant 
vous dans la fidélité et avec 
un cœur parfait, et com­
ment j'ai fait ce qui vous 
était agréable. 

Oraison 

QMNIPOTENS sempi-
térne Deus, qui 

abundântia pietâtis ture, 
et mérita supplicum excé­
dis et vota : effunde super 
nos miseric6rdiam tuam ; 
ut dimfttas qure con­
sciéntia métuit, et adjicias 
quod orâtio non prresu­
mit. Per D6minum. 

omu tout-puissant et éter-
nel qui, par l'excès de 

votre bonté, dépassez les 
mérites ·et même les vœux 
de ceux qui vous implorent, 
répandez sur nous votre 
miséricorde, afin que vous 
pardonniez ce qui inquiète 
la conscience, et ajoutiez 
ce que la prière n'ose pas 
demander. Par. 

IlO 
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SEMI-DOUBLE 

AU J•r NOCTURNE 

LEÇON I 

De libro quarto 
Regum 

Du quatrième livre 
des Rois 

Chapitre 20, I·II 
[Isaïe annonce à Ézéclùas qu'il va mourir.] 

JN diébus illis regrotavit 
Ezechias usque ad 

mortem, et venit ad eum 
Isaias filius Amos pro­
phéta dixitque ei : Hrec 
dicit Dominus Deus : 
Prrecipe domui ture, mo­
riéris enim tu et non 
vives. Qui convértit fa­
ciem suam ad parietem 
et oravit Dominum di­
cens : Obsecro, Domine : 
meménto, qureso, quo­
modo ambulaverim co­
ram te in veritate et in 
corde perfécto et quod 
placitum est coram te 
fécerim. Flevit itaque 
Ezechias fletu magno. 

R;. Prreparate corda 
vestra Domino, et servite 
illi soli : * Et liberabit 
vos de manibus inimi­
corum vestrorum. fi. 
Convertimini ad eum in 
toto corde vestro, et au-

EN ces jours-là, Ézéchias 
fut malade d'un mal 

mortel, et voici que vint à 
lui Isaïe, le Prophète, fils 
d'Amos, qui lui dit: « Voici 
ce que dit le Seigneur : 
Dicte tes volontés à ta famil­
le ; car tu mourras, toi, et tu 
ne vivras plus. » Ézéchias 
tourna sa face vers la mu­
raille et pria le Seigneur, 
disant: « Je vous en conjure, 
Seigneur, rappelez-vous, je 
vous le demande, comment 
j'ai marché devant vous 
dans la fidélité et avec 
un cœur parfait, et com­
ment j'ai fait ce qui vous 
est agréable. » Et Ézéchias 
pleura, versant beaucoup de 
larmes. 

R;. Préparez vos cœurs au 
Seigneur et servez-le, lui 
seul ; * Et il vous libérera 
des mains de vos ennemis. 
fr, Tournez-vous vers lui 
de tout votre cœur, et enle-

III 
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férte deos aliénos 
médio vestri. Et. 

de vez les dieux étrangers d'au 
milieu de vous. Et. 

LEÇON II 
[Isaïe lui annonce sa guérison.] 

ET ântequam egrederé-
tur Isaias médiam 

partem âtrii, factus est 
sermo Domini ad eum 
dicens : Revértere et die 
Ezechire duci populi mei : 
Ha:c dicit Dominus 
Deus David patris tui : 
Audivi orationem tuam 
et vidi lâcrimas tuas et 
ecce sanavi te : die 
tértio ascéndes templum 
Domini, et addam diébus 
tuis quindecim annos ; 
sed et de manu regis 
Assyriorum liberabo te 
et civitatem hanc et pro­
tegam urbem istam prop­
ter me et propter David 
servum meum. Dixitque 
Isaias : Afférte massam 
ficorum. Quam cum attu­
lissent et posuissent 
super ulcus ejus, curâtus 
est. 

iv. Deus omnium 
exauditor est : ipse misit 
Angelum suum, et tulit 
me de ovibus patris mei ; 
* Et unxit me unctione 
misericordia: sua:. fr. Do­
minus, qui eripuit me de 

II2 

ET avant qu'Isaïe eût 
franchi la moitié du 

vestibule, la parole du Sei­
gneur lui fut adressée, di­
sant : « Retourne, et dis à 
Ézéchias, chef de mon peu­
ple : Voici ce que dit le 
Seigneur Dieu de David, 
ton père. J'ai entendu ta 
prière, et j'ai vu tes larmes ; 
et voilà que je t'ai guéri. 
Dans trois jours tu mon­
teras au temple du Seigneur. 
Et j'ajouterai quinze années 
à tes jours ; et même je te 
délivrerai de la main du 
roi des Assyriens, toi et 
cette ville, et je protégerai 
cette ville, à cause de moi 
et à cause de David, mon 
serviteur. » Alors Isaïe dit 
aux serviteurs du roi : « Ap­
portez-moi un emplâtre de 
figues. » Lorsqu'ils le lui 
eurent apporté et qu'ils 
l'eurent mis sur l'ulcère 
du roi, il fut guéri. 

IV. Dieu exauce tous ceux 
qui le prient; c'est lui qui 
m'a envoyé son Ange et 
m'a pris aux troupeaux de 
mon père ; * Et il m'a 
oint de l'onction de sa misé­
ricorde. fr. C'est le Seigneur 
qui m'a arraché à la gueule 
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ore le6nis, et de manu du lion et m'a délivré de 
béstire liberâvit me. Et. l'atteinte de la bête. Et. 

LEÇON III 
[Signe pour confirmer la prophétie.] 

DIXERAT autem Eze- QR Ézéchias avait dit à 
chias ad Isaiam Isaïe : cc A quel signe 

Quod erit signum quia reconnaîtrai-je que le Sei­
D6minus me sanâbit, et gneur me guérira, et que je 
quia ascensurus sum die monterai dans trois jours 
tértia templum D6mini? au temple du Seigneur? » 
Cui ait Isaias : Hoc erit Isaïe lui répondit : " Voici, 
signum a Domino, quod de la part du Seigneur, le 
facturus sit D6minus ser- signe que le Seigneur ac­
m6nem quem locutus est: complira la parole qu'il a 
vis ut ascéndat umbra dite. Veux-tu que l'ombre 
decem Hneis, an ut rever- du soleil monte de dix 
tâtur t6tidem grâdibus? lignes, ou rétrograde d'au­
Et ait Ezechias : Facile tant de degrés? » Et Ézé­
est umbram créscere chias dit : " Il est facile qi.:.e 
decem lineis, nec hoc l'ombre croisse de dix lignes, 
volo ut fiat ; sed ut et je ne désire pas que cela 
revertâtur retr6rsum de- se fasse, mais qu'elle re­
cem grâdibus. Invocâvit tourne en arrière de dix de­
itaque Isaias prophéta grés. » C'est pourquoi Isaïe 
D6minum, et reduxit le prophète invoqua le Sei­
umbram per lineas, qui- gneur, et il ramena l'ombre, 
bus jam descénderat in par les lignes sur lesquelles 
horol6gio Achaz, retr6r- elle était déjà descendue au 
sum decem grâdibus. cadran solaire d' Achaz, de 

RT. D6minus, qui eri­
puit me de ore le6nis, et 
de manu béstire liberâvit 
me, * Ipse me eripiet 
de mânibus inimic6rum 
me6rum. fr. Misit Deus 
miseric6rdiam suam et 
veritâtem suam : ânimam 
meam eripuit de médio 
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dix degrés en arrière. 
R7. C'est le Seigneur qui 

m'a arraché à la gueule du 
lion et m'a délivré de l'at­
teinte de la bête ; * C'est 
lui qui m'arrachera à la 
main de mes ennemis. fr. 
Dieu a envoyé sa miséri­
corde et sa vérité, et il a 
arraché mon âme du milieu 
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catul6rum le6num. Ipse. 
Gloria Patri. Ipse. 

des lionceaux. C'est lui. 
Gloire au Père. C'est lui. 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 
De Expositi6ne Du Commentaire 

sancti Hier6nymi de saint Jérôme 
Presbyteri in Prêtre sur 

Isaiam Prophétam Je Prophète Isaïe 
Livre Il sur Isaïe, chapitre 38 

[Pourquoi Dieu a menacé de mort Ézéchias.] 

NE elevarétur cor 
Ezechire post incre­

dibiles triumphos et de 
média captivitate vict6-
riam, infirmitâte c6rporis 
sui visitatur, et audit se 
esse moriturum ; ut con­
vérsus ad D6minum flec­
tat senténtiam ejus. Quod 
quidem et in Jona Pro­
phéta légimus, et in com­
minati6nibus contra Da­
vid : qure dicuntur futura, 
nec facta sunt, non Deo 
mutante senténtiam, sed 
provocante humanum 
genus ad notitiam sui. 
D6minus enim pœnitens 
est super malitiis. Con­
vertitque Ezechias fâciem 
suam ad parietem, quia 
ad templum 1re non 
p6terat. Ad parietem 
autem templi, juxta quod 

DE crainte que le cœur 
d'Ézéchias ne s'enor­

gueillît, après d'incroyables 
triomphes et la victoire rem­
portée alors qu'il était près 
d'être captif, la maladie le 
visite et il apprend qu'il 
va mourir, afin que se tour­
nant vers le Seigneur, il 
fléchisse la rigueur de sa 
sentence. Nous avions déjà 
lu pareille chose, au sujet 
du prophète Jonas et des 
menaces contre David. De 
ce que ces choses prédites 
ne se sont pas réalisées, il 
ne fâut pas conclure que 
Dieu char.ge de résolution, 
mais il excite les hommes 
à le connaître ; car le Sei­
gneur ne sévit qu'avec re­
gret. Ezéchias tourna son 
visage du côté de la muraille, 
parce qu'il ne pouvait se 
rendre au temple. Il le tour­
na vers la muraille du 
temple, près duquel Salo-

II4 
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Salomon palâtium exstru­
xerat ; vel absolute ad 
parfetem, ne lâcrimas suas 
assidéntibus ostentâre vi­
derétur. 

~. Percussit Saul mille 
et David decem millia : 
* Quia manus D6mini 
erar cum illo : percussit 
Philisthreum, et abstulit 
oppr6brium elC Israël. '/T. 
Nonne iste est David, 
de quo canébant in choro, 
dicéntes : Saul percussit 
mille, et David decem 
millia ? Quia. 

mon avait construit le palais; 
ou tout simplement vers la 
muraille, pour ne point 
paraitre montrer ses larmes 
à ceux qui l'entouraient. 

Pv. Saül en a tué mille et 
David dix mille, * Parce 
que la main du Seigneur 
était avec David, il a frappé 
le Philistin, et il a effacé 
l'opprobre d'Israël. yr, Celui­
ci n'est-il pas David, dont 
on chantait en dansant : 
Saül en a tué mille, et 
David dix mille? Parce 
que. 

LEÇON V 
[Ézéchias présente à Dieu ses bonnes reuvres.J 

A U~I~NSQUE se esse mo-
nturum, non pre­

catur vitam et annos plu­
rimos, sed in Dei judfcio, 
quid velit prrestâre, dimit­
tit. Noverat enim idcirco 
Deo placufsse Salom6-
nem, quod annos vitre 
non petferit ampli6res; 
sed iturus ad D6minum 
narrat opera sua, qu6-
1nodo ambulâverit coram 
eo in veritâte et in corde 
perfécto. Felix conscién­
tia, qure affiicti6nis tém­
pore bon6rum 6perum 
recordâtur. Beâti enim 
mundo corde : qu6niam 
ipsi Deum vidébunt. Et 
qu6modo alibi scribitur : 

APPRENANT qu'il va mou-
rir, il ne demande pas 

une prolongation de vie ni 
beaucoup d'années ; il s'en 
remet au jugement de Dieu 
sur ce qu'il voudra lui 
accorder, sachant que Salo­
mon avait plu à Dieu pour 
ne lui avoir point demandé 
une longue existence. Près 
d'aller vers le Seigneur, il 
rappelle ce qu'il a fait, com­
ment il a marché devant 
lui dans la vérité et avec 
un cœur parfait. Heureuse 
conscience qui, au temps 
de l'affliction, se souvient 
de ses bonnes œuvres. Bien~ 
heureux en effet les cœurs 
purs, parce qu'ils verrOht 
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Quis gloriâbitur purum 
habére se cor? Quod ita 
s6lvitur : perfecti6nem 
cordis in eo nunc dici, 
quod id6la destruxerit, 
templi valvas aperuerit, 
serpéntem a:neum com­
minuerit, et cétera féce­
rit, qua: Scriptura com­
mémorat. 

R,. Montes Gélboë, nec 
ros nec pluvia véniant 
super vos, * Ubi ceci­
dérunt fortes Israël. rr. 
Omnes montes, qui estis 
in circuitu ejus, visiter 
D6minus; a Gélboë au­
tem trânseat. Ubi. 

Dieu 1 • Mais pourquoi est-il 
écrit ailleurs : Qui pourra se 
glorifier d'avoir le cœur 
pur• ? Voici la solution : 
la perfection du cœur est 
attribuée ici à Ézéchias, 
parce qu'il a détruit les 
idoles, ouvert les portes du 
temple, brisé le serpent 
d'airain et accompli les 
autres actions que rapporte 
l'Écriture. 

Ri'. Monts de Gelboé, que 
ni la rosée, ni la pluie ne 
descendent sur vous, * Là 
où sont tombé les forts 
d'Israël. R;. Que toutes les 
montagnes d'alentour soient 
visitées par le Seigneur, 
mais qu'il passe à côté de 
Gelboé. Là. 

LEÇON VI 
[Il pleure parce qu'il désespère que le Christ sorte de lui.] 

f LEVIT autem fletu ~a-
gno, propter prom1s­

si6nem D6mini ad David, 
quam vidébat in sua 
morte perituram. E o 
enim témpore Ezechias 
filios non habébat; nam 
post mortem ejus Ma­
nâsses, cum du6decim 
esset ann6rum, regnâre 
cœpit in J uda:a : ex quo 
perspicuum est, post tér­
tium annum concéssa: 

1. MMtb. i, 8. 

IL répandit beaucoup de 
larmes, à cause de la 

promesse du Seigneur à 
David, promesse qu'il voyait 
privée "d'effet par sa mort. 
Ézéchias n'avait pas d'en­
fants à cette époque, puis­
qu'après sa mort Manassé 
commença ·· de f régner en 
Juda, n'étant encore âgé 
que de douze ans ; ce qui 
montre avec évidence qu'il 
ne vint au monde que trois 

:.. PrOf'. 1:0, 9. 
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vitre Manâssen esse gene­
râtum. Ergo iste omnis 
est fletus, quod despe­
râbat Christum de suo 
sémine nasciturum. Alii 
âsserunt, quamvis sanc­
tos viros morte terréri, 
propter incértum judicii 
et ignorationem sentén­
tire Dei, quam sedem 
habituri sint. 

~. Ego te tuli de domo 
patris tui, dicit Dominus, 
et posui te pâscere gre­
gem populi mei : * Et fui 
tecum in omnibus, ubi­
cumque ambulâsti, fir­
mans regnum tuum in 
retérnum. fr. Fecique tibi 
nomen grande, juxta 
nomen magnorum, qui 
sunt in terra : et réquiem 
dedi tibi ab omnibus 
inimicis tuis. Et. Gloria 
Patri. Et. 

années après la prolonga­
tion de vie accordée à son 
père. Tous ces pleurs ve­
naient donc de ce qu'il 
désespérait que le Christ 
naquît de sa race. D'autres 
disent que la mort épou­
vante même les saintes gens, 
à cause de l'incertitude du 
jugement de Dieu et de 
leur ignorance de la sen­
tence divine, et de la de­
meure qu'ils auront. 

~. C'est moi qui t'ai 
pris à la maison de ton père, 
dit le Seigneur, et t'ai 
mis pasteur du troupeau de 
mon peuple : * Et j'ai été 
avec toi partout où tu es 
allé, assurant ton règne à 
jamais. yr. Je t'ai fait un 
grand nom, comme les 
noms des grands de la 
terre, et t'ai donné le repos 
du côté de tous tes ennemis. 
Et. Gloire au Père. Et. 

LUNDI 
LEÇON I 

De libro quarto Du quatrième livre 
Regum des Rois 

Chapitre 22, 1-5 

[Règne de Josias ; sa piété.] 

QCTO annorum erat J osrAs avait huit ans lors-
Josias cum regnâre qu'il commença à régner, 

cœpisset : triginta et uno et il régna trente et un ans 
anno regnâvit in Jeru- à Jérusalem; le nom de sa 
salem. Nomen matris ejus mère était ldida, fille de 
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ldida fflia Hadaia de 
Bésecath. Fecitque quod 
plâcitum erat coram D6-
mino et ambulâvit per 
omnes vias David patris 
sui : non declinâvit ad 
déxteram sive ad sinis­
tram. Anno aurem oc­
tâvo décimo regis J os ire 
misit rex Saphan filium 
Aslia filii Méssulam scri­
bam templi D6mini di­
cens ei : Vade ad Helciam 
sacerd6tem magnum, ut 
conflétur pecûnia, qure 
illâta est in templum 
D6mini, quam collegé­
runt janit6res templi a 
p6pulo, detûrque fabris 
per prrep6sitos domus 
D6mini; qui et distri­
buant eam his qui ope­
rântur in templo D6mini. 

RT, Recordére, D6mine, 
testaménti tui, et die An­
gelo percutiénti : Cesset 
jam manus tua, * Ut non 
desolétur terra, et ne 
perdas omnem ânimam 
vivam. jr, Ego sum qui 
peccâvi, ego qui inique 
egi : isti qui oves sunt, 
quid fecérunt? Avertâtur, 
6bsecro, furor tuus, Do­
mine, a p6pulo tuo. Ut. 

Hadaïa de Bésécath. Et il 
fit ce qui était agréable 
devant le Seigneur et marcha 
dans toutes les voies de Da­
vid, son père, et il ne se dé­
tourna ni à droite ni à gau­
che. Or la dix-huitième an­
née du roi Josias, le roi 
envoya Saphan, fils d' Aslia, 
fils de Messulam, le scribe 
du temple du Seigneur, avec 
cet ordre : • Va dire à Hel­
cias, le Grand-Prêtre, qu'on 
fasse fondre l'argent qui a 
été porté au temple du Sei­
gneur, que les portiers du 
temple ont recueilli du 
peuple, et qu'il soit donné 
par les préposés de la mai­
son du Seigneur aux ou­
vriers, et que ceux-ci le 
distribuent à ceux qui tra­
vaillent dans le temple du 
Seigneur. • 

Rf, Souvenez-vous, Sei­
gneur, de votre alliance, et 
dites à l' Ange qui nous 
frappe : Que ta main s'ar­
rête, * Pour que la terre 
ne soit pas désolée et que 
toute âme vivante ne périsse 
pas. fr. C'est moi qui ai 
péché ; c'est moi qui ai 
mal agi ; mais ceux-ci qui 
sont mes brebis, qu'ont-ils 
fait? Que votre colère, Sei­
gneur, je vous en conjure, 
se détourne de votre peuple. 
Pour que. 
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LEÇON II 
Ibid., 8-13 

[Découverte du livre de la Loi.] 

DIXIT autem Helcias 
p6ntifex ad Saphan 

scribam : Librum legis 
réperi in domo Domini. 
Deditque Helcfas volu­
men Saphan, qui et legit 
illud. Venir quoque Sa­
phan scriba ad regem et 
renuntiâvit ei quod prre­
céperat et ait : Conflavé­
runt servi tui pecuniam, 
qua: repérta est in domo 
D6mini, et dedérunt ut 
distribuerétur fabris a 
prreféctis 6perum templi 
Domini. Narrâvit quoque 
Sap han scriba regi dicens: 
Librum dedit mihi Hel­
cias sacérdos. 

Ri, Exaudfsti, Domine, 
orati6nem servi tui, ut 
redificârem templum no­
mini tuo : * Bénedic et 
sanctifica domum istam 
in sempitérnum, Deus 
Israël. fr. Domine, qui 
cust6dis pactum cum 
servis tuis, qui ambulant 
coram te in toto corde 
suo. Bénedic. 

QR Helcias, le pontife, dit 
à Saphan, le scribe : 

« }'ai trouvé un livre de la 
loi dans la maison du Sei­
gneur. » Et Helcias donna 
le volume à Saphan qui le 
lut. Saphan, le scribe, vint 
aussi vers le roi et lui rendit 
compte de ce qu'il lui 
avait ordonné, et il dit : 
• Nos serviteurs ont fondu 
l'argent qui a été trouvé 
dans la maison du Seigneur, 
et ils l'ont fait distribuer 
aux ouvriers par les pré­
posés aux travaux du tem­
ple du Seigneur. » Saphan, 
le scribe, dit aussi au roi : 
« Le prêtre Helcias m'a 
donné un livre. » 

Rf. Vous avez exaucé, 
Seigneur, la demande de 
votre serviteur, d'édifier un 
temple à votre nom : * Bé­
nissez et sanctifiez cette 
demeure à jamais, Dieu d'Is­
raël. fr. Seigneur, qui gar­
dez votre alliance avec ceux 
de vos serviteurs qui mar­
chent devant vous de tout 
leur cœur. Bénissez. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : G!ôria Patri. 
Bénedic. 

LEÇON III 
[Effroi du roi à la lecture du livre.] 

QUEM cum legisset LORSQUE Saphan eut lu le 
Saphan coram rege, livre devant le roi, et 
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et audisset rex verba libri 
legis Domini, scidit ves­
timénta sua. Et prrecépit 
Helcire sacerdoti et Ahi­
cam filio Sap han et Acho­
bor filio Micha et Sa­
phan scribre et Asaire, 
servo regis dicens : Ite 
et consulite Dominum 
super me et super populo 
et super omni Juda de 
verbis voluminis istius, 
quod invéntum est ; 
magna enim ira Domini 
succénsa est contra nos, 
quia non audiérunt pa­
tres nostri verba libri 
hujus, ut facerent omne 
quod scriptum est nobis. 

~. Audi, Domine, 
hymnum et orationem, 
quam servus tuus orat 
coram te hodie : ut sint 
oculi tui apérti, et aures 
ture inténtre, * Super 
domum istam die ac 
nocte. t. Réspice, Do­
mine, de sanctuario tuo, 
et de excélso crelorum 
habitaculo. Super. Gloria 
Patri. Super. 

que le roi eut entendu les 
paroles du livre de la loi 
du Seigneur, il déchira ses 
vêtements. Et il donna cet 
ordre à Helcias, le prêtre, 
à Ahicam, fils de Saphan, 
à Achobor, fils de Micha, 
à Saphan, le scribe, et à 
Asaïas, serviteur du roi : 
" Allez et consultez le Sei­
gneur sur moi, sur le peuple 
et sur tout Juda, au sujet 
des paroles de ce volume 
qui a été trouvé ; car la 
grande colère du Seigneur 
s'est allumée contre nous, 
parce que nos pères n'ont 
point écouté les paroles de 
ce livre, pour faire ce qui a 
été écrit pour nous. " 

~. Écoutez, Seigneur, 
l'hymne et la prière que 
votre serviteur vous pré­
sente aujourd'hui, pour que 
vos yeux soient ouverts et 
vos oreilles attentives, * 
Sur cette maison, jour et 
nuit. y, Regardez, Seigneur, 
depuis votre sanctuaire et 
votre habitation au plus 
haut des cieux. Sur. Gloire 
au Père. Sur. 
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MARDI 
LEÇON I 

De libro quarto 
Regum 

Du quatrième livre 
des Rois 

Chapitre 23, 2-8 

[Promesse de fidélité à l'alliance.] 

A SCENDIT rex templum 
Domini et omnes viri 

Juda universique, qui ha­
bitâbant in Jerusalem 
cum eo, sacerdotes et 
prophétre et omnis popu­
lus a parvo usque ad 
magnum ; legitque cunc­
tis audiéntibus omnia 
verba libri fœderis, qui 
invéntus est in domo 
Domini. Stetitque rex 
super gradum et fœdus 
percussit coram Domino, 
ut ambulârent post 
Dominum et custodirent 
prrecépta ejus et testi­
monia et creremonias in 
omni corde et in tota 
anima, et suscitârent 
verba fœderis hujus, qure 
scripta erant in libro illo. 
Acquievitque populus 
pacto. 

~. Domine, Sl con­
vérsus fuerit populus 
tuus, et orâverit ad sanc­
tuârium tuum : * Tu 
exâudies de crelo, Do­
mine, et libera eos de 

LE roi monta au temple du 
Seigneur, ainsi que tous 

les hommes de Juda et tous 
ceux qui habitaient Jéru­
salem avec lui, les prêtres, 
les prophètes et tout le 
peuple, depuis le petit jus­
qu'au grand et il lut, tous 
l'écoutant, toutes les paroles 
du livre de l'Alliance, qui 
avait été trouvé dans la mai­
son du Seigneur. Et le roi 
se tint debout sur les degrés, 
et jura l'Alliance devant le 
Seigneur, promettant de 
marcher à la suite du Sei­
gneur, d'observer ses pré­
ceptes, ses lois et ses céré­
monies, en tout leur cœur 
et en toute leur âme, et 
de faire revivre toutes les 
paroles de l'Alliance qui 
étaient écrites dans ce livre : 
et le peuple acquiesça à 
l'Alliance. 

~. Seigneur, si votre peu­
ple se tourne et prie du 
côté de ce sanctuaire, * 
Vous l'exaucerez du haut 
du ciel, et libérez-le des 
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mânibus inimic6rum su6-
rum. t. Si peccâverit in 
te p6pulus tuus, et con­
vérsus égerit pœnitén­
tiam, veniénsque orâverit 
in isto loco. Tu. 

mains de ses ennemis. t. 
Si votre peuple a péché 
contre vous et que, converti, 
il fasse pénitence et vienne 
prier en ce lieu. Vous. 

LEÇON Il 
[Josias détruit toutes les traces d'idolâtrie.] 

ET prrecépit rex Helcfa: 
pontifici et sacerd6-

tibus secundi 6rdinis et 
janit6ribus, ut projice­
rent de templo D6mini 
6mnia vasa, quœ facta 
fuerant Baal et in luco 
et univérsre militire cœli, 
et combussit ea foris 
J erusalem in convâlle 
Cedron et tulit pulverem 
e6rum in Bethel. Et delé­
vit aruspices, quos po­
suerant reges Juda ad 
sacrificândum in excélsis 
per civitâtes Juda et in 
circuitu J erusalem, et eos 
qui adolébant incénsum 
Baal et soli et lunre et 
du6decim signis et omni 
mili tire creli. 

R/. Factum est, dum 
t6lleret D6minus Eliam 
per turbinem in crelum, 
* Eliséus clamâbat, di­
cens : Pater mi, pater mi, 
currus Israël, · et auriga 
ejus. t. Cumque pérge­
rent, et incedéntes ser-

A LORS le roi ordonna à 
Helcias, le pontife, aux 

prêtres du second ordre, et 
aux portiers, de jeter hors du 
temple du Seigneur tous les 
vases qui avaient appartenu 
à Baal, au bois sacré et à 
toute la milice du ciel, et 
il les brûla hors de Jérusa­
lem, dans la vallée du Cé­
dron, et il en emporta la 
poussière à Béthel. Et il 
fit disparaître les augures 
qu'avaient établis les rois 
d'Israël pour sacrifier sur 
les hauts lieux, dans les 
villes de Juda et autour de 
Jérusalem, et ceux qui brû­
laient de l'encens à Baal, 
au soleil; à la lune, aux 
douze signes et à toute la 
milice du ciel. 

Rf. Et il arriva qu'au mo­
ment où le Seigneur empor­
tait Élie dans un tourbillon 
vers le ciel, * Élisée criait 
en disant : Mon père, mon 
père, char d'Israël et son 
conducteur. t. Tandis qu'ils 
cheminaient et tout en mar-
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mocinaréntur, ecce currus 
igneus et equi ignei divi­
sérunt utrumque, et as­
céndit Elias per turbinem 
in ca:lum. Eliséus. 

chant parlaient ensemble, 
voici qu'un char de feu et 
des chevaux de feu les 
séparèrent, et Élie monta 
dans un tourbillon vers le 
ciel. Élisée. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patti. 
Eliséus. 

LEÇON ID 
ET efférri fecit lucum 

de domo D6mini 
foras J erusalem in con­
valle Cedron, et com­
bussit eum ibi et redégit 
in pulverem et projécit 
super sepulcra vulgi. 
Destruxit quoque redi­
culas effeminat6rum, qure 
erant in domo D6mi­
ni, pro quibus mulieres 
texébant quasi domun­
culas luci. Congregavit­
que omnes sacerd6tes de 
civitatibus Juda et conta­
minavit excélsa, ubi 
sacrificabant sacerd6tes, 
de Gabaa usque Bersabée. 

~. Ego te tuli de domo 
patris tui, dicit D6minus, 
et p6sui te pâscere gre­
gem populi mei : * Et fui 

ET il fit emporter de la 
maison du Seigneur, 

l'idole d' Astarté 1, hors de 
Jérusalem, dans la vallée 
du Cédron, où il la brûla et 
la réduisit en cendres, qu'il 
jeta sur les sépulcres du 
petit peuple. Il détruisit 
aussi les petites maisons 
des efféminés, lesquelles 
étaient attenantes à la mai­
son du Seigneur, gens pour 
qui des femmes tissaient 
de petites tentes destinées 
à Astarté. Et il assembla 
tous les prêtres des villes 
de Juda, et il profana les 
hauts lieux où sacrifiaient 
les prêtres, depuis Gaba 
jusqu'à Bersabée. 

~, C'est moi qui t'ai pris 
à la maison de ton père, 
dit le Seigneur, et t'ai mis 
pasteur du troupeau de mon 

1. Précision de )'hébreu. C'est le culte de cette déesse qui componait l'infamie 
de, prostitutions sacrées dont il est parlé dans le verset suivant. A». lieu d' A1tartl, 
la Vulgate dit : /, bois ,,.,,.1. 
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tecum in omnibus ubi­
cumque ambulasti, fir­
mans regnum tuum in 
retérnum. fi. Fecique tibi 
nomen grande, juxta 
nomen magn6rum, qui 
sunt in terra : et réquiem 
dedi tibi ab omnibus 
inimicis tuis. Et. Gloria 
Patri. Et. 

peuple : * Et j'ai été avec 
toi partout où tu es allé, 
assurant ton règne à jamais. 
fi. Je t'ai fait un grand nom, 
comme les noms des grands 
de la terre, et t'ai donné le 
repos du côté de tous tes 
ennemis. Et. Gloire au 
Père. Et. 

MERCREDI 

LEÇON I 
De libro quarto 

Regum 
Du quatrième livre 

des Rois 

Chapitre 23, 24-34 
[Malgré la piété du roi, Dieu n'oublie pas les crimes de Manassé.] 

pYTHONES et hariolos et 
figuras idol6rum et 

immunditias et abomi­
nati6nes, qure fuerant in 
terra Juda et J erusalem, 
abstulit Josias, ut sta­
tueret verba legis, qure 
scripta sunt in libro, quem 
invénit Helcfas sacérdos 
in templo D6mini. Si­
milis illi non fuit ante 
eum rex, qui reverte­
rétur ad D6minum in 
omni corde suo et in tota 
anima sua et in univérsa 
virtute sua juxta omnem 
legem M6ysi, neque post 
eum surréxit similis illi. 
Verumtamen non est 
avérsus D6minus ab ira 

LES pythonisses, les de-
vins et les amulettes, les 

impuretés et les abomina­
tions qui avaient été dans la 
terre de Juda et de Jéru­
salem, Josias les fit dispa­
raître, pour accomplir les 
paroles de la loi qui sont 
écrites dans le livre que 
trouva · Helcias, le prêtre, 
dans le temple du Seigneur. 
Il n'y a point eu avant 
Josias de roi semblable, qui 
soit revenu comme lui au 
Seigneur de tout son cœur, 
de toute son âme, et de toute 
sa force, selon la loi de 
Moïse ; et après lui, il n'y 
en a pas eu de semblable. 
Cependant l'extrême colère 
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fur6ris sui magni, quo 
iratus est furor ejus contra 
J udam propter irritati6-
nes, quibus provocaverat 
eum Manasses. 

~- Peccavi super nu­
merum arénre maris, et 
multiplicata sunt peccata 
mea : et non sum dignus 
vidére altitudinem creli 
prre multitudine iniqui­
tatis mere : qu6niam irri­
tavi iram tuam, * Et 
malum coram te feci. YI. 
Qu6niam iniquitatem 
meam ego cogn6sco : et 
delictum meum contra 
me est semper, quia tibi 
soli peccavi. Et. 

et la fureur qui s'était allu­
mée dans le Seigneur contre 
Juda, à cause des crimes 
par lesquels Manassé l'avait 
irrité, ne fut point alors 
apaisée. 

~. J'ai péché, et plus que 
les grains de sable de la 
mer se sont multipliés mes 
péchés ; et à cause de la 
multitude de mon iniquité, 
je ne suis pas digne de voir 
les hauteurs du ciel, car 
j'ai excité votre colère, * Et 
j'ai fait le mal devant vous. 
YI. Car je connais mon ini­
quité, et mon péché est 
toujours devant moi, parce 
que contre vous seul j'ai 
péché. Et. 

LEÇON II 

[Oracle de Yahweh et fin de Josias.] 

DIXIT itaquf;! Dominus : 
Etiam Judam au­

feram a facie mea, sicut 
abstuli Israël, et proji­
ciam civitatem hanc, 
quam elégi, J erusalem et 
domum de qua dixi : 
Erit nomen meum ibi. 
Réliqua autem serm6num 
Josire et univérsa qure 
fecit, nonne hrec scripta 
sunt in libro verborum 
diérum regum Juda? 
In diébus ejus ascéndit 
pharao Néchao rex lBgy-

C'EST pourquoi le Seigneur 
dit : cc Je rejetterai aussi 

Juda de devant ma face, 
comme j'en ai rejeté Israël, 
et je rejetterai cette ville que 
j'ai choisie, Jérusalem, et 
cette maison dont j'ai dit : 
Mon nom sera là. » Mais 
le reste des actions de J o­
sias, et tout ce qu'il a fait, 
n'est-ce pas écrit dans la 
chronique des rois de Juda? 
Au temps de Josias, le 
pharaon Néchao, roi d'É­
gypte, monta contre le roi 
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pti contra regem Assy­
ri6rum ad flumen Eu­
phrâten, et âbiit Josias 
rex in occursum ejus et 
occisus est in Magéddo, 
cum vidisset eum. Et 
portavérunt eum servi 
sui m6rtuum de Magéddo 
et pertulérunt in J eru­
salem et sepeliérunt eum 
in sepulcro suo. 

~. Exaudisti, Domine, 
orati6nem servi tui, ut 
redificârem templum no­
mini tuo : * Bénedic et 
sanctifica domum istam 
in sempitérnum, Deus 
Israël. Îf. Domine, qui 
cust6dis pactum cum ser­
vis tuis, qui ambulant co­
ram te in toto corde suo. 
Bénedic. 

des Assyriens, vers le fleuve 
Euphrate, et Josias le roi 
alla à sa rencontre ; et il 
fut tué à cette rencontre 
à Mageddo, Et ses servi­
teurs l'enlevèrent mort de 
Mageddo, le portèrent à 
Jérusalem et l'ensevelirent 
dans son sépulcre. 

~- Vous avez exaucé, Sei­
gneur, la demande de votre 
serviteur, d'édifier un tem­
ple à votre nom : * Bénis­
sez et sanctifiez cette de­
meure à jamais, Dieu d'Is­
raël. y-. Seigneur, qui gar­
dez votre alliance avec ceux 
de vos serviteurs qui mar­
chent devant vous de tout 
leur cœur. Bénissez. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : G!6ria Patri. 
Bénedic. 

LEÇON III 
[Prisonnier en Égypte.] 

TULITQUE p6pulus ter-
rre J 6achaz filium 

J osire, et unxérunt eum 
et constituérunt eum re­
gem pro patre suo. Vi­
ginti trium ann6rum erat 
J 6achaz, cum regnâre cœ­
pisset, et tribus ménsibus 
regnavit in Jerusalem. 
No men marris Amiral filia 
J eremire de Lobna. Et 
Jecit malum coram Do-

A LORS le peuple du pays 
prit Joachaz, fils de J o­

sias, et ils le sacrèrent et 
l'établirent à la place de son 
père. Joachaz avait vingt­
trois ans lorsqu'il commença 
de régner, et il régna trois 
mois à Jérusalem. Le nom 
de sa mère était Amital, 
fille de Jérémie de Lobna. 
Et il fit le mal devant le Sei­
gneur, selon tout ce que ses 
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mino, juxta 6mnia qure 
fécerant patres ejus. Vin­
xitque eum pharao Né­
chao in Rebla, qure est 
in terra Emath, ne re­
gnâret in J erusalem ; et 
imp6suit mulctam ter­
rre centum taléntis ar­
génti et talénto auri. Re­
gémque constituit phâ­
rao Néchao Eliacim fi­
lium J osire pro J osia patre 
ejus, vertitque nomen ejus 
J6akim. Porro Joachaz 
tulit et duxit in JBgyp­
tum, et m6rtuus est ibi. 

Ri'. Audi, Domine, hym­
num et orati6nem, quam 
servus tuus orat coram 
te h6die : ut sint 6culi tui 
apérti, et aures ture in­
téntre, * Super domum 
istam die ac nocte. yr. 
Réspice, Domine, de 
sanctuario tuo, et de 
excélso crel6rum habi­
tâculo. Super. Gloria Pa­
tri. Super. 

pères avaient fait. Et le pha­
raon Néchao le retint captif 
à Rébla, dans la terre d'É­
math, pour qu'il ne régnât 
point à Jérusalem, et il 
imposa au pays un tribut 
de cent talents d'argent et 
un talent d'or. Et le pharaon 
Néchao établit roi Éliacim, 
fils de Josias, à la place 
de Josias son père, et il 
changea son nom en celui 
de Joakim, puis il prit Joa­
chaz et le conduisit en 
Égypte, où il mourut. 

Ri'. Écoutez, Seigneur, 
l'hymne et la prière que 
votre serviteur vous pré­
sente aujourd'hui, pour que 
vos yeux soient ouverts et 
vos oreilles attentives, * Sur 
cette maison, jour et nuit. 
fr. Regardez, Seigneur, de­
puis votre sanctuaire et 
votre habitation au plus 
haut des cieux. Sur. Gloire 
au Père. Sur. 

JEUDI 

LEÇON I 
De libro quarto Du quatrième livre 

Regum des Rois 
Chapitre 23, 36-37; 24, 1-7 

[Règne de Joakim; son impiété; il se soumet à Nabuchodonosor.] 

VIGINTI quinque an- JOAKIM avait vingt-cinq 
n6rum erat Joakim, ans lorsqu'il commença 

cum regnare cœpisset, et de régner, et il régna onze 
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undecim annis regnâvit 
in J erusalem. Nomen ma­
tris ejus Zébida filia Pha­
daia de Ruma. Et fecit 
malum coram Domino, 
juxta omnia qua: féce­
rant patres ejus. In dié­
bus ejus ascéndit Nabu­
chodonosor rex Baby­
Ionis, et factus est ei 
Joakim servus tribus an­
nis, et rursum rebellâvit 
contra eum. 

Ri'. Pra:parâte corda ves­
tra Domino, et servite 
illi soli : * Et Iiberâbit 
vos de mânibus 1n1-
micorum vestrorum yr. 
Convertimini ad eum in 
toto corde vestro, et au­
férte deos aliénos de 
médio vestri. Et. 

ans à Jérusalem. Le nom 
de sa mère était Zébida, 
fille de Phadaïa de Ruma. 
Et il fit le mal devant le 
Seigneur, selon tout ce 
qu'avaient fait ses pères. 
Dans les jours de Joakim, 
Nabuchodonosor, roi de Ba­
bylone, monta contre Juda, 
et Joakim lui fut assujetti 
durant trois ans, et ensuite 
il se révolta contre lui. 

R;. Préparez vos cœurs au 
Seigneur et servez-le, lui 
seul ; * Et il vous libérera 
des mains de vos ennemis. 
yr. Tournez-vous vers lui 
de tout votre cœur, et enle­
vez les dieux étrangers d'au 
milieu de vous. Et. 

LEÇON II 
[Ravages des ennemis de Juda.] 

J MM I s I T Qu E ei D6-
minus Iatrunculos 

Chalda:orum et Iatrun­
culos Syria: et latrunculos 
Moab et latrunculos filio­
rum Ammon, et immisit 
eos in Judam ut dispér­
derent eum, juxta ver­
bum Domini quod lo­
cutus fuerat per servos 
suos prophétas. Factum 
est autem hoc per ver­
bum Domini contra Ju­
dam, ut auférret eum co­
ram se propter peccâta 

ET le Seigneur envoya les 
pillards de Chaldée, les 

pillards de Syrie, les pillards 
de Moab et les pillards des 
enfants d' Ammon, et il les 
envoya contre Juda pour 
l'exterminer, selon la parole 
que le Seigneur avait dite 
par ses serviteurs les pro­
phètes. Or ceci arriva par la 
parole du Seigneur mena­
çant Juda de le rejeter de 
devant sa face, à cause de 
tous les crimes que Manassé 
avait commis et à cause du 
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Manâsse univérsa qua: 
fecit, et propter sân-' 
guinem inn6xium quem 
effudit et implévit Jeru­
salem cru6re innocén­
tium, et ob hanc rem 
n6luit D6minus propi­
tiâri. 

R/. Deus omnium exau­
ditor est : ipse misit An­
gelum suum, et tulit me 
de 6vibus patris mei : * 
Et unxit me uncti6ne 
miseric6rdire sure. f/. D6-
minus, qui eripuit me 
de ore le6nis, et de manu 
béstire liberâvit me. Et. 

sang innocent qu'il avait 
versé, car il avait rempli 
Jérusalem de sang innocent. 
C'est pour ce motif que le 
Seigneur ne voulut point se 
rendre propice. 

R:/. Dieu exauce tous ceux 
qui le prient; c'est lui qui 
m'a envoyé son Ange et m'a 
pris aux troupeaux de mon 
père ; * Et il m'a oint de 
l'onction de sa miséricorde. 
fi. C'est le Seigneur qui m'a 
arraché à la gueule du lion 
et m'a délivré de l'atteinte 
de la bête. Et. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patri. Et. 

LEÇON III 
[Fin du règne.] 

R ELIQUA autem serm6-
num J 6akim et uni­

vérsa qua: fecit, nonne 
hrec scripta sunt in libro 
serm6'.',,.;.i:n diérum re­
gu·~1 Juda? Et dormivit 
J 6akim cum pâtribus suis. 
Et regnâbit J6achin fi­
lius ejus pro eo. Et 
ultra non âddidit rex 
.lBgypti ut egrederéi:ur 
de terra sua ; tulerat 
enim rex Babyl6nis a 
rivo .lBgypti usque ad 
fluvium Euphrâten 6m­
nia qua: fuerant regis 
.lBgypti. 

MAIS le reste des actions 
de Joakim, et tout ce 

qu'il a fait, n'est-ce pas 
écrit dans le livre des chro­
niques des rois de Juda? Et 
Joakim dormit avec ses 
pères, et Joachin, son fils, 
régna en sa place. Et le roi 
d'Égypte ne recommença 
plus à sortir de son pays ; 
car le roi de Babylone avait 
pris, depuis le torrent d'É­
gypte jusqu'au fleuve d'Eu­
phrate, tout ce qui était 
au roi d'Égypte • 
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R7. D6minus, qui eri­
puit me de ore le6nis, et 
de manu béstire liberavit 
me, * Ipse me eripiet 
de manibus inimic6rum 
me6rum. '/1. Misit Deus 
miseric6rdiam suam et 
veritatem suam : animam 
meam eripuit de médio 
catul6rum le6num. Ipse. 
Gloria Patri. Ipse. 

R7. C'est le Seigneur qui 
qui m'a arraché à la gueule 
du lion et m'a déliVTé de 
l'atteinte de la bête. * C'est 
lui qui m'arrachera à la 
main de mes ennemis. y,. 
Dieu a envoyé sa miséri­
corde et sa vérité, et il a 
arraché mon âme du milieu 
des lionceaux. C'est lui. 
Gloire au Père. C'est lui. 

VENDREDI 

LEÇON I 
De libro quarto 

Regum 
Du quatrième livre 

des Rois 
Chapitre 24, 8-17 

[Impiété de Joachim ; siège de J érusalem.J 

DECEM et octo ann6-
rum erat J 6achin 

cum regnare cœpisset, et 
tribus ménsibus regnavit 
in Jerusalem. Nomen ma­
tris ejus Nohésta filia 
Elnathan de J erusalem. 
Et fecit malum coram 
Domino, juxta 6mnia qure 
fécerat pater ejus. In 
témpore illo ascendérunt 
servi Nabuchodonosor 
regis Babylonis in Jeru­
salem, et circumdata est 
urbs munitionibus ; ve­
nitque Nabuchodonosor 
rex Babyl6nis ad civita­
tem cum servis suis ut 
oppugnarent eam. 

R7. Percussit Saul mille 

J OACHIN avait dix-huit ans 
lorsqu'il commença de 

régner, et il régna trois mois 
à Jérusalem. Le nom de sa 
mère était Nohesta, fille 
d'Elnathan de Jérusalem. 
Et il fit le mal c1 :vant le 
Seigneur, selon tout ce 
qu'avait fait son père. En 
ce temps-là, les serviteurs 
de Nabuchodonosor, roi de 
Babylone, montèrent à Jé­
rusalem, et firent une cir­
convallation autour de la 
ville. Nabuchodonosor, roi 
de Babylone, vint avec ses 
serviteurs pour l'attaquer. 

R7. Saül en a tué mille 
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et David decem millia : 
* Quia manus D6mini 
erat cum illo : percussit 
Philistha:um, et âbstu­
lit oppr6brium ex Is­
raël. fr. Nonne iste est 
David, de quo canébant 
in choro, dicéntes : Saul 
percussit mille, et David 
decem millia ? Quia. 

et David dix mille, * Parce 
que la main du Seigneur 
était avec David, il a frappé 
le Philistin, et il a effacé 
l'opprobre d'Israël. fr. Ce­
lui-ci n'est-il pas David, 
dont on chantait en dansant : 
Saül en a tué mille, et 
David dix mille? Parce que. 

LEÇON II 
[Reddition ; le butin.) 

E GRESSUSQUE est J 6a-
chin rex Juda ad 

regem Babyl6nis ipse et 
mater ejus et servi ejus 
et principes ejus et eu­
nuchi ejus, et suscépit 
eum rex Babyl6nis anno 
octâvo regni sui. Et pr6-
tulit inde omnes thesâu­
ros domus D6mini et 
thesâuros domus régia: 
et c6ncidit univérsa vasa 
âurea, qua: fécerat Sa­
lomon rex Israël in tem­
plo D6mini juxta ver­
hum D6mini, et trâns­
tulit omnem J erusalem 
et univérsos principes et 
omnes fortes exércitus 
decem millia in captivi­
tâtem, et omnem artifi­
cem et clus6rem ; nihil­
que relictum est, excép­
tis paupéribus populi ter­
ra:. 
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ET J oachin, roi de Juda, 
sortit et se rendit au 

roi de Babylone, lui, sa 
mère, ses serviteurs, ses 
princes et ses eunuques ; 
et le roi de Babylone le 
reçut, la huitième année 
de son règne. Et il emporta 
de Jérusalem tous les tré­
sors de la maison du Sei­
gneur, et les trésors de la 
maison du roi, et il brisa tous 
les vases d'or que Salomon, 
roi d'Israël, avait faits dans 
le temple du Seigneur, se­
lon la parole du Seigneur. 
Et il déporta toute la ville 
de Jérusalem, tous les 
princes et tous les forts de 
l'armée, au nombre de dix 
mille, en captivité, et aussi 
tous les artisans et tous les 
lapidaires, et rien ne fut 
laissé, excepté les pauvres 
du pays. 
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R7, Montes Gélboë, nec 
ros nec pluvia véniant 
super vos, * Ubi ceci­
dérunt fortes Israël. fr. 
Omnes montes, qui estis 
in circuitu ejus, visitet 
Dominus; a Gélboë au­
tem trânseat. Ubi. 

R7. Monts de Gelboé, que 
ni la rosée, ni la pluie ne 
descendent sur vous, * Là 
où sont tombés les forts d'Is­
raël. fr. Que toutes les mon­
tagnes d'alentour soient vi­
sitées par le Seigneur, mais 
qu'il passe à côté de Gelboé. 
Là. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patri. Ubi. 
LEÇON III 

[Les captifs emmenés à Babylone.] 

TRANSTULIT quoque 
J oachin in Babylo­

nem et matrem regis et 
uxores regis et eunuchos 
ejus, et judices terrre 
duxit in captivitâtem de 
Jerusalem in Babylonem 
et omnes viros robustos 
septem millia et artifices 
et clusores mille, omnes 
viros fortes et bella­
tores ; duxitque eos rex 
Babylonis captivos in Ba­
bylonem, et constituit 
Matthaniam pâtruum 
ejus pro eo imposuitque 
nomen ei Sedeciam. 

Ri'. Ego te tuli de domo 
patris tui, dicit Domi­
nus, et posui te pâscere 
gregem populi mei : * Et 
fui tecum in omnibus 
ubicumque ambulâsti, 
firmans regnum tuum in 
retérnum. fr. Fecique tibi 
nomen grande, juxta no-

JL déporta aussi à Baby-
lone Joachin, la mère du 

roi, les femmes du roi, ses 
eunuques et les juges du 
pays. Il les emmena en 
captivité de Jérusalem à 
Babylone. Il déporta encore 
tous les hommes vigoureux, 
au nombre de sept mille, 
les artisans et les lapidaires 
au nombre de mille, tous 
les hommes courageux et 
guerriers ; et le roi de Baby­
lone les emmena captifs à 
Babylone. Il établit, à la 
place de J oachin, Mathanias, 
son oncle, et lui imposa 
le nom de Sédécias. 

Ri', C'est moi qui t'ai 
pris à la maison de ton père, 
dit le Seigneur, et t'ai mis 
pasteur du troupeau de 
mon peuple : * Et j'ai été 
avec toi partout où tu es 
allé, assurant ton règne à 
jamais. fr. Je t'ai fait un 
grand nom, comme les 
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men magnorum qui sunt 
in. terra : et réquiem dedi 
tibi ab omnibus inimicis 
tuis. Et. Gloria Patri. Et. 

noms des grands de la terre, 
et t'ai donné le repos du 
côté de tous tes ennemis. 
Et. Gloire au Père. Et. 

SAMEDI 
LEÇON I 

De libro quarto Du quatrième livre 
Regum des Rois 

Chapitre 24, 18-20 ; 25, 1-13 
[Règne de Sédécias ; son impiété.] 

y1GESIMUM et p~i.-
mum annum retat1s 

habébat Sedecias, cum 
regnare cœpisset, et un­
decim annis regnavit in 
Jerusalem. Nomen ma­
tris ejus erat Amital fi­
lia Jeremire de Lobna. 
Et fecit malum coram 
Domino, juxta omnia 
qua: fécerat Joakim ; iras­
cebatur enim D6minus 
contra J erusalem et con­
tra Judam, donec proji­
ceret eos a fade sua ; 
recessitque Sedecias a re­
ge Babyl6nis. Factum est 
autem anno nono regni 
ejus, mense décimo, dé­
cima die mensis, venit 
Nabuchodonosor rex Ba­
byl6nis ipse et omnis 
exércitus ejus in Jerusa­
lem, et circumdedérunt 
eam et exstruxérunt in 
circuitu ejus muniti6nes, 
et clausa est civitas atque 
vallata usque ad undéci-
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SÉDÉCIAS avait vingt et un 
ans lorsqu'il commença 

de régner, et il régna onze 
ans à Jérusalem ; le nom 
de sa mère était Amiral, 
fille de Jérémie, de Lebna. 
Et il fit le mal devant le 
Seigneur, selon tout ce 
qu'avait fait Joakim. Car le 
Seigneur était irrité contre 
Jérusalem et contre Juda, 
au point de les rejeter de 
devant sa face ; et Sédécias 
se révolta contre le roi de 
Babylone. Or il arriva en 
la neuvième année du règne 
de Sédécias, au dixième 
jour, au dixième mois, que 
Nabuchodonosor, roi de Ba­
bylone, vint, lui et toute 
son armée, contre Jérusa­
lem ; et ils l'investirent, et 
l'entourèrent de circonval­
lations. Ainsi la ville demeu­
ra enfermée dans ces re­
tranchements jusqu'à la on­
zième année du roi Sédécias 
au neuvième jour du mois, 
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mum annum regis Sede­
cfa: nona die mensis; pra:­
valuitque fames in civi­
tate, nec erat panis po­
pulo terra:. 

~. Peccavi super nu­
merum aréna: maris, et 
multiplicata sunt peccata 
mea : et non sum dignus 
vidére altitudinem ca:li 
pra: multitudine iniqui­
tatis mea: : quoniam irri­
tavi iram tuam, * Et 
malum coram te feci. 
t. Quoniam iniquitatem 
meam ego cognosco : et 
delictum meum contra 
me est semper, quia tibi 
soli peccavi. Et. 

et la famine régna dans la 
ville ; et il n'y avait plus de 
pain pour le peuple du pays. 

~. J'ai péché, et plus que 
les grains de sable de la 
mer se sont multipliés mes 
péchés ; et à cause de la 
multitude de mon iniquité, 
je ne suis pas digne de voir 
les hauteurs du ciel, car j'ai 
excité votre colère, * Et 
j'ai fait le mal devant vous. 
fr. Car je connais mon ini­
quité, et mon péché est 
toujours devant moi, parce 
que contre vous seul j'ai 
péché. Et. 

LEÇON II 
[Comment Nabuchodonosor traite le roi.] 

ET interrupta est civitas, ET une brèche fut faite 
et omnes viri bella- à la ville, et tous les 

tores nocte fugérunt per hommes de guerre s'en­
viam porta:, qua: est fuirent durant la nuit, par 
inter duplicem murum ad la voie de la porte qui est 
hortum regis. Porro Chal- entre le double mur près 
da:i obsidébant in cir- de la porte du jardin du roi, 
cwtu civitatem. Fugit pendant que les Chaldéens 
itaque Sedecias per viam, étaient occupés au siège, 
qua: ducit ad campéstria tout autour de la ville. 
solitudinis. Et persecutus Sédécias s'enfuit donc par 
est exércitus Chalda:o- la voie qui conduit aux 
rum regem, comprehen- campagnes du désert. Et 
ditque eum in planitie l'armée des Chaldéens pour­
Jéricho; et omnes bella- suivit le roi et le prit dans 
tores, qui erant cum eo, la plaine de Jéricho; et 
dispérsi sunt et reliqué- tous les combattants qui 
runt eum. Apprehénsum étaient avec lui furent dis-
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ergo regem duxérunt ad 
regem Babylonis in Ré­
blatha, qui locutus est 
cum eo judicium. Filios 
autem Sedecfre occidit 
coram eo et oculos ejus 
eff6dit vinxitque eum ca­
ténis, et adduxit in Ba­
bylonem. 

~. Exaudisti, Domine, 
orati6nem servi tui, ut 
redificarem templum no­
mini tuo : * Bénedic et 
sanctifica domum istam 
in sempitérnum, Deus 
Israël. fi. Domine, qui 
custodis pactum cum ser­
vis tuis, qui ambulant 
coram te in toto corde 
suo. Bénedic. 

persés et l'abandonnèrent. 
Ayant donc pris le roi, ils 
l'amenèrent à Reblatha au 
roi de Babylone, qui pro­
nonça contre lui sa sen­
tence. Quant aux fils de 
Sédécias, il les tua devant 
lui, puis il lui creva les 
yeux, le chargea de chaînes 
et l'emmena à Babylone. 

~. Vous avez exaucé, Sei­
gneur, la demande de votre 
serviteur, d'édifier un tem­
ple à votre nom : * Bénis­
sez et sanctifiez cette de­
meure à jamais, Dieu d'Is­
raël. f/. Seigneur, qui gardez 
votre alliance avec ceux de 
vos serviteurs qui marchent 
devant vous de tout leur 
cœur. Bénissez. 

Aux Octaves de rite simple et à l'Office de la Sainte 
Vierge du Samedi : Gloria Patri. Bénedic. 

LEÇON III 
[Comment Nabuchodonosor traite la ville et le peuple.] 

MENSE quinto séptima 
die mensis, ipse est 

annus nonus décimus re­
gis Babyl6nis, venit Na­
buzardan princeps exér­
citus servus regis Baby­
lonis in J erusalem. Et 
succéndit domum Do­
mini et domum regis et 
domos J erusalem: om­
némque domum com­
bussit igni. Et muros 
J erusalem in circuitu de-

Au cinquième mois, au 
septième jour du mois, 

en la dix-neuvième année 
même du roi de Babylone, 
Nabuzardan, chef de l'ar­
mée, serviteur du roi de 
Babylone, vint à Jérusalem. 
Et il brûla la maison du 
Seigneur et la maison du 
roi, et il détruisit par le feu 
les maisons de Jérusalem, 
toutes les maisons. Toute 
l'armée des Chaldéens, qui 
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struxit omnis exércitus 
Chaldreorum, qui erat 
cum principe militum. 
Réliquam autem populi 
partem, qure remânserat 
in civitâte, et pérfugas, 
qui transfugerant ad re­
gem Babylonis, et réli­
quum vulgus trânstulit 
Nabuzârdan princeps mi­
litire et de paupéribus 
terrre reliquit vinitores et 
agricolas. Columnas au­
tem rereas, qure erant in 
templo Domini, et bases, 
et mare rereum, quod 
erat in domo Domini, 
confregérund Chaldrei et 
transtulérunt a:s omne 
in Babylonem. 

~. Audi, Domine,hym­
num et orationem, quam 
servus tuus orat coram te 
hodie : ut sint oculi tui 
apérti, et aures ture intén­
tre, * Super domum is­
tam die ac nocte. fr. Rés­
pice, Domine, de sanc­
tuario tuo, et de excélso 
crelorum habitâculo. Su­
per. Gloria Patri. Super. 

était avec ce chef de soldats, 
détruisit les murs de Jéru­
salem tout autour. Quant à 
l'autre partie du peuple qui 
était restée dans la ville, 
et aux transfuges qui avaient 
passé au roi de Babylone, 
et au reste du peuple, Nabu­
zardan, prince de la milice, 
les déporta à Babylone. 
Et il laissa, d'entre les 
pauvres, les vignerons et 
les laboureurs. Mais les co­
lonnes d'airain qui étaient 
dans le temple du Seigneur, 
et les bases, et la mer d'ai­
rain qui étaient dans la mai­
son du Seigneur, les Chal­
déens les brisèrent et ils 
transportèrent tout l'airain 
à Babylone. 

~. Ecoutez, Seigneur, 
l'hymne et la prière que 
votre serviteur vous pré­
sente aujourd'hui, pour que 
vos yeux soient ouverts et 
vos oreilles attentives, * 
Sur cette maison, jour et 
nuit. fr. Regardez, Seigneur, 
depuis votre sanctuaire et 
votre habitation au plus 
haut des cieux. Sur. Gloire 
au Père. Sur. 

LE SAMEDI AVANT LE 
Jer DIMANCHE D'AOUT 

On appelle J•r Dimanche du mois celui qui tombe le 
premier jour du mois ou qui en est le plus près. Si par 
exemple le premier jour du mois tombe le lundi, le 
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mardi ou le mercredi, c'est au Dimanche prècédant 
qu'on doit commencer les Leçons d'Écriture de ce mois. 
Mais si le premier tombe le jeudi, le vendredi ou le 
Samedi, c'est le Dimanche suivant qui est le premier 
du mois. 

Au Samedi précédant ce Dimanche, on dit !'Antienne 
à Magnificat indiquée pour le Samedi avant le premier 
Dimanche du mois, et on omet l'autre Antienne qui 
pourrait être indiquée pour ce samedi. 

A VÊPRES 
y. V espertina oratio 

ascéndat ad te, Domine. 
R7. Et descéndat super 
nos miseric6rdia tua. 

Ad Magnif. Ant. Sa­
piéntia * redificavit sibi 
domum, excidit colum­
nas septem, subdidit sibi 
gentes, superb6rum et 
sublimium colla pr6pria 
virtute calcavit. 

y. Que la prière du soir 
monte vers vous, Seigneur. 
R,'. Et que descende sur 
nous votre miséricorde. 

A Magnif. Ant. La Sages­
se s'est bâti une maison, 
elle a taillé sept colonnes, 
elle s'est soumis les na­
tions ; elle a foulé aux 
pieds, par sa puissance, le 
cou des superbes et des 
grands. 

L'Oraison se prend au Dimanche après la Pentecôte 
qui tombe le lendemain. Cf. p. [554] et suiv. 

Jer DIMANCHE D'AOUT 
SEMI-DOUBLE 

AU Jer NOCTURNE 

LEÇON I 
Incipiunt 
Parabolre 
Salom6nis 

Commencement 
des Proverbes 
de Salomon 

Chapitre 1, 1-19 

[Aux amis de la sagesse.] 

pARABOLJE Salom6nis, pRoVERBES de Salomon, fils 
filii David regis Is- de David, roi d'Israël -
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raël, ad sciéndam sapién­
tiam et disciplinam, ad 
intelligénda verba pru­
déntia: et suscipiéndam 
eruditi6nem doctrina:, 
justitiam et judfcium et 
a:quitatem, ut detur par­
vulis astûtia, adolescénti 
sciéntia et intelléctus. Au­
diens sapiens sapiéntior 
erit, et intélligens guber­
nacula possidébit : ani­
madvértet parabolam et 
interpretati6nem, verba 
sapiéntum et a:nigmata 
e6rum. 

~. In principio Deus 
antequam terram faceret, 
priûsquam abyssos cons­
titûeret, priûsquam pro­
dûceret fontes aquarum, 
* Antequam montes col­
locaréntur, ante omnes 
colles generavit me D6-
Ininus. ir. Quando pra:­
parabat ca:los, aderam, 
cum eo cuncta comp6-
nens. Antequam. 

pour connaître la sagesse 
et la discipline ; - pour 
comprendre les paroles de 
la prudence - et pour rece­
voir les instructions de la 
doctrine, - la justice, et 
le jugement, et l'équité ; -
pour donner de l'habileté 
aux simples, - la science et 
l'intelligence au jeune hom­
me. - En écoutant, le sage 
deviendra plus sage, - et 
l'intelligent acquerra l'art 
de gouverner. - Il péné­
trera la parabole et son 
interprétation, - les paroles 
des sages et leurs énigmes. 

~. Au commencement, 
avant que Dieu fît la terre, 
avant qu'il constituât les 
abîmes, avant qu'il fît jaillir 
les sources d'eau, * Avant 
qu'il donnât leur place aux 
montagnes, avant toutes les 
collines, le Seigneur m'a 
engendrée. yr. Quand il pré­
parait les cieux j'étais là, 
disposant toutes choses avec 
lui. Avant. 

LEÇON II 
[Se garder des pécheurs.] 

TIMOR D6mini princi- LA crainte du Seigneur est 
pium sapiéntia:. Sa- le commencement de la 

piéntiam atque doctrinam sa~esse. - Les insensés mé­
stulti despiciunt. Audi, p~1sent la sagesse et la doc­
fili mi disciplinam patris trm~. -. . Écoute, mon fils, 

. ' . , la discipline de ton père, -
tw et ne d1m1ttas legem et n'abandonne pas la loi 
matris tua:, ut addâtur de ta mère ; - ce sera un 
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grâtia câpiti tuo et tor­
ques collo tuo. Fili mi, si 
te lactâverint peccatores, 
ne acquiéscas eis ; si 
clixerint : Veni nobis­
cum, insidiémur sângui­
ni, abscondâmus tendi­
culas contra insontem 
frustra, deglutiâmus eum 
sicut inférnus vivéntem 
et integrum quasi des­
cendéntem in lacum; om­
nem pretiosam substân­
tiam reperiémus, implé­
bimus domos nostras spo­
liis : sortem mitte nobis-
cum, marsupium unum 
sit omnium nostrum. 

R,r. Gyrum ca:li cir­
cuivi sola, et in fluctibus 
maris ambulâvi, in omni 
gente et in omni populo 
primâtum ténui : * Su­
perborum et sublimium 
colla propria virtute cal­
câvi. yr. Ego in altissimis 
hâbito, et thronus meus 
in columna nubis. Su­
perborum. 

ornement pour ta tête -
et un collier autour de ton 
cou. - Mon fils, si les 
pécheurs veulent te séduire 
- ne te laisse pas attirer ; -
s'ils disent : " Viens avec 
nous, dressons des em­
bûches pour verser le sang ; 
- cachons des filets pour 
celui qui est innocent sans 
profit; - comme l'enfer, 
dévorons-le tout vivant -
et tout entier comme celui 
qui descend dans la fosse. -
Nous trouverons toutes sor­
tes de biens précieux ; -
nous remplirons nos mai­
sons de butin ; - entre en 
société avec nous, - n'ayons 
qu'une même bourse pour 
nous tous. » 
li,: R,r. Du cercle du ciel j'ai 
fait le tour, et sur les flots 
de la mer j'ai marché; sur 
toutes les races et tous les 
peuples j'ai tenu la pri­
mauté : * J'ai foulé aux 
pieds, par ma puissance, le 
cou des superbes et des 
grands. yr. Moi, j'habite au 
plus haut des cieux, et 
mon trône est sur une 
colonne de nuée. J'ai. 

LEÇON III 
[Le danger de leur compagnie.] 

p1L1 mi, ne âmbules cum MON fils, ne va point 
eis : prohibe pedem avec eux ; défends à 

tuum a sémitis eorum ; ton pied leurs sentiers ; -
pedes enim ill6rum ad car leurs pieds courent au 
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malum currunt, et festi­
nant ut effundant san­
guinem. Frustra autem 
jacitur rete ante oculos 
pennatorum. lpsi quo­
que contra sanguinem 
suum insidiantur et mo­
liuntur fraudes contra 
animas suas. Sic sémitre 
omnis avari : animas pos­
sidéntium rapiunt. 

~. Emitte, Domine, 
sapiéntiam de sede ma­
gnitudinis ture, ut me­
cum sit et mecum la­
boret : * Ut sciam quid 
accéptum sit coram te 
omni témpore. y. Da 
mihi, Domine, sédium 
tuarum assistricem sa­
piéntiam. Ut. Gloria Pa­
tri. Ut. 

mal, - et ils se hâtent afin 
de répandre le sang. - Mais 
on jette en vain le filet de­
vant les yeux de ceux qui 
ont des ailes. - C'est aussi 
à leur propre sang, qu'ils 
dressent des embûches -
et ils trament des complots 
contre leurs âmes. - Ainsi 
sont les sentiers de tout 
avare ; - ils perdent les 
âmes de ceux qui possèdent. 

~. Envoyez· la sagesse, 
Seigneur, du siège de votre 
grandeur, pour qu'elle soit 
avec moi et travaille avec 
moi : * Pour que je sache 
en tout temps ce qui vous 
agrée. y. Donnez-moi, Sei­
gneur, la sagesse assistante 
de vos jugements. Pour que. 
Gloire au Père. Pour que. 

AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 

Du Traité Ex Tractatu 
sancti Ambr6sii 

Episcopi in Psalmum 
centésimum décimum 

octavum 

de saint Ambroise 
Évêque sur le Psaume 

cent dix-huit 
Sermon 5, n. 36-37 

[Les Juifs ont la crainte, mais non la science de Dieu.] 

JNITIUM esse sapiéntire LA crainte du Seigneur est 
timorem Domini, di- le commencement de la 

cit prophéta. Quid est sagesse, dit le prophète ; 
autem initium sapiéntire, mais qu'est-ce que le com­
nisi sreculo renuntiare ? mencement de la sagesse, 
Quia sapere srecularia, sinon renoncer au siècle? 
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stultftia est. Dénique sa­
piéntiam hujus mundi, 
stultitiam esse apud 
Deum, Ap6stolus dicit. 
Sed et ipse timor D6-
mini, nisi secundum 
sciéntiam sit, nihil prod­
est, immo obest pluri­
mum. Siquidem Judrei 
habent zelum Dei : sed 
quia non habent secun­
dum sciéntiam, in ipso 
zelo et tim6re maj6rem 
c6ntrahunt divinitatis of­
fénsam. Quod circumci­
dunt infantulos suos, 
quod sabbata cust6diunt, 
tim6rem Dei habent; 
sed quia nésciunt legem 
spiritalem esse, circum­
cidunt corpus, non cor 
suum. 

~- Da mihi, Domine, 
sédium tuarum assistri­
cem sapiéntiam, et noli 
me reprobare a pueris 
tuis : * Qu6niam servus 
tuus sum ego, et fflius 
ancillre ture. yr. Mitte 
illam de sede magnitu­
dinis ture, ut mecum sit 
et mecum laboret. Qu6-
niam. 

Parce que prendre goût aux 
choses du siècle, c'est folie, 
comme dit l' Apôtre : La 
Sagesse de ce monde est folie 
devant Dieu 1 • Mais la crainte 
du Seigneur elle-même, si 
elle n'est pas selon la science, 
ne sert de rien ; bien plus 
elle nuit beaucoup. Ainsi 
les Juifs ont le zèle de Dieu; 
mais parce qu'ils ne l'ont 
pas selon la science, dans 
leur zèle même et leur 
crainte, ils commettent une 
offense plus grande contre 
la divinité. Lorsqu'ils cir­
concisent leurs enfants, ob­
servent les sabbats, ils ont 
la crainte de Dieu ; mais 
ignorant que la loi est spiri­
tuelle, ils circoncisent leur 
corps et non leur cœur. 

~- Donnez-moi, Seigneur, 
la sagesse assistante de vos 
jugements, et ne me rejetez 
pas d'entre vos familiers : * 
Car i e suis votre serviteur 
et le fils de votre servante. 
yr. Envoyez-la du siège de 
votre grandeur, pour qu'elle 
soit avec moi et travaille 
avec moi. Car. 

LEÇON V 
[Parmi nous aussi, il en est qui ont la crainte sans la sagesse.] 

ET quid de Judreis MAIS pourquoi parler des 
dico ? Sunt étiam in Juifs? Il y en a aussi 

I, I Cor. !, 19. 
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no bis, qui habent 
tim6rem Dei, sed non 
secundum sciéntiam, 
statuéntes duri6ra prre­
cépta, qua: non possit 
humâna condftio susti­
nére. Timor in eo est, 
quia vidéntur sibi con­
sulere disciplina:, opus 
virtutis exigere ; sed in­
scitia in eo est, quia non 
compatiuntur naturre, 
non restimant possibili­
tâtem. Non sit ergo irra­
tionâbilis timor. Etenim 
vera sai;,iéntia a tim6re 
Dei incipit, nec est sa­
piéntia spiritâlis sine ti­
m6re Dei : ita timor sine 
sapiéntia esse non debet. 

F!. J nitium sapiéntire 
timor D6mini : * Intel­
léctus bonus omnibus 
faciéntibus eum : lau­
dâtio ejus manet in 
sreculum sreculi. fr. 
Diléctio illius cust6dia 
legum est : quia omnis 
sapiéntia timor D6mini. 
Intelléctus. 

parmi nous qui ont la 
crainte de Dieu, mais non 
selon la science, car ils im­
posent des préceptes plus 
lourds que ne le peut porter 
la condition humaine. La 
crainte est en eux, parce 
qu'il leur semble qu'ils ob­
servent ainsi la loi et 
n'exigent que la vertu ; 
mais l'ignorance est en eux, 
parce qu'ils ne compatissent 
pas à la nature, n'estimant 
pas ses possibilités. Il ne 
faut donc pas avoir une 
crainte déraisonnable. Car 
si la vraie sagesse commence 
par la crainte de Dieu et si 
la sagesse spirituelle n'est 
pas sans la crainte de Dieu, 
de même la crainte ne doit 
pas être sans la sagesse. 

F/. Le commencement de 
la sagesse est la crainte du 
Seigneur : * Bien avisés 
sont tous ceux qui la pra­
tiquent ; sa gloire subsiste 
à jamais. fr. L'amour de 
cette sagesse est la gardienne 
des lois : car toute sagesse 
a la crainte du Seigneur. 
Bien avisés. 

LEÇON VI 
[Avec la crainte selon la sagesse, 

la parole de Dieu reste fermement dans le cœur.] 

BASIS quredam verbi UNE sainte crainte est la 
est timor sanctus. Si- base de la parole divine. 

eut enim simulâcrum âli- De même qu'une statue 
quod in basi statuitur, et placée sur un piédestal en 
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tune maj6rem habet gra­
tiam, cum in basi statua 
fuerit collocata, standi­
que accipit firmitatem : 
ita verbum Dei in tim6re 
sancto mélius statuitur, 
f6rtius radicatur in pécto­
re timéntis D6minum; ne 
labatur verbum de corde 
viri, ne véniant volucres 
et auferant illud de incu­
ri6si et dissimulantis af­
féctu. 

R/. Verbum iniquum 
et dolosum longe fac a 
me, Domine : * Divitias 
et pau~ertatem ne 
déderis rmhi, sed tantum 
victui meo tribue neces­
saria. y. Duo rogavi te, 
ne déneges mihi ante­
quam moriar. Divitias 
Gloria Patri. Divitias. 

devient plus belle et plus 
solidement dressée, ainsi 
la parole de Dieu est mieux 
établie sur une sainte 
crainte ; elle est plus forte­
ment enracinée dans le cœur 
qui craint le Seigneur, en 
sorte que cette parole ne s'en 
va plus du cœur de cet 
homme, et que les oiseaux 
ne viennent pas l'enlever 
d'un cœur qui n'en aurait 
guère souci et feindrait ne 
l'avoir pas entendue, 

R/, La parole d'iniquité 
et de ruse, éloignez-la de 
moi, Seigneur. * Ne me 
donnez ni richesses ni pau­
vreté, mais seulement ce qui 
est nécessaire à ma vie. t. 
Je vous ai demandé deux 
choses : ne me les refusez 
pas avant que je meure. 
Ne me. Gloire. Ne me. 

LUNDI 

LEÇON I 
De Parâbolis 

Salom6nis 
Des Proverbes 

de Salomon 
Chapitre 3, 1-15 

[Attache-toi au Seigneur.] 

fILI mi, ne obliviscaris MON fils, n'oublie pas ma 
legis mere, et prre- loi, - et que ton cœur 

cépta mea cor tuum eus- garde mes préceptes ; -
t6diat ; longitudinem car ils t'apporteront de longs 
enim diérum et annos jours, - et des années de 
vitre et pacem apponent vie et la paix. - Que la 
tibi. Miseric6rdia et miséricorde et la vérité ne 
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véritas te non déserant : 
circumda eas gutturi tuo 
et describe in tabulis cor­
dis tui, et invénies gra­
tiam et disciplinam bo­
nam coram Deo et homi­
nibus. Habe fiduciam in 
Domino ex toto corde 
tuo et ne innitaris pru­
déntire ; in omnibus viis 
tuis cogita illum, et ipse 
diriget gressus tuos. 

R;>. Ne derelinquas me, 
Domine, pater et domi­
nator vitre mere, ut non 
corruam in conspéctu 
adversariorum meorum : 
* Ne gaudeat de me 
inimicus meus. '/1. Ap­
prehénde arma et scu­
tum et exsurge in adju­
torium mihi. Ne gaudeat. 

t'abandonnent pas 
lie-les autour de ton cou, 
- et grave-les sur les tables 
de ton cœur ; - et tu 
trouveras grâce et bonne 
discipline, - devant Dieu 
et devant les hommes. -
Aie confiance de tout cœur 
dans le Seigneur, - et ne 
t'appuie pas sur ta propre 
prudence. - Pense à lui 
dans toutes tes voies - et 
il conduira lui-même tes 
pas. 

R;'. Ne m'abandonnez pas, 
Seigneur, père et maître de 
ma vie, pour que je ne 
tombe pas en présence de 
mes adversaires ; * De peur 
que mon ennemi ne se 
réjouisse à mon sujet. '/1. 
Saisissez les armes et le 
bouclier, et levez-vous à 
mon aide. De peur. 

LEÇON II 
[Crains Dieu et offre-lui des sacrifices.] 

NE sis sapiens apud 
temetipsum, time 

Deum et recéde a malo; 
sanitas quippe erit 
umbilico tuo et irrigatio 
ossium tuorum. Honora 
Dominum de tua sub­
stantia et de primitiis 
omnium frugum tuarum 

NE sois pas sage à tes 
propres yeux; - crains 

Dieu et éloigne-toi du mal; 
- car ce sera l'équilibre 
pour tes nerfs et la vitalité 
pour tes os 1

• - Honore le 
Seigneur de tes biens, - et 
donne-lui les prémices de 
tous tes fruits ; - et tes 

1. Littéralement : La sar,té pt,r,,- Ion n~mbril ( où est notre plexus solaire) et l'o"o· 
semenl de tes 11r. 
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da ei ; et implebuntur 
horrea tua saturitâte, et 
vino torculâria tua redun­
dâbunt. 

R;'. Magna enim sunt 
judicia tua, Domine, et 
inenarrabilia verba tua : 
* Magnificâsti populuir. 
tuum et honorâsti. YI. 
Transtulistiillos per Mare 
Rubrum et transvexisti 
eos per aquam nimiam. 
Magnificâsti. 

greniers seront remplis 
d'abondance, - et tes pres­
soirs regorgeront de vin. 

R7. Grands en effet sont 
vos jugements, Seigneur, et 
ineffables, vos décrets * 
Vous avez magnifié et honoré 
votre peuple. YI. Vous leur 
avez fait traverser la Mer 
Rouge, et les avez portés à 
travers une masse d'eau. 
Vous avez magnifié. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patri. 
Magnificâs ti. 

LEÇON III 
[Conserve la sagesse.] 

DISCIPLINAM Domini, 
fili mi, ne abjicias, 

nec deficias cum ab eo 
corriperis ; quem enim 
diligit Dominus corripit, 
et quasi pater in filio 
complacet sibi. Beatus 
homo qui invénit sapién­
tiam et qui affluit pru­
déntia. Mélior est 
acquisitio ejus negotia­
tione argénti, et auri 
primi et purissimi fruc­
tus ejus ; pretiosior est 
cunctis opibus, et omnia, 
qure desiderântur, huic 
non valent comparâri. 

R7. Qure sunt in corde 
hominum, oculi tui 
vident, Domine, et in 

MON fils, ne rejette pas 
la correction du Sei­

gneur, - et ne perds pas 
courage lorsqu'il te châtie; 
- car le Seigneur châtie 
celui qu'il aime - et il se 
complaît en lui comme un 
père en son fils. - Heureux 
l'homme qui a trouvé la 
sagesse, - et qui est riche 
en prudence. - Son acqui­
sition vaut mieux que le 
commerce de l'argent, - et 
ses fruits, que l'or le plus fin 
et le plus pur; - elle est 
plus précieuse que toutes 
les richesses, - et tout ce 
que l'on désire ne mérite 
pas de lm être comparé. 

R7. Ce qu'il y a dans le 
cœur des hommes, vos yeux 
le voient, Seigneur, et dans 
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libro tuo 6mnia scribén­
tur : * Homo videt in 
fâcie, Deus autem in 
corde. YI. Omnia enim 
corda scrutâtur, et 
univérsas méntium cogi­
tati6nes intélligit. Homo. 
Gloria Patri. Homo. 

votre livre tout sera écrit : 
* L'homme voit sur le 
visage, mais Dieu voit dans 
le cœur. YI. Car tous les 
cœurs, il les scrute, et 
toutes les pensées des es­
prits, il les comprend. 
L'homme. Gloire au Père. 
L'homme. 

MARDI 
LEÇON I 

De Parâbolis 
Salom6nis 

Des Proverbes 
de Salomon 

Chapitre 5, 1-13 
[Évite la prostituée.] 

p1LI mi, atténde ad 
sapiéntiam meam, et 

prudénti:e me:e inclina 
aurem tuam, ut cust6dias 
cogitati6nes, et disciplf­
nam lâbia tua consérvent. 
Ne atténdas fallâcire mu­
lieris ; favus enim distil­
lans lâbia meretricis, et 
nitfdius 6leo guttur ejus ; 
novissima autem illius 
amara quasi absynthium 
et acuta quasi glâdius 
biceps ; pedes ejus des­
céndunt in mortem, et 
ad inferos gressus illius 
pénetrant ; per sémitam 
vitre non ambulant, vagi 
sunt gressus ejus et inves­
tigabiles. 

MON fils, sois attentif, à 
ma sagesse - et prete 

l'oreille à ma prudence, -
afin de garder mes pensées, 
- et pour que tes lèvres 
conservent la discipline. -
Ne fais pas attention aux 
séductions de la femme; -
car les lèvres de la prostituée 
sont comme un rayon dis­
tillant le miel, - et sa gorge 
est plus brillante que l'huile_; 
- mais finalement elle est 
amère comme !'absinthe -
et aiguisée comme un glaive 
à deux tranchants; - ses 
pieds descendent à la mort 
- et ses pas pénètrent aux 
enfers ; - ils ne vont point 
par le sentier de la vie; -
ses pas sont vagabonds et 
l'on ne peut savoir où ils 
vont. 
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RI. Prrebe, fili, cor mihi, 
et 6culi tui vias meas 
custodiant : * Ut addâtur 
grâtia câpiti tuo. y, At­
ténde, fili mi, sapiéntiam 
meam et ad el6quium 
meum inclina aurem 
tuam. Ut. 

RI. Donne-moi ton cœur, 
ô mon fils, et que tes yeux 
observent mes voies : * 
Pour que la grâce s'accu­
mule sur ta tête. y. Sois 
attentif, mon fils, à ma 
sagesse, et tends l'oreille 
à ma parole. Pour que. 

LEÇON Il 
[Conséquences funestes et remords.] 

NUNC ergo, fili mi, 
audi me, et ne recé­

das a verbis oris mei. 
Longe fac ab ea viam 
tuam et ne appropfnques 
foribus domus ejus ; ne 
des aliénis hon6rem 
tuum, et annos tuos cru­
déli ; ne forte impleântur 
extrânei viribus tuis, et 
labores tui sint in domo 
aliéna, et gemas in 
novissimis, quando con­
sumpseris carnes tuas et 
corpus tuum et dicas : 
Cur detestâtus sum dis­
ciplinam, et increpatio­
nibus non acquiévit cor 
meum ; nec audivi vo­
cem docéntium me et 
magfstris non inclinâvi 
aurem meam? 

RI, Initium sapiéntire 
timor Domini : * Intel­
léctus bonus omnibus fa-

MAINTENANT donc, mon 
fils, écoute-moi, - et 

ne t'écarte pas des paroles 
de ma bouche. - Eloigne 
d'elle ta voie - et n'appro­
che pas de la porte de sa 
maison; - de peur de livrer 
ton honneur à des étrangers, 
et tes années à un maître 
cruel; - de peur que ces 
étrangers ne s'enrichissent 
de tes biens, - et que tes 
travaux ne passent en mai­
son étrangère, - et que tu 
ne gémisses à la fin, - quand 
tu auras consumé tes chairs 
et ton corps, - et que tu ne 
dises : Pourquoi ai-je détesté 
la discipline, - et pourquoi 
mon cœur n'a-t-il pas ac­
cepté les reproches? -
pourquoi n'ai-je pas écouté 
la voix de ceux qui m'ensei­
gnaient, - prêté l'oreille à 
mes maîtres ? 

RI. Le commencement de 
la sagesse est la crainte du 
Seigneur : * Bien avisés 
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ciéntibus eum : laudatio 
ejus manet in sreculum 
sreculi. r. Diléctio illius 
custodia legum est : quia 
omnis sapiéntia timor 
Domini. Intelléctus. 

sont tous ceux qui la 
pratiquent; sa gloire sub­
siste à jamais. t. L'amour 
de cette sagesse est le 
gardien des lois : car toute 
sagesse a la crainte du Sei­
gneur. Bien avisés. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patri. 
Intelléctus. 

LEÇON III 

Ibid., 20-23 
[Châtiment divin.) 

QUARE seduceris, fili 
mi, ab aliéna, et 

fovéris in sinu altérius? 
Réspicit Dominus vias 
hominis, et omnes gres­
sus ejus considerat; ini­
quitates sure capiunt im­
pium, et funibus pecca­
torum suorum constrin­
gitur; ipse moriétur, quia 
non habuit disciplinam, 
et in multitudine stulti­
tire sure decipiétur. 

r,;. Verbum iniquum 
et dolosum longe fac a 
me, Domine : * Divitias 
et paupertatem ne déde­
ris mihi, sed tantum 
victui meo tribue neces­
saria. t. Duo rogavi te, 
ne déneges mihi ante­
quam moriar. Divitias. 
Gloria Patri. Divitias. 

poURQUOI, mon fils, serais-
tu séduit par une étran­

gère, - et reposerais-tu sur 
le sein d'une inconnue? -
Le Seigneur regarde les voies 
de l'homme, - et il consi­
dère tous ses pas; - l'impie 
est pris dans ses iniquités, 
- et il est lié par les chaînes 
de ses péchés; - il mourra, 
parce qu'il n'a pas accepté la 
discipline, - et il sera trom­
pé par l'excès de sa folie. 

r,;. La parole d'iniquité et 
de ruse; éloignez-la de moi, 
Seigneur. * Ne me donnez 
ni richesses ni pauvreté, 
mais seulement ce qui est 
nécessaire à ma vie. fr. Je 
vous ai demandé deux 
choses : ne me les refusez 
pas avant que je meure. 
Ne me. Gloire. Ne me. 
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MERCREDI 

LEÇON I 
De Parâbolis 

Salomonis 
Des Proverbes 

de Salomon 
Chapitre 8, 1-17 

[Éloge de la sagesse. Elle cherche la publicité.] 

NUMQUID non sapiéntia 
clâmitat, et prudén­

tia dat vocem suam ? 
In summis excelsisque 
verticibus supra viam, 
in médiis sémitis stans, 
juxta portas civitâtis, in 
ipsis foribus loquitur di­
cens : 0 viri, ad vos 
clâmito, et vox mea ad 
filios hominum ; intelli­
gite, pârvuli, astutiam, et, 
insipiéntes, animadvér­
tite ; audite, quoniam de 
rebus magnis locutura 
sum, et aperiéntur lâbia 
mea, ut recta prredicent. 

~- Domine, pater et 
Deus vitre mere, ne dere­
linquas me in cogitâtu 
maligno extolléntiam 
oculorum meorum ne dé­
deris mihi, et desidérium 
malignum avérte a me, 
Domine ; aufer a me 
concupiscéntiam, * Et 
ânimo irreverénti et in­
frunito ne tradas me, 

LA sagesse ne crie-t-elle 
pas - et la prudence 

ne fait-elle pas entendre 
sa voix? - Sur les sommets 
les plus hauts et les plus 
élevés, - au-dessus du 
chemin, au milieu des sen­
tiers, - près des portes de 
la ville, - à l'entrée même 
elle parle en ces termes : -
« 0 hommes, c'est à vous 
que je crie, - et ma voix 
s'adresse aux enfants des 
hommes : - Apprenez, 
tout petits, la sagesse; -
et vous, insensés, faites 
attention. - Écoutez, car 
je vais dire de grandes 
choses, - et mes lèvres 
s'ouvriront pour annoncer 
ce qui est droit. » 

~- Seigneur, père et Dieu 
de ma vie, ne m'abandonnez 
pas aux pensées mauvaises : 
ne me donnez pas des 
regards altiers, et éloignez de 
moi le désir mauvais ; enle­
vez de moi la concupis­
cence, * Et ne me livrez pas 
à l'esprit d'irrévérence et 
de folie, Seigneur. jr. Ne m'a­
bandonnez pas, Seigneur, 
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Domine. fr. Ne derelin­
quas me, Domine, ne 
accréscant ignorântia: 
mea:, nec multiplicéntur 
delicta mea. Et. 

et que ne grandissent pas 
mes ignorances, et ne se 
multiplient pas mes péchés. 
Et. 

LEÇON Il 
[Écoutez mes paroles de vérité.] 

VE RIT ATEM meditâbi-
tur guttur meum, et 

lâbia mea detestabuntur 
impium ; justi sunt om­
nes serm6nes mei, non 
est in eis pravum quid 
neque pervérsum : recti 
sunt intelligéntibus et 
a:qui inveniéntibus scién­
tiam. Accipite discipli­
nam meam et non pecu­
niam, doctrinam magis 
quam aurum eligite; mé­
lior est enim sapiéntia 
cunctis pretiosissimis, et 
omne desiderâbile ei non 
potest comparâri. 

R7. Magna enim sunt 
judicia tua, Domine, et 
inenarrabilia verba tua : 
* Magnificâsti p6pulum 
tuum et honorâsti. fr. 
Transtulisti illos per Ma­
re Rubrum et transvexisti 
eos per aquam nimiam. 
Magnificâsti. 

MA bouche proférera la 
vérité, - et mes lèvres 

détesteront ce qui est impie. 
- Tous mes discours sont 
justes; - il n'y a en eux rien 
de mauvais, ni de pervers; 
- ils sont droits pour ceux 
qui sont intelligents - et 
équitables pour ceux qui 
trouvent la science. - Rece­
vez ma discipline et non 
de l'argent; - choisissez la 
doctrine plutôt que l'or. -
Car la sagesse vaut mieux 
que toutes les choses les 
plus précieuses, - et aucune 
autre chose désirable ne 
peut lui être comparée. » 

R7. Grands en effet sont 
vos jugements, Seigneur, et 
ineffabtes, vos décrets : * 
Vous avez magnifié et honoré 
votre peuple. fr. Vous leur 
avez fait traverser la Mer 
Rouge, et les avez portés à 
travers une masse d'eau. 
Vous avez magnifié. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gl6ria Patri. 
Magnificâsti. 
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LEÇON Ill 
[Je suis la source de toutes les valeurs.] 

EGO sapiéntia habito 
in consilio et eruditis 

intérsum cogitationibus ; 
timor Domini odit ma­
lum, arrogantiam et 
supérbiam et viam pra­
vam et os bilingue detés­
tor ; meum est consilium 
et a:quitas, mea est pru­
déntia, mea est forti­
tudo ; per me reges re­
gnant, et legum condi­
t6res justa decérnunt ; 
per me principes impe­
rant, et poténtes decér­
nunt justitiam ; ego dili­
géntes me diligo, et qui 
mane vigilant ad me, 
invénient me. 

iv. Qure sunt in corde 
hominum, 6culi tui vi­
dent, Domine, et in libro 
tuo 6mnia scribéntur : 
* Homo videt in facie, 
Deus autem in corde. 
y. Omnia enim corda 
scrutatur, et univérsas 
méntium cogitati6nes in­
télligit. Homo. Gloria Pa­
tri. Homo. 

I5I 

MOI, la sagesse, j'habite 
dans le conseil, - et 

je suis présente aux doctes 
pensées ; - la crainte du 
Seigneur hait le mal. -
L'insolence et l'orgueil, et la 
voie mauvaise, - et la 
langue double, je les déteste. 
- A moi le conseil et l'é­
quité ; - à moi la prudence, 
à moi la force; - par moi 
les rois règnent, et les légis­
lateurs ordonnent ce qui 
est juste; - par moi les 
princes commandent, et les 
puissants rendent la justice. 
- Moi, j'aime ceux qui 
m'aiment; - et ceux qui 
veillent dès le matin pour 
me chercher me trouve­
ront. » 

~- Ce qu'il y a dans le 
cœur des hommes, vos yeux 
le voient, Seigneur, et dans 
votre livre tout sera écrit : 
* L'homme voit sur le vi­
sage, mais Dieu voit dans le 
cœur. y. Car tous les cœurs, 
il les scrute, et toutes les 
pensées des esprits, il les 
comprend. L'homme. Gloire 
au Père. L'homme. 
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JEUDI 

LEÇON I 
De Parabolis 

Salom6nis 
Des Proverbes 

de Salomon 
Chapitre 10, 1-16 

[Proverbes divers.] 

p1L1us sapiens lretificat 
patrem, filius vero 

stultus mrestitia est ma­
tris sure. Nihil pr6derunt 
thesauri impietatis, jus­
titia vero liberabit a mor­
te. Non affliget D6minus 
fame animam justi, et 
insidias impi6rum sub­
vértet. Egestatem operata 
est manus remissa, ma­
nus autem f6rtium divi­
tias parat. Qui nititur 
mendaciis, hic pascit ven­
tos, idem autem ipse sé­
quitur aves volantes. Qui 
c6ngregat in messe, filius 
sapiens est ; qui autem 
stertit restate, filius con­
fusi6nis. 

R/". In principio Deus 
antequam terram faceret, 
priusquam abyssos con­
stitueret, priusquam pro­
duceret fontes aquarum, 
* Antequam montes col­
locaréntur, ante omnes 
colles generavit me D6-
minus. fr. Quando prre-

UN fils s~ge fait la j~ie de 
son pere ; - mais un 

fils insensé, le chagrin de sa 
mère. - Les trésors de 
l'impiété ne serviront de 
rien; - mais la justice déli­
vrera de la mort. - Le 
Seigneur n'affligera pas l'âme 
du juste par la faim; - et il 
renversera les complots des 
méchants. - La main né­
gligente produit l'indigence; 
- mais la main des forts 
acquiert la richesse. - Qui 
s'appuie sur des mensonges 
se repaît de vent; - et c'est 
comme s'il courait après 
des oiseaux qui s'envolent. 
- Celui qui amasse pendant 
la moisson est un fils sage; 
- mais celui qui dort pen­
dant Fété est un fils de 
confusion. 

R/". Au commencement, 
avant que Dieu fît la terre, 
avant qu'il constituât les 
abîmes, avant qu'il fît jaillir 
les sources d'eau, * Avant 
qu'il donnât leur place aux 
montagnes, avant toutes les 
collines, le Seigneur m'a 
engendrée. fr. Quand il 
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parabat crelos, adera~, 
cum eo cuncta compo­
nens. Antequam. 

préparait les cieux j'étais là, 
disposant toutes choses avec 
lui. Avant. 

LEÇON II 

BENEDICTIO ~o~ini su-
per caput JUStl, os au­

tem impiorum operit ini­
quitas. Memoria justi cum 
laudibus, et nomen im­
piorum putréscet. Sa­
piens corde prrecépta sus­
cipit, stultus creditur la­
biis. Qui ambulat simpli­
citer, ambulat confidén­
ter ; qui autem depravat 
vias suas, maniféstus erit. 
Qui annuit oculo dabit 
dolorem, et stultus labiis 
verberabitur. 

R7. Gyrum creli cir­
cuivi sola, et in fluctibus 
maris ambulavi, in omne 
gente et in omni populo 
primatum ténui : * Su­
perborum et sublimium 
colla propria virtute cal­
cavi. fr, Ego in altissimis 
habito, et thronus meus 
in columna nubis. Super­
borum. 

LA bénédiction du Sei-
gneur est sur la tête du 

juste; - mais l'iniquité 
couvre la bouche des impies. 
- La mémoire du juste 
sera accompagnée de lou­
anges ; - mais le nom des 
impies pourrira. - Le sage 
de cœur reçoit les préceptes ; 
l'insensé est châtié par 
ses lèvres. - Celui qui 
marche simplement mar­
che sûrement; - mais celui 
qui pervertit ses voies sera 
découvert. - Celui qui 
cligne de l' œil sera cause 
de douleur, - et l'homme 
aux lèvres folles sera fouetté. 

R7. Du cercle du ciel, 
seule j'ai fait le tour, et sur 
les flots de la mer j'ai mar­
ché; sur toutes les races et 
tous les peuples, j'ai tenu la 
primauté : * J'ai foulé aux 
pieds, par ma puissance, le 
cou des superbes et des 
grands. fr, Moi, j'habite 
au plus haut des cieux, et 
mon trône est sur une co­
lonne de nuée. J'ai. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patri. 
Superb6rum. 
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LEÇON Ill 

VE~A ".i~a: os ~usti~ e! ~s 
1mp10rum operit 1ru-

quitâtem. Odium susci­
tat rixas, et univérsa de­
licta 6perit câritas. In 
lâbiis sapiéntis invenitur 
sapiéntia, et virga in 
dorso ejus qui indiget 
corde. Sapiéntes absc6n­
dunt sciéntiam, os autem 
stulti confusi6ni pr6xi­
mum est. Substântia di­
vitis urbs fortitudinis 
ejus, pavor pâuperum 
egéstas e6rum. Opus justi 
ad vitam, fructus autem 
impii ad peccâtum. 

Rf, Emitte, D6mine, 
sapiéntiam de sede ma­
gnitudinis tua:, ut mecum 
sit et mecum lab6ret : 
* Ut sciam quid accép­
tum sit coram te omni 
témpore. rr. Da mihi, Do• 
mine, sédium tuârum as­
sistricem sapiéntiam. Ut. 
Gl6ria Patri. Ut. 

La Vulgate dit : qui ma11qu, de cœur. 

LA bouche du juste est 
source de vie; - et la 

bouche des impies cache 
l'iniquité. La haine 
excite les querelles ; - et la 
charité couvre toutes les 
fautes. - La sagesse se 
trouve sur les lèvres du 
sage, - et la verge sur le dos 
de celui qui manque de 
sens 1• - Les sages cachent 
leur science; - mais la 
bouche de l'insensé est 
proche de la confusion. -
Le bien du riche est sa ville 
forte; - la timidité des 
pauvres vient de leur indi­
gence. - L'œuvre du juste 
conduit à la vie; - mais 
le fruit de l'impie, au péché. 

Rf. Envoyez la sagesse, 
Seigneur, du siège de votre 
grandeur, pour qu'elle soit 
avec moi et travaille avec 
moi : * Pour que je sache 
en tout temps ce qui vous 
agrée. 1'. Donnez-moi, Sei­
gneur, la sagesse assistante 
de vos jugements. Pour que. 
Gloire au Père. Pour que. 
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VENDREDI 

LEÇON I 

De Parâbolis 
Salom6nis 

Des Proverbes 
de Salomon 

Chapitre 14, 1-16 
[Proverbes divers.] 

SAPIENS mulier redificat 
domum suam, insi­

piens exstructam quoque 
mânibus déstruet. Am­
bulans recto itinere et 
timens Deum despicitur 
ab eo qui infâmi grâditur 
via. In ore stulti virga 
supérbire, lâbia autem sa­
piéntium cust6diunt 
eos. Ubi non sunt boves, 
prresépe vacuum est ; ubi 
autem plurimre ségetes, 
ibi manifésta est forti­
tudo bovis. Testis fidélis 
non mentitur, profert au­
tem mendâcium dol6sus 
testis. 

~. Da mihi, Domine, 
sédium tuârum assistri­
cem sapiéntiam, et noli 
me reprobâre a pueris 
tuis : * Qu6niam servus 
tuus sum ego, et filius 
ancfllre ture. yr. Mitte 
illam de sede magnitu­
dinis ture, ut mecum sit et 
mecum lab6ret. Qu6niam. 

LA femme sage bâtit sa 
maison; - l'insensée 

détruit de ses mains celle 
même qui est bâtie. - Celui 
qui marche par le droit 
chemin et craint Dieu, -
est méprisé par celui qui 
marche dans une voie infâ­
me. - Dans la bouche de 
l'insensé est la verge qui 
châtie son orgueil; - mais 
les lèvres des sages les 
gardent. - Où il n'y a point 
de bœufs, la crèche est vide; 
mais où les récoltes abon­
dent, là se manifeste la 
force du bœuf. - Le témoin 
fidèle ne ment pas ; - mais 
le perfide profère le men­
songe. 

~. Donnez-moi, Seigneur, 
la sagesse assistante de vos 
jugements, et ne me rejetez 
pas d'entre vos familiers : 
* Car je suis votre servi­
teur, et le fils de votre ser­
vante. fr. Envoyez-la du 
siège de votre grandeur, 
pour qu'elle soit avec moi 
et travaille avec moi. Car. 
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LEÇON Il 

QU&RIT derisor sapién­
tiam et non invenit, 

doctrina prudéntium fâ­
cilis. Vade contra virum 
stultum, et nescit lâbia 
prudéntiœ. Sapiéntia câl­
lidi est intelligere viam 
suam, et imprudéntia 
stult6rum errans. Stul­
tus illudet peccâtum, et 
inter justos morâbitur 
grâtia. Cor, quod novit 
amaritudinem anima: 
sua:, in gâudio ejus non 
miscébitur extrâneus. Do­
mus impi6rum delébitur, 
tabernâcula vero just6-
rum germinâbunt. 

R/, Initium sapiéntiœ 
timor D6mini : * Intelléc­
tus bonus omnibus fa­
ciéntibus eum : laudâtio 
ejus manet in sœculum 
sœculi. fr, Diléctio illius 
cust6dia legum est : quia 
omnis sapiéntia timor 
D6mini. Intelléctus. 

LE moqueur cherche la 
sagesse et ne la trouve 

pas; - mais l'enseignement 
des prudents est facile. -
Éloigne-toi de l'insensé : -
il ne connaît pas les paroles 
de la prudence. - La 
sagesse de l'homme habile 
est de comprendre sa voie ; 

et l'imprudence des 
insensés, c'est d'aller à 
l'aventure. L'insensé 
se fera un jeu du péché; -
et la grâce demeurera par­
mi les justes. - C'est le 
cœur qui connaît ses pro­
pres chagrins, - et un 
étranger ne prend pas part 
à ses joies. - La maison 
des méchants sera détruite ; 
- mais les tentes des justes 
seront florissantes. 

R;', Le commencement de 
la sagesse est la crainte du 
Seigneur : * Bien avisés 
sont tous ceux qui la prati­
quent ; · sa gloire subsiste à 
jamais. y.r. L'amour de cette 
sagesse est la gardienne des 
lois : car toute sagesse a la 
crainte du Seigneur. Bien 
avisés. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : GI6ria Patri. 
lntelléctus. 
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LEÇON III 

EST via, qure vidétur 
homini justa, novfs­

sima autem ejus dedu­
cunt ad mortem. Risus 
dolore miscébitur, et 
extréma gâudii luctus oc­
cupat. Viis suis replé­
bitur stultus, et super 
eum erit vir bonus. Inno­
cens credit omni verbo, 
astutus consfderat gres­
sus suos. Fflio doloso 
nihil erit boni, servo 
autem sapiénti prosperi 
erunt actus et dirigétur 
via ejus. Sapiens timet 
et declfnat a malo, stultus 
trânsilit et conffdit. 

Jl7, Verbum infquum 
et dolosum longe fac a 
me, Domine : * Divftias 
et paupertâtem ne déderis 
mihi, sed tantum vfctui 
meo trfbue necessâria. 
y,, Duo rogâvi te, ne 
déneges mihi ântequam 
moriar. Divftias. Gloria 
Patri. Divftias. 

TELLE voie qui paraît juste 
à l'homme - peut avoir 

ses issues conduisant à la 
mort. - Le rire sera mêlé 
de douleur, - et la joie 
finit dans la tristesse ; -
l'insensé sera rassasié de ses 
voies, - mais l'homme de 
bien le sera de ce qui est en 
lui1. - L'imprudent croit 
tout ce qu'on lui dit ; -
l'homme habile considère 
ses pas. Il n'arrive rien de 
bon au fils trompeur ; -
mais le serviteur sage pros­
pérera dans ses actes et 
réussira dans sa voie. Le 
sage craint et se détourne 
du mal ; - l'insensé passe 
outre et se croit en sûreté. 

R/. La parole d'iniquité 
et de ruse, éloignez-la de 
moi, Seigneur : * Ne me 
donnez ni richesses ni pau­
vreté, mais seulement ce qui 
est nécessaire à ma vie. y,. Je 
vous ai demandé deux 
choses : ne me les refusez 
pas avant que je meure. 
Ne me. Gloire. Ne me. 

1. Vulgate : l'hc,mme de bien esl rJt1-derru1 de lui. 
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SAMEDI 

LEÇON I 
De Parâbolis 

Salomonis 
Des Proverbes 

de Salomon 
Chapitre 16, 1-15 

[Proverbes divers.] 

HOMINIS est ânimam C'EST à l'ho~e de pré-
pra:parâre, et Do- parer son ame, - et au 

mini gubernâre linguam. Seigneur de gouverner la 
Omnes via: hominis pa- langue. - Toutes les voies 
tent oculis ejus : spiri- de l'homme sont exposées à 

ses yeux ; - mais le Sei­
tuum ponderâtor est Do- gneur pèse les esprits (les 
minus. Revéla Domino intentions). - Recommande 
opera tua, et dirigéntur tes œuvres au Seigneur - et 
cogitationes tua:. Uni- tes projets réussiront. - Le 
vérsa propter semetipsum Seigneur a tout fait pour 
operâtus est Dominus, lui-même; - même l'impie 
impium quoque ad diem pour le jour de malheur 1

• 

l - Tout homme arrogant 
ma um. Abominâtio Do- est en abomination au Sei­
mini est omnis ârrogans, 
etiâmsi manus ad manum 
fuerit, non est fnnocens. 

R;. Domine, pater et 
Deus vita: mea:, ne dere­
linquas me in cogitâtu 
maligno extolléntiam 
oculorum meorum ne dé­
deris mihi, et desidérium 
malignum avérte a me, 
Domine; aufer a me con-

gneur, - et, main sur 
main 1, il n'est point inno­
cent. 

R;. Seigneur, père et Dieu 
de ma vie ne m'aban­
donnez . pas aux pensées 
mauvaises : ne me donnez 
pas des regards altiers, et 
éloignez de moi le désir 
mauvais ; enlevez de moi 
la concupiscence, * Et ne me 

1. Non pas pour l'acquisition d'un bien quelconque qui augmenterait son 
bonheur infini, mais pour la perfection de )'ensemble du monde, par où Dieu se 
donne à ceux qui l'aiment et fait leur bonheur. Dieu ne peut que donner, sans 
jamais recevoir. 

2.. Locution proverbiale pour dire : certainement. 
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cupiscéntiam, * Et ânimo 
irreverénti et infrunito ne 
tradas me, Domine. t. 
Ne derelinquas me, Do­
mine, ne accréscant igno­
rântire mere, nec multi­
plicéntur delicta mea. Et. 

livrez pas à l'esprit d'irré­
vérence et de folie, Seigneur. 
y,. Ne m'abandonnez pas, 
Seigneur, et que ne gran­
dissent pas mes ignorances 
et ne se multiplient pas 
mes péchés. Et. 

LEÇON II 

JNITIUM vire bonre fâcere 
justitiam, accépta est 

autem apud Deum magis 
quam immolâre hostias. 
Misericordia et veritâte 
redimitur iniquitas, et 
in timore Domini decli­
nâtur a malo. Cum pla­
cuerint D6mino vire h6-
minis, inimicos quoque 
ejus convértet ad pacem. 
Mélius est parum cum 
justitia, quam multi fruc­
tus cum iniquitâte. Cor 
hominis disponit viam 
suam, sed Domini est 
dirigere gressus ejus. 

~. Magna enim sunt 
judicia tua, Domine, et 
inenarrabilia verba tua : 
* Magnificâsti populum 
tuum et honorâsti. t. 
Transtullsti illos per 
Mare Rubrum et trans­
vexisti eos per aquam 
nimiam. Magnificâsti. 

LE commencement de la 
bonne voie, c'est la 

pratique de la justice : -
elle est plus agréable à Dieu 
que l'immolation des vic­
times. L'iniquité se 
rachète par la miséricorde et 
la fidélité ; - et on évite le 
mal par la crainte du Sei­
gneur. - Lorsque les voies 
de l'homme plairont au 
Seigneur, - il convertira 
à la paix ses ennemis eux­
mêmes. - Mieux vaut peu 
avec la justice - que de 
grands biens avec l'iniquité. 
- Le cœur de l'homme 
prépare sa voie, - mais 
c'est le Seigneur qui dirige 
ses pas. 

~. Grands en effet sont 
vos jugements, Seigneur, et 
ineffables, vos décrets : 
* Vous avez magnifié et 
honoré votre peuple. t. 
Vous leur avez fait traverser 
la Mer Rouge, et les avez 
portés à travers une masse 
d'eau. Vous avez magnifié. 
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Aux Octaves simples et à l'Office de la Ste Vierge du 
Samedi : Gloria Patri. Magnificâsti. 

LEÇON 1111 

DIVINATIO in labiis 
regis, in judicio non 

errabit os ejus. Pondus 
et statéra judicia Domini 
sunt, et opera ejus omnes 
lapides sacculi. Abomi­
nabiles regi qui agunt 
impie, quoniam justitia 
firmatur solium. Voh'.m­
tas regum labia justa; qui 
recta loquitur, diligétur. 
Indignatio reg1s nuntii 
mortis, et vir sapiens 
placabit eam. In hila­
ritate vultus regis vita, 
et cleméntia ejus quasi 
imber serotinus. 

~. Qure sunt in corde 
hominum, oculi tui vi­
dent, Domine, et in libro 
tuo omnia scribéntur : 
* Homo videt in fâcie, 
Deus autem in corde. 

LA divination est sur les 
lèvres du roi ; - sa 

bouche ne se trompera 
pas dans les jugements. -
Poids et balance sont les 
jugements du Seigneur, -
et toutes les pierres de la 
sacoche sont son œuvre 2• -

Ceux qui agissent avec 
impiété sont abominables 
au roi, - parce que le 
trône est affermi par la 
justice. - Les rois veulent 
des lèvres justes; - celui 
qui parle avec droiture sera 
aimé. - La colère du roi 
annonce la mort, - mais 
l'homme sage l'apaisera. -
La vie est dans la sérénité du 
visage du roi ; - et sa 
clémence est comme la pluie 
de l'arrière-saison. 

~. Ce qu'il y a dans le 
cœur des hommes, vos yeux 
le voient, Seigneur, et dans 
votre livre tout sera écrit : * 
L'homme voit sur le visage, 
mais Dieu voit dans le 

I, Les proverbes de la Leçon III sont ceux d'une monarchie absolue dont les 
sentences ne peuvent pas être discutées, mais qui, pour cette raison même, sont 
tenues davantage à se. conformer aux lois de Ja justice divine. 

2.. Les jugements du Seigneur sont la règle de toute justice. Les pierres de la 
sacoche sont celles que portent avec eux les marchands orientaux, pour peser et 
estimer la marchandise. 
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yr. Omnia enim corda 
scrutatur, et uruversas 
méntium cogitationes in­
télligit. Homo. Gloria Pa­
tri. Homo. 

cœur. yr, Car tous les cœurs, 
il les scrute, et toutes les 
pensées des esprits, il les 
comprend. L'homme. Gloire 
au Père. L'homme. 

AUX VÊPRES 

'/1. Vespertlna oratio 
ascéndat ad te, Domine. 
~. Et descéndat super nos 
misericordia tua. 

Ad Magnif. Ant. Ego 
in altissimis * habito : et 
thronus meus in columna 
nubis. 

yr. Que la prière du soir 
monte vers vous, Seigneur. 
~. Et que descende sur 
nous votre miséricorde. 

A Magnij. Ant. Moi, 
j'habite au plus haut des 
cieux, et mon trône est sur 
une colonne de nuées. 

ne DIMANCHE D'AOUT 

SEMI-DOUBLE 

AU J•r NOCTURNE 

LEÇON I 

Incipit liber 
Ecclesiastes 

Commencement du livre 
de !'Ecclésiaste 1 

Chapitre I, 1-17 

[Tout est vanité.] 

VERBA Ecclesiastre, filii PAROLES de l'Ecclésiaste, 
David, regis Jeru- fils de David, roi de 

salem. Vanitas vanitatum, Jérusalem. Vanité des va­
dixit Ecclesiâstes; vanitas nités, dit !'Ecclésiaste; vanité 
vanitatum, et omnia va- des vanités, et tout est 
nitas. Quid habet am- vanité. Que gagne l'homme 
plius homo de univérso à tout le travail auquel il 

1. Nous ne signalons les variantes du texte origina? que dans les rares passages 
où celui de la Vulgate est trop obscur, ou difficilement conciliable avec le contexte. 
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lab6re suo quo lab6rat 
sub sole? Generâtio prre­
terit, et generâtio âdve­
nit; terra autem in retér­
num stat. Oritur sol et 
6ccidit et ad locum suum 
revértitur; ibfque renâs­
cens gyrat per merfdiem 
et fléctitur ad aquil6nem. 
Lustrans univérsa in cir­
cuitu pergit spiritus et 
in circulos suos revérti­
tur. Omnia flumina in­
trant in mare, et mare 
non redundat; ad locum 
unde éxeunt flumina 
revertuntur, ut iterum 
flua.nt. 

~- In principio Deus 
ântequam terram fâceret, 
priusquam abyssos cons­
titueret, priusquam pro­
duceret fontes aquârum, 
* Antequam montes col­
locaréntur, ante omnes 
colles generâvit me D6-
minus. fr. Quando prre­
parâbat crelos, âderam, 
cum eo cuncta comp6-
nens. Antequam. 

peine sous le soleil? Une 
génération passe et une 
génération vient ; mais la 
terre subsiste éternellement. 
Le soleil se lève et se cou­
che, et il revient à son point 
de départ ; et là, renaissant, 
il tourne vers le midi et se 
dirige vers le nord. Par­
courant toutes choses en 
tournant, le vent avance et 
revient sur ses circuits. 
Tous les fleuves entrent 
dans la mer et la mer ne 
déborde pas ; les fleuves 
retournent au lieu d'où ils 
sortent, pour couler de 
nouveau. 

~. Au commencement, 
avant que Dieu fît la terre, 
avant qu'il constituât les 
abimes, avant qu'il fît jaillir 
les sources d'eau, * Avant 
qu'il donnât leur place aux 
montagnes, avant toutes les 
collines, le Seigneur m'a 
engendrée. '/r. Quand il 
préparait les cieux j'étais là, 
disposant toutes choses avec 
lui. Avant. 

LEÇON II 
[Vanité de la curiosité.] 

CUNCTJE. res difficiles : 
non potest eas homo 

explicâre serm6ne. Non 
saturâtur oculus visu, nec 
auris auditu implétur. 
Quid est:,quod fuit? lp-

TOUTES choses sont en 
travail ; l'homme ne 

peut les expliquer par la 
parole. L' œi.1 ne se rassasie 
pas de ce qu'il a vu, et 
l'oreille n'est pas remplie 
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sum quod futurum est. 
Quid est quod factum 
est? lpsum quod facién­
dum est. Nihil sub sole 
novum, nec valet quis­
quam dicere : Ecce hoc 
recens est; jam enim 
prrecéssit in sreculis qua: 
fuérunt ante nos. Non 
est pri6rum mem6ria; sed 
nec e6rum quidem qua: 
p6stea futura sunt, erit 
recordâtio apud eos qui 
futuri sunt in novissimo. 

~. Gyrum creli cir­
cuf vi sola, et in fluctibus 
maris ambulâvi, in omni 
gente et in omni populo 
primâtum ténui : * Su­
perb6rum et sublimium 
colla pr6pria virtute cal­
câvi. fr. Ego in altissimis 
hâbito, et thronus meus 
in columna nubis. Super­
b6rum. 

de ce qu'elle a entendu 1• 

Qu'est-ce qui a été? cela 
même qui sera plus tard. 
Qu'est-ce qui a été fait? ce 
qui doit être fait encore. Il 
n'y a rien de nouveau sous 
le soleil 2, et nul ne peut 
dire : Voici une chose nou­
velle ; car elle a déjà existé 
dans les siècles qui étaient 
avant nous. On ne se sou­
vient pas des choses an­
ciennes ; et ce qui arrivera 
dans la suite ne laissera pas 
non plus de souvenir chez 
ceux qui vivront aux der­
niers temps. 

~. Du cercle du ciel, seule 
j'ai fait le tour, et sur les 
flots de la mer j'ai marché ; 
sur toutes les races et tous 
les peuples j'ai tenu la 
primauté : * J'ai foulé aux 
pieds, par ma puissance, le 
cou des superbes et des 
grands. jr. Moi, j'habite au 
plus haut des cieux, et mon 
trône est sur une colonne de 
nuée. J'ai. 

LEÇON m 
[Vanité de la sagesse.] 

EGO Ecclesiâstes fui rex MOI, l'Ecclésiaste, j'ai été 
Israël in Jerusalem roi d'Israël à Jéru-

et prop6sui in ânimo meo salem; et je résolus en 
1. Il reste toujours du mystère dans ce q11c nous voyons ou ce qu'on nous explique. 
z. Cela est vrai de l'humaine psychologie, et non pas du gouvernement de la 

matjrfc par l'homme. A l'usine, chaque jour, il y a quelque perfectionnement du 
matériel ou de son emploi; dans les conseils d'administration, cc sont toujours 
les mlmcs histoires qui recommencent. 
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qua:rere et investigâre 
sapiénter de omnibus 
qua: fiunt sub sole. Hanc 
occupationem péssimam 
dedit Deus filiis homi­
num, ut occuparéntur in 
ea. Vidi cuncta qua: fiunt 
sub sole, et ecce univérsa 
vânitas et afllictio spiritus. 
Pervérsi difficile corri­
guntur, et stultorum infi­
nitus est numerus. Locu­
tus sum in corde meo 
dicens : Ecce magnus 
efféctus sum et pra:céssi 
omnes sapiéntia qui fué­
runt ante me in J erusa­
lem; et mens mea con­
templâta est multa sa­
piénter, et didici dedique, 
cor meum ut scirem 
prudéntiam atque doc­
trinam errorésque et stul­
titiam. 

~- Emitte, Domine, 
sapiéntiam de sede ma­
gnitudinis tua:, ut me­
cum sit et mecum labo­
ret : * Ut sciam quid 
accéptum sit coram te 
omni témpore. yr. Da 
mihi, Domine, sédium 
tuarum assistricem sa­
piéntiam. Ut. Gloria. Ut. 

moi-même de chercher et 
d'examiner avec sagesse tout 
ce qui se passe sous le 
soleil. Dieu a donné aux 
fils des hommes cet ingrat 
travail, comme occupation. 
J'ai vu tout ce qui se fait 
sous le soleil, et voici que 
tout est vanité et affliction 
d'esprit. Les pervers se 
corrigent difficilement ; et 
le nombre des insensés est 
infini 1

• J'ai dit dans mon 
cœur : Voici que je suis 
devenu grand, et j'ai sur­
passé en sagesse tous ceux 
qui ont été avant moi à 
Jérusalem; et mon esprit 
a contemplé beaucoup de 
choses avec sagesse, et je 
me suis instruit; et j'ai 
appliqué mon cœur pour 
connaître la prudence et 
la doctrine, les erreurs et 
la folie. 
r:' ~. Envoyez la sagesse, 
Seigneur, du siège de votre 
grandeur, pour qu'elle soit 
avec moi et travaille avec 
moi : * Pour que je sache 
en tout temps ce qui vous 
agrée. yr, Donnez-moi, Sei­
gneur, la sagesse assistante de 
vos jugements. Pour que. 
Gloire au Père. Pour que. 

1. Le texte hébreu dit : C, qNi e,t ,Mrbl n, pe11I deu,nir d,.oil, ,t /, ,,,.,,tpt, ,,, p,111 
llr, trJmpll. 
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AU II• NOCTURNE 

LEÇON IV 
Sermo 

sancti J oannis 
Chrys6stomi 

Sermon 
de saint Jean 

Chrysostome 

Sermon contre les concubinaires, vers la fin, sect. 5 
[Salomon recherche d'abord toutes les jouissances.) 

SALOMON cum sa:cula­
rium rerum concupis­

céntia tenerétur, magnas 
eas et admirandas puta­
bat, multumque in eis 
lab6ris et sollicitudinis 
insumébat magnificas 
a:dificando domos, co­
pi6sum coacervando au­
rum, congregando can­
t6rum choros, varia gé­
nera ministr6rum mensa: 
et popina:, qua:réndo ani­
ma: sua: voluptâtem ab 
hort6rum et c6rporum 
formos6rum gratia, et 
omnem, ut ita dicam, 
oblectati6nis et refrigérü 
viam sectando. 

~. Da mihi, Domine, 
sédium tuarum assistri­
cem sapiéntiam, et noli 
me reprobare a pueris 
tuis : * Qu6niam servus 
tuus sum ego, et filius 
ancilla: tua:. y,. Mitte 
illam de sede magnitu­
dinis tua:, ut mecum 
sit et mecum lab6ret. 
Qu6niam. 

TANT que Salomon fut 
captivé par l'amour des 

choses du monde, il les 
regarda comme grandes et 
admirables ; il y consacrait 
beaucoup de peine et de soin, 
édifiant des palais magni­
fiques, amassant beaucoup 
d'or, réunissant des chœurs 
de chanteurs et des serviteurs 
de tout genre pour sa table 
et ses appartements, cher­
chant son plaisir dans la 
beauté des jardins et des 
corps, en poursuivant, di­
rais-je, tout ce qui peut 
donner plaisir et agrément. 

~. Donnez-moi, Seigneur, 
la sagesse assistante de vos 
jugements, et ne me rejetez 
pas d'entre vos familiers : 
* Car je suis votre serviteur 
et le fils de votre servante. 
y,, Envoyez-la du siège de 
votre grandeur, pour qu'elle 
soit avec moi et travaille 
avec moi. Car. 
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LEÇON V 
[Puis il recherche la sagesse.) 

AT ubi inde ad se 
revérsus, et quasi ex 

umbrosa quadam abysso 
ad lumen verre sapiéntire 
respicere vâluit, tune su­
blimem illam et crelis 
dignam emisit vocem : 
Vanitas vanitâtum, di­
cens, et omnia vânitas. 
Hanc et vos, et hac 
sublimiorem, si volué­
ritis, efferétis senténtiam 
de intempestiva hac vo­
luptâte, si aliquantisper 
a mala consuetudine vos 
sequestravéritis. 

R;'. Initium sapiéntire 
timor D6mini : * Intel­
léctus bonus omnibus 
faciéntibus eum : lau­
datio ejus manet in sre­
culum sreculi. fr. Diléctio 
illius custodia legum est : 
quia omnis sapiéntia ti­
mor D6mini. Intelléctus. 

MAIS dès que, rentré en 
lui-même, il put, com­

me d'un abîme ténébreux, 
regarder vers la lumière 
de la vraie sagesse, alors il 
poussa cette exclamation 
sublime et digne du ciel : 
Vaniti des vanitis, et tout est 
vaniti. Ce jugement et même 
un jugement plus sublime, 
vous aussi, le porterez sur 
cette volupté désordonnée, si 
vous rompez un instant avec 
votre mauvaise habitude. 

R7. Le commencement de 
la sagesse est la crainte du 
Seigneur : * Bien avisés 
sont tous ceux qui la pra­
tiquent ; sa gloire subsiste 
à jamais. fr. L'amour de 
cette sagesse est la gardienne 
des lois : car toute sagesse 
a la crainte du Seigneur. 
Bien Avisés. 

LEÇON VI 
[Nous, chrétiens, cherchons la vie des anges.) 

QUAMVIS autem a Sa­
lom6ne sreculis su­

perioribus non tam multa 
sapiéntire exigebâtur dili­
géntia; neque enim deli­
cias lex vetus prohibébat, 
neque aliis frui superva­
cuis dicébat vanum 

CBRTES, un si grand amour 
de la sagesse n'était pas 

exigé de Salomon aux siècles 
passés ; car la loi ancienne 
ne défendait pas les plaisirs, 
et elle ne traitait pas de 
vanité la jouissance des biens 
superflus; cependant, malgré 
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âttamen et sic se habén­
tibus rebus, in ipsis con­
tuéri licébit, quam viles 
et vanitâti obn6xire res 
sint. Nos vero ad maj6-
rem vocâti vitam, et ad 
exceltlénius fastigium 
ascéndimus, et in ma­
j6ribus exercémur pa­
lrestris : et quid aliud, 
quam quod, sicut su­
pérnre virtutes intellec­
tuâles et incorp6rere illre, 
vitaminstituerejubémur? 

RJ. Verbum iniquum 
et dol6sum longe fac a 
me, Domine : * Divftias 
et paupertâtem ne déde­
ris mihi, sed tantum 
vfctui meo trfbue neces­
saria. t. Duo rogavi te, 
ne déneges mihi ânte­
quam m6riar. Divftias. 
Gl6ria Patti. Divitias.~ 

cet état de choses, il a pu voir 
combien de tels biens sont 
vils et vains. Mais nous, nous 
sommes appelés à une vie 
plus haute, nous montons 
vers un sommet plus excel­
lent et nous avons à livrer 
de plus nobles combats. Que 
dis-je? Il nous est ordonné 
de vivre comme les Vertus 
célestes 1, elles qui sont des 
intelligences et de purs 
esprits. 

RJ. La parole d'iniquité et 
de ruse, éloignez-la de moi, 
Seigneur : * Ne me donnez 
ni richesses ni pauvreté, 
mais seulement ce qui est 
nécessaire à ma vie. yr. Je 
vous ai demandé deux 
choses: ne me le~ refusez 
pas avant que je meure. Ne 
me. Gloire au Père. Ne me. 

LUNDI 

LEÇON I 
De libro 

Ecclesiâstre 
Du livre 

de !'Ecclésiaste 

Chapitre 2, r-4 
[Vanité des plaisirs : mes projets de jouissance.] 

01x1 ego in corde meo: 
Vadam et affluam J 'AI dit dans mon cœur : 

J'irai, je me gorgerai de 

1. In Angca. (Cette leçon a été traduite directement sut le texte grec). 
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deliciis et fruar bonis; et 
vidi quod hoc quoque 
esset vanitas. Risum re­
putavi errorem et gaudio 
dixi : Quid frustra deci­
peris? Cogitavi in corde 
meo abstrahere a vino 
carnem meam, ut ani­
mum meum transférrem 
ad sapiéntiam, devita­
rémque stultitiam, donec 
vidérem quid esset utile 
filiis hominum, quo facto 
opus est sub sole numero 
diérum vitre sua:. Magni­
ficavi opera mea, a:di­
ficavi mihi domos et 
plantavi vineas. 

~. Ne derelinquas me, 
Domine, pater et domi­
nator vitre mea:, ut non 
corruam in conspéctu ad­
versariorum me6rum : * 
Ne gaudeat de me ini­
micus meus. f1. Appre­
hénde arma et scutum et 
exsurge in adjutorium 
mihi. Ne gaudeat. 

délices et je jouirai des 
biens ; et j'ai vu que cela 
aussi était vanité. J'ai re­
gardé le rire comme une 
erreur, et j'ai dit à la joie : 
Pourquoi te trompes-tu en 
vain? Je résolus dans mon 
cœur de retirer ma chair du 
vin, pour porter mon esprit 
à la sagesse, et pour éviter 
la folie, jusqu'à ce que je 
visse ce qui est utile aux 
enfants des hommes, et ce 
qu'ils doivent faire sous le 
soleil pendant les iours de 
leur vie. J'ai fait des œuvres 
magnifiques, je me suis bâti 
des maisons et j'ai planté des 
vignes. 

~. Ne m'abandonnez pas, 
Seigneur, père et maître 
de ma vie, pour que je ne 
tombe pas en présence de 
mes adversaires : * De 
peur que mon ennemi ne 
se réjouisse à mon sujet. f1. 
Saisissez les armes et le 
bouclier, et levez-vous à 
mon aide. De peur. 

LEÇON II 
Ibid., 7-n 

[Mes réalisations grandioses.) 

possEDI servos et an- J'AI possédé des serviteurs 
cillas multamque fa- et des servantes ; j'ai eu 

mfliam habui, arménta une nombreuse domesticité, 
quoque et magnos ovium des troupeaux de bœufs et 
greges, ultra omnes qui de grands troupeaux de 
fuérunt ante me in J eru- brebis, plus que tous ceux 
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salem; coacervâvi mihi 
argéntum et aurum et 
substântias regum ac pro­
vinciârum; feci mihi can­
t6res et cantatrices et 
delfcias fili6rum h6mi­
num, scyphos et urceos 
in ministério ad vina 
fundénda, et supergréssus 
sum 6pibus omnes qui 
ante me fuérunt in Je­
rusalem : sapiéntia quo­
que perseverâvit mecum. 

~. Magna enim sunt 
judfcia tua, Domine, et 
inenarrabilia verba tua : 
* Magnificâsti p6pulum 
tuum et honorâsti. fr. 
Transtulisti illos per 
Mare Rubrum et trans­
vexisti eos per aquam 
nfmiam. Magnificâsti. 

qui ont été avant moi dans 
Jérusalem; j'ai amassé pour 
moi de l'argent et de l'or, 
les richesses des rois et 
des provinces ; je me suis 
procuré des chanteurs et des 
chanteuses, et les délices 
des enfants des hommes, des 
coupes et des vases pour 
servir à verser le vin ; et j'ai 
surpassé en richesse tous 
ceux qui ont été avant moi 
dans Jérusalem ; la sagesse 
aussi est demeurée avec 
moi. 

~. Grands en effet sont 
vos jugements, Seigneur, et 
ineffables, vos décrets : * 
Vous avez magnifié et honoré 
votre peuple. yr, Vous leur 
avez fait traverser la Mer 
Rouge, et les avez portés à 
travers une masse d'eau. 
Vous avez magnifié. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gloria Patri. 
Magnificâsti. 

LEÇON III 
[Réflexion sur tout cela.] 

ET 6mnia, qure desi­
deravérunt 6culi mei, 

non negâvi eis, nec pro­
hibui cor meum, quin 
omni voluptâte fruerétur 
et oblectâret se in his 
qure prreparâveram; et 
hanc ratus sum partem 
meam si uterer lab6re 
meo. Cumque me con­
vertissem ad univérsa 

ET tout ce qu'ont désiré 
mes yeux, je ne le leur ai 

pas refusé, je n'ai pas empê­
ché mon cœur de jouir de 
toute volupté, et de se dé­
lecter dans tout ce que j'avais 
préparé; et j'ai cru que mon 
partage était de jouir de 
mes travaux. Et quand j'ai 
réfléchi à tous les ouvrages 
que mes mains avaient 
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opera, qure fécerant ma­
nus mere, et ad labores 
in quibus frustra sudâ­
veram, vidi in omnibus 
vanitâtem et affiicti6nem 
{mimi et nihil permanére 
sub sole. 

~. Qure sunt in corde 
hominum, 6culi tui vi­
dent, D6mine, et in libro 
tuo omnia scribéntur : 
* Homo videt in facie, 
Deus autem in corde. 
'fi. Omnia enim corda 
scrutatur, et univérsas 
méntium cogitationes in­
télligit. Homo. Gl6ria Pa­
tri. Homo. 

faits, et à tous les travaux 
dans lesquels j'avais peiné 
en vain, j'ai vu que tout est 
vanité et affliction d'esprit 
et que rien n'est stable 
sous le soleil 1 • 

~. Ce qu'il y a dans le 
cœur des hommes, vos 
yeux le voient, Seigneur, et 
dans votre livre tout sera 
écrit : * L'homme voit 
sur le visage, mais Dieu 
voit dans le cœur. 'f,. Car 
tous les cœurs, il les scrute, 
et toutes les pensées des 
esprits, il les comprend. 
L'homme. Gloire au Père. 
L'homme. 

MARDI 

LEÇON I 
De libro 

Ecclesiâstre 
Du livre 

de l'Ecclésiaste 
Chapitre 3, 1-17 

[Valeur relative du temps : il y a temps pour tout.] 

QMNIA tempus habent, TOUTES choses ont leur 
et suis spâtiis trâns- temps, et tout passe en 

eunt univérsa sub crelo. son temps sous le ciel. Il y 
Tempus nascéndi et tem- a un temps pour naî~e, et 
pus moriéndi, tempus un temps pour mourir; un 
plantandi et tempus evel- temp~ pour planter, et u~ 

. , temps pour arracher ce qw 
lénd1 quod pl~nt~tum est, a été planté ; un temps pour 
tempus occ1dend1 et tem- tuer, et un temps pour 

1. De tout ce qui est instable, rien ne reste, et rien ne peut donner satisfaction 
à un esprit et à un cœur qui ont soif d'éternité. 
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pus sanândi, tempus de­
struéndi et tempus redifi­
cândi, tempus flendi et 
tempus ridéndi, tempus 
plangéndi et tempus sal­
tândi, tempus spargéndi 
lapides et tempus colli­
géndi, tempus amplexân­
di et tempus longe fferi 
ab ampléxibus, tempus 
acquiréndi et tempus per­
déndi, tempus custodién­
di et tempus abjiciéndi, 
tempus scindéndi et tem­
pus consuéndi, tempus 
tacéndi et tempus lo­
quéndi, tempus dilecti6-
nis et tempus 6dii, tem­
pus belli et tempus pacis. 

R;. Prœbe, fili, cor mihi, 
et 6culi tui vias meas 
cust6diant : * Ut addâtur 
grâtia câpiti tuo. fr. At­
ténde, fili mi, sapién­
tiam meam-, et ad el6-
quium meum inclina au­
rem tuam. Ut. 

guérir , un temps pour 
abattre, et un temps pour 
bâtir ; un temps pour pleu­
rer, et un temps pour rire ; 
un temps pour s'affliger, et 
un temps pour danser; 
un temps pour jeter des 
pierres, et un temps pour 
les ramasser; un temps pour 
embrasser, et un temps pour 
s'éloigner des embrasse­
ments; un temps pour ac­
quérir, et un temps pour 
perdre ; un temps pour con­
server, et un temps pour 
reieter ; un temps pour cou­
per, et un temps pour cou­
dre; un temps pour se taire, 
et un temps pour parler; un 
temps pour l'amour et un 
temps pour la haine ; un 
temps pour la guerre, et 
un temps pour la paix. 

Il;, Donne-moi ton cœur, 
ô mon fils, et que tes yeux 
observent mes voies : * Pour 
que la grâce s'accumule sur 
ta tête. fr. Sois attentif, mon 
fils, à ma sagesse, et tends 
l'oreille à ma parole. Pour 
que. 

LEÇON II 
[Jouir de chaque chose en son temps.] 

QUID habet âmplius ho­
mo de lab6re suo? 

Vidi afflicti6nem, quam 
dedit Deus ffliis h6mi-

QUEL profit reste-t-il à 
l'homme de tout son 

travail? J'ai vu l'affliction 
que Dieu a donnée aux fils 

I7I 
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num, ut distendantur in 
ca. Cuncta fecit bona in 
témpore suo et mundum 
tradidit disputati6ni eo­
rum, ut non invéniat 
homo opus, quod opera­
tus est Deus ab initio 
usque ad finem. Et co­
gn6vi quod non esset 
mélius nisi lretari et fâ­
cere bene in vita sua ; 
omnis enim homo qui 
c6medit et bibit et videt 
bonum de labore suo, 
hoc donum Dei est. 

~. Inltium sapiéntire 
timor D6mini : * lntel­
léctus bonus omnibus fa­
ciéntibus eum : laudâtio 
ejus manet in sreculum 
sa:culi. fr. Diléctio illius 
custodia legum est : quia 
omnis sapiéntia timor,Do­
mini. Intelléctus. 

des hommes, pour qu'ils 
soient tourmentés par elle. 
Il a fait toutes choses bonnes 
en leur temps, et il a livré 
le monde aux disputes des 
hommes, en sorte que 
l'homme ne peut découvrir 
l'œuvre que Dieu a faite 
depuis le commencement 
jusqu'à la fin. Et j'ai re­
connu qu'il n'y a rien de 
meilleur que de se réjouir 
et de bien faire pendant sa 
vie ; car tout homme qui 
mange et qui boit, et qui 
retire du bien de son travail, 
a cela par un don de Dieu 1 • 

~. Le commencement de 
la sagesse est la crainte du 
Seigneur : * Bien avisés 
sont tous ceux qui la prati­
quent ; sa gloire subsiste à 
jamais. fr. L'amour de cette 
sagesse est le gardien des 
lois : car toute sagesse a la 
crainte du Seigneur. Bien 
avisés. 

Aux Octaves et Fêtes de rite shnple : Gl6ria Patri. 
IntelléCtlll. 

LEÇON fil 
[Dieu maître du temps.] 

01n1c1 quod 6mnia ope­
ra, qua: fecit Deus, J 'AT appris que tout ce que 

Dieu fait demeure éter-

1, Inutile de nous fatiguer la tt-tc :\ chercher l'intention divine dans tous les 
événements du monde; le sage vit au jour le jour en pratiquant le bien, et remercie 
Dieu de la gràce qui lui cat ainsi faite. 
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persevérent in perpé­
tuum ; non possumus eis 
quidquam âddere nec au­
férre, qua: fecit Deus ut 
timeatur. Quod factum est 
ipsum pérmanet, qua: 
fut11ra sunt jam fuérunt, 
et Deus instâurat quod 
abiit. Vidi sub sole in 
loco judicii impietâtem 
et in loco justitire ini­
quitatem et dixi in corde 
meo : Justum et fmpium 
judicabit Deus, et tem­
pus omnis rei tune erit. 

~. Verbum infquum et 
dolosum longe fac a me, 
Domine : * Divftias et 
paupertâtem ne déderis 
mihi, sed tantum victui 
meo tribue necessaria. 
rr. Duo rogâvi te, ne dé­
neges mihi ântequam mo­
riar. Divitias. Gloria Pa­
tti. Divftias. 

nellement 1 
; nous ne pou­

vons rien ajouter, ni rien 
retrancher à ce que Dieu a 
fait afin qu'on le craigne. 
Ce qui a été subsiste encore ; 
ce qui doit être a déjà été, 
et Dieu ramène ce qui est 
passé. J'ai vu sous le soleil 
l'impiété établie dans le 
lieu du jugement, et l'ini­
quité dans le lieu de la jus­
tice ; et j'ai dit dans mon 
cœur : Dieu jugera le juste 
et l'impie ; car il y a un temps 
pour toute chose 2

, 

~. La parole d'iniquité et 
de ruse, éloignez-la de moi, 
Seigneur: * Ne me donnez 
ni richesses ni pauvreté, mais 
seulement ce qui est néces­
saire à ma vie. ir. Je vous ai 
demandé deux choses : ne 
me les refusez pas avant que 
je meure. Ne me. Gloire au 
Père. Ne me. 

1. Noo pas que les choses aites existent éternellement, mais que l'ordre voulu 
par Dieu dans la succession des événements est immuable. 

2. Traduction de rhébreu, d'après M. Podcch:a.rd. (L, Livr, t/1 /'Ecûlria1J1 dam 
la CoLLBCT!ON d'ÉTUDES BIBUQUES. Gabalda. PAars.) Le acna donnt par la Vulgate: 
Aior1 " 11ra !, l1•p1 d, loN/1 ,bost, est difficile à comprendre et à justifier. 
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MERCREDI 

LEÇON I 
De libro 

Ecclesiâstre 
Du livre 

de !'Ecclésiaste 
Chapitre 4, 1-13 

[Désenchantement devant le spectacle des injustices.] 

VERTI me ad âlia et vidi 
calumnias, qure sub 

sole geruntur, et lâcrimas 
innocéntium et néminem 
consolat6rem, nec posse 
resistere e6rum violéntire 
cunct6rum auxilio desti­
tutos. Et laudavi magis 
m6rtuos quam vivéntes 
et felici6rem utr6que ju­
dicâvi qui necdum natus 
est nec vidit mala quœ 
sub sole fiunt. Rursum 
contemplâtus sum omnes 
lab6res h6minum et in­
dustrias animadvérti pa­
tére invidire pr6ximi ; et 
in hoc ergo vanitas et cura 
supérflua est. 

JE me suis tourné vers 
d'autres choses, et j'ai 

vu les calomnîes qui se font 
sous le soleil, et les larmes 
des innocents qui n'ont pas 
de consolateur et qui ne 
peuvent résister à la vio­
lence, abandonnés de tout 
secours. J'ai loué le~ morts 
plus que les vivants ; et j'ai 
estimé plus heureux qu'eux, 
celui qui n'est pas encore 
né, et qui n'a pas vu les 
maux qui se font sous le 
soleil. J'ai aussi contemplé 
tous les travaux des hommes 
et j'ai reconnu que leur 
industrie est exposée à 
l'envie de leur prochain; 
en cela donc aussi il y a 
vanité èt souci superflu 1 • 

1. Au sujet de cette leçon tout à fait pessimiste, nous ne pouvons résister à la 
tentation de citer les réflexions qu'elle suggère à M. Podechard sur le caractère 
de l'Ecclésiaste et les sentences contradictoires qu'on trouve dans ce livre : 
« Le pessimisme est comme toutes les passions : peu lui importe qu'il se contredise, 
pourvu qu'il s'affirme et s'exprime .•. Quobélet (!'Ecclésiaste) se plaint de tout, il 
est mécontent de tout, de la mort aussi bien que de la vie, et il déclare tour à tour 
l"une pire que l'autre. Celle à laquelle jl songe lui paraît toujours la plus misérable. 
On comprend d'ailleurs que si Quohélet est mécontent de la vie, c'est qu'il attendait 
beaucoup d'elle et qu'elle lui donne trop peu Et oo peut être sûr que si la mort 
était accourue à son appel. il lui aurait tenu ou à peu près le langage de La Font.aine 
dans la Mort et/, bti&b~ron : « Le trépas•vient tout guérir> mais ne bougeons d'où 
nous sommes : plut6t souffrir que mourir, r! est la devise des hommes. • Let varia-
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R,. Domine, pater et 
Deus vitre mere, ne dere­
Hnquas me in cogitâtu 
maligno extolléntiam 
oculorum meorum ne dé­
deris mihi, et desidérium 
mallgnum avérte a me, 
Domine ; aufer a me con­
cupiscéntiam, * Et ânimo 
irreverénti et infrunfto ne 
tradas me, Domine. fr, 
Ne derelinquas me, Do­
mine, ne accréscant igno­
rântire mere, nec multi­
plicéntur deHcta mea. Et. 

R,. Seigneur, père et Dieu 
de ma vie, ne m'abandonnez 
pas aux pensées mauvaises : 
ne me donnez pas des 
regards altiers, et éloignez 
de moi le désir mauvais ; 
enlevez de moi la concu­
piscence, * Et ne me 
livrez pas à l'esprit d'irré­
vérence et de folie, Sei­
gneur. fr. Ne m'abandonnez 
pas, Seigneur, et que ne 
grandissent pas mes igno­
rances et ne se multiplient 
pas mes péchés. Et. 

LEÇON II 
[Le travail sans but.] 

STULTUS complicat ma-
nus suas et comedit 

carnes suas dicens : Mé­
lior est pugfllus cum ré­
quie, quam plena utraque 
manus cum labore et 
afflictione ânimi. Consi­
derans réperi et âliam 
vanitâtem sub sole. Unus 
est et secundum non 
habet, non fflium, non 
fratrem, et tamen labo­
râre non cessat, nec sa­
tiântur oculi ejus divftiis, 
nec recogitat dicens : Cui 
laboro, et fraudo ânimam 
meam bonis? In hoc quo-

L'INSENSÉ se croise les 
mains, et il mange sa 

propre chair, en disant : 
« Mieux vaut une main pleine 
avec du repos, que les deux 
mains pleines avec travail et 
affliction d'esprit. » En 
considérant, j'ai encore trou­
vé une autre vanité sous le 
soleil. Tel est seul et n'a 
personne avec lui, ni fils, 
ni frère, et cependant il ne 
cesse de travailler et ses 
yeux ne sont jamais rassa­
siés de richesses ; et il ne 
réfléchit pas, en disant : 
« Pour qui est-ce que je 

dons de Quohélet sont donc simplement et profondé-ment humaines: cllea peuvent 
dérouter une logique étroite et fonnaliste, mais elles ne présentent aucun mylttre 
pour le moindre p1ychologue. • Op. <it., p. su) 
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que vânitas est et afflictio 
péssima. 

RJ. Magna enim sunt ju­
dfcia tua, D6mine, et ine­
narrabflia verba tua:* Ma­
gnificâsti p6pulum tuum 
et honorâsti. fr, Transtu­
listi illos per Mare Ru­
brum et transvexisti eos 
per aquam nimiam. Ma­
gnificâsti. 

Aux Octaves et Fêtes de 

travaille et prive mon âme 
de biens ? » En cela aussi il y 
a vanité et grande affliction. 

RJ, Grands en effet sont 
vos jugements, Seigneur, et 
ineffables, vos décrets : * 
Vous avez magnifié et honoré 
votre peuple. y, Vous leur 
avez fait traverser la Mer 
Rouge, et les avez ponés 
à travers une masse d'eau. 
Vous avez magnifié. 
rite simple : Gl6ria Patri. 

Magnificâsti. 
LEÇON III 

[Vivre en société.] 

MELIUS est ergo duos 
esse simul quam 

unum ; habent enim emo­
luméntum societâtis sure. 
Si unus ceciderit, ab 
âltero fulciétur. Vre soli, 
quia, cum ceciderit, non 
habet sublevântem se. 
Et si dormierint duo, fo­
vebuntur mutuo : unus 
qu6modo calefiet? Et, 
si quispiam prrevaluerit 
contra unum, duo resi­
stunt ei ; funiculus tri­
plex difficile rumpitur. 
Mélior est puer pauper et 
sapiens rege sene et stul­
to, qui nescit prrevidere 
in p6sterum. 

R7. Qure sunt in corde 
h6minum, 6culi tui vi­
dent, D6mine, et in libro 
tuo 6mnia scribéntur 

MIEUX vaut donc être 
deux ensemble que 

d'être seul, car ils retirent 
profit de leur société. Si l'un 
tombe, l'autre le soutient. 
Malheur à celui qui est 
seul ; car lorsqu'il tombe, il 
n'a personne pour le relever. 
Et si deux dorment ensem­
ble, ils se réchauffent l'un 
l'autre; mais celui qui est seul, 
comment se réchauffera-t-il? 
Et si quelqu'un est plus fon 
qu'un seul, deux lui résis­
tent; un triple lien se rompt 
difficilement. Mieux vaut un 
enfant pauvre et sage, qu'un 
roi vieux et insensé, qui ne 
sait prévoir l'avenir. 

RJ. Ce qu'il y a dans le 
cœur des hommes, vos yeux 
le voient, Seigneur, et dans 
votre livre tout sera écrit : 
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* Homo videt in fâcie, 
Deus autem in corde. fi, 
Omnia enim corda scru­
tâtur, et univérsas mén­
tium cogitati6nes intél­
ligit. Homo. Gloria Patri. 
Homo. 

* L'homme voit sur le 
visage, mais Dieu voit dans 
le cœur. fi. Car tous les 
cœurs, il les scrute, et toutes 
les pensées des esprits, il 
les comprend. L'homme. 
Gloire au Père. L'homme. 

JEUDI 
LEÇON I 

De libro 
Ecclesiâsta: 

Du livre 
de l'Ecclésiaste 

Chapitre S, 1-13 
[Discrétion dans les paroles et les vœux.] 

NE !émere quid loqua-
ris neque cor tuum 

sit velox ad proferéndum 
serm6nem coram Deo. 
Deus enim in ca:lo, et 
tu super terram ; idcfrco 
sint pauci serm6nes tui. 
Multas curas sequuntur 
s6mnia, et in multis 
serm6nibus inveniétur 
stultitia. Si quid vovfsti 
Deo, ne moréris réddere; 
displicet enim ei infidélis 
et stulta promissio; sed 
quodcumque v6veris red­
de ; mult6que mélius est 
non vovére, quam post 
votum promfssa non réd­
dere. 

R;. In princfpio Deus 
ântequam terram fâceret, 
priusquam abyssos con­
stitueret, priusquam pro-

NE dis rien à la légère, et 
que ton cœur ne se 

hâte pas de proférer des 
paroles devant Dieu. Car 
Dieu est au ciel, et toi sur 
la terre; c'est pourquoi que 
tes paroles soient peu nom­
breuses. La multitude des 
soucis produit les songes, et 
la sottise se trouvera dans 
l'abondance des paroles. Si 
tu as fait un vœu à Dieu, ne 
tarde pas à l'accomplir ; 
car la promesse infidèle et 
insensée lui déplaît ; mais 
accomplis tous les vœux que 
tu as faits. Il vaut beaucoup 
mieux ne pas faire de vœux 
que d'en faire et de ne pas 
les accomplir. 

R;. Au commencement, 
avant que Dieu fît la terre, 
avant qu'il constituât les 
abîmes, avant qu'il fît jaillir 
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duceret fontes aquârum, 
* Antequam montes col­
locaréntur, ante omnes 
colles generâvit me D6-
minus. y, Quando prrepa­
râbat crelos, âderam, cum 
eo cuncta comp6nens. 
Antequam. 

les sources d'eau, * Avant 
qu'il donnât leur place aux 
montagnes, avant toutes les 
collines, le Seigneur m'a 
engendrée. jl. Quand il 
préparait les cieux j'étais là, 
disposant toutes choses avec 
lui. Avant. 

LEÇON Il 
[Péchés de la chair, impiété, inégalités sociales.] 

NB déderis os tuum ut 
peccâre fâcias car­

nem tuam ; neque dicas 
coram Angelo : Non est 
providéntia ; ne forte ira­
tus Deus contra ser­
m6nes tuos dfssipet cunc­
ta opera mânuum tuâ­
rum. Ubi multa sunt 
s6mnia, plurimre sunt va­
nitâtes et serm6nes innu­
meri ; tu vero Deum 
time. Si videris calum­
nias egen6rum et vio­
lénta judicia et subvérti 
justitiam in provincia, 
non miréris super hoc 
oeg6tio ; quia excélso ex­
célsior est âlius, et super 
hos quoque eminenti6res 
sunt âlii ; et insuper uni­
vérsre terrre, rex ,imperat 
serviénti. 

~. Gyrum creli circuivi 

NE permets pas à ta bou­
che de faire pécher ta 

chair, et ne dis pas devant 
l'ange 1 : « Il n'y a point de 
providence », de peur que 
Dieu, irrité contre tes paro­
les, ne détruise toutes les 
œuvres de tes mains. Où il y 
a beaucoup de songes, il y a 
beaucoup de vanités et de 
discours sans fin ; mais toi, 
crains Dieu. Si tu vois 
l'oppression des pauvres et 
la violence dans les juge­
ments et le renversement 
de la justice dans une pro­
vince, que cela ne t'étonne 
pas ; car celui qui est 
élevé en a un autre au­
dessus de lui ; et il y en a 
encore d'autres qui sont 
élevés au-dessus d'eux ; et 
de plus, le roi commande 
à tout le pays qui lui est 
soumis. 

~. Du cercle du ciel, seule 

1. Le texte bibrcu dit : I' 1n110JI. que lea a~~tes entendent d'un prllr6 et non d'un ... 
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sola, et in fluctibus maris 
ambulâvi, in omni gente 
et in omni populo pri­
mâtum ténui : * Super­
b6rum et sublimium colla 
pr6pria virtute calcâvi. 
t. Ego in altissimis hâ­
bito, et thronus meus in 
columna nubis. Super­
b6rum. 

j'ai fait le tour, et sur les 
flots de la mer j'ai marché ; 
sur toutes les races et tous 
les peuples j'ai tenu la 
primauté '. * J'ai foulé aux 
pieds, par ma puissance, 
le cou des superbes et des 
grands. y. Moi, j'habite, 
au plus haut des cieux, et 
mon trône est sur une colon­
ne de nuée. J'ai. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple I GI6ria Patri. 
Superb6rum. 

LEÇON m 
[Vanité des richesses.] 

AVARU~ ~on impl_ébitur 
pecurua, et qw amat 

divitias, fructum non câ­
piet ex eis : et hoc ergo 
vânitas. Ubi multre sunt 
opes, multi et qui c6me­
dunt eas. Et quid prodest 
possess6ri, nisi quod cer­
nit divitias 6culis suis? 
Dulcis est somnus ope­
rânti, sive parum sive 
multum c6medat ; satu­
ritas autem divitis non 
sinit eum dormire. Est et 
âlia infirmitas péssima, 
quam vidi sub sole : divi­
tire conservâtre in malum 
d6mini sui. Péreunt enim 
in afflicti6ne péssima : ge-

L'AVARE ne sera point 
rassasié par l'argent et 

celui qui aime les richesses 
n'en recueillera pas de fruits; 
c'est donc là encore une 
vanité. Quand les richesses 
abondent, il y a aussi beau­
coup de gens pour les man­
ger. Quel avantage donnent­
elles à qui les possède, sinon 
qu'il voit de ses yeux des 
richesses ? Le sommeil est 
doux au travailleur, soit 
qu'il ait peu ou beaucoup 
mangé ; mais le rassasie­
ment du riche ne le laisse 
pas dormir. Il est encore un 
autre mal très fâcheux que 
j'ai vu sous le soleil : des 
richesses conservées pour 
le malheur de celui qui les 
possède. Car elles périssent. 
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nerâvit filium 
summa egestâte 

qui 
erit. 

in 

iv. Emitte, Domine, 
sapiéntiam de sede ma­
gnitudinis tua:, ut mecum 
sit et mecum laboret : 
* Ut sciam quid accép­
tum sit coram te omni 
témpore. ir. Da mihi, 
Domine, sédium tuârum 
assistricem sapiéntiam. 
Ut. Gloria Patri. Ut. 

Il les voit périr dans une 
affliction très grande ; et le 
fils qu'il a engendré sera 
réduit à la dernière indi­
gence. 

IV. En voyez la sagesse, 
Seigneur, du siège de votre 
grandeur, pour qu'elle soit 
avec moi et travaille avec 
moi : * Pour que je sache 
en tout temps ce qui vous 
agrée. y. Donnez-moi, Sei­
gneur, la sagesse assistante 
de vos jugements. Pour que. 
Gloire au Père. Pour que. 

VENDREDI 
LEÇON I 

De libro 
Ecclesiâsta: 

Du livre 
de !'Ecclésiaste 

Chapitre 6, 1-9 
[Malheur de celui qui meurt sans avoir joui de ses biens.] 

B ST et âliud malum JL y a encore un autre mal 
quod vidi sub sole, que j'ai vu sous le soleil 

et quidem frequens apud et qui est très fréquent par­
homines ; vir, cui dedit mi les hommes: un homme 
Deus divitias et substân- à qui Dieu a donné des 

richesses, des biens, de 
tiam et honorem, et nihil l'honneur, et qui ne manque 
deest anima: sure, ex om- pour sa vie d'aucune de 
nibus qua: desiderat ; nec toutes les choses qu'il dési­
tribuit ei potestâtem Deus re ; et Dieu ne lui a pas 
ut comedat ex eo, sed donné le pouvoir de manger 
homo extrâneus vorâbit de tout cela., mais c'est un 

étranger qui dévorera tout 1 
: 

1. Ce riche, qui avait d'abord eu tout le succès qu'il ambitionnait, meurt pré~ 
maturément sans enfants, au jour où il se promettait de jouir tranquillement du 
bien acquis. Telle semble être la situation envisagée dans ce texte, 
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illud : hoc vânitas et 
miséria magna est. 

R7. Da mihi, Domine, 
sédium tuarum assistrf­
cem sapiéntiam, et noli 
me reprobâre a pueris 
tuis : * Qu6niam servus 
tuus sum ego, et filius 
ancillre ture. yr. Mitte illam 
de sede magnitudinis ture, 
ut mecum sit et mecum 
lab6ret. Qu6niam. 

c'est là une vanité et une 
grande misère. 

R7. Donnez-moi, Seigneur, 
la sagesse assistante de vos 
jugements, et ne me rejetez 
pas d'entre vos familiers ; 
* Car je suis votre serviteur 
et le fils de votre servante. 
yr. Envoyez-la du siège de 
votre grandeur, pour qu'elle 
soit avec moi et travaille 
avec moi. Car. 

LEÇON II 
[Le sort de l'avorton est préférable.) 

SI genuerit quispiam 
centum liberos et vi­

xerit multos annos et 
plures dies retatis habue­
rit, et anima illius non 
utatur bonis substantire 
sure sepulturaque careat ; 
de hoc ego pronuntio, 
quod mélior illo sit abor­
tivus. Frustra enim venit 
et pergit ad · ténebras, et 
oblivi6ne delébitur no­
men ejus. Non vidit so­
lem neque cogn6vit di­
stantiam boni et mali, 
étiam si du6bus millibus 
annis vixerit et non fuerit 
perfruitus bonis. 

R/'. Initium sapiéntire 
timor D6mini : * Intél-

QUAND un homme aurait 
eu cent fils, qu'il aurait 

vécu beaucoup d'années, et 
qu'il aurait eu de nombreux 
jours de vie, si son âme 
n'use pas de ses biens, et 
s'il est privé de sépulture, 
j'affirme de cet homme 
qu'un avorton vaut mieux 
que lui 1 • Car il est venu 
en vain et il s'en va dans 
les ténèbres, et son nom 
sera effacé par l'oubli. Il n'a 
pas vu le soleil et il n'a pas 
connu la différence du bien 
et du mal, quand il aurait 
vécu deux mille ans, s'il n'a 
pas joui de ses biens. 

R7. Le commencement de 
la sagesse est la crainte du 

I, S'il ne s'est pas reposé tranquillement dans la jouissance de ses biens, il n'a 
pas eu de bonheur en ce monde ; et s'il n'a pas de sépulture, il aura un aort malheureux 
au schéol, d'après l'opinion juive. 

181 



/Je SEMAINE D'AOUT 

lectus bonus omnibus fa­
ciéntibus eum : laudâtio 
ejus manet in sreculum 
sreculi. t. Diléctio illfus 
cust6dia legum est : quia 
omnis sapiéntia timor D6-
mini. Intelléctus. 

Seigneur : * Bien avisés 
sont ceux qui la pratiquent ; 
sa gloire subsiste à jamais. 
'/1. L'amour de cette sagesse 
est le gardien des lois : car 
toute sagesse a la crainte 
du Seigneur. Bien avisés. 

Aux Octaves et Fêtes de rite simple : Gl6ria Patri. 
lntelléctus. 

LEÇON ID 
[Mort pareille pour tous.) 

NONNE ad unum locum 
pr6perant 6mnia? 

Omnis labor h6minis in 
ore ejus ; sed anima ejus 
non implébitur. Quid ha­
bet amplius sapiens a 
stulto? et quid pauper, 
nisi ut pergat illuc ubi est 
vita? Mélius est vidére 
quod cupias, quam desi­
derare quod néscias ; sed 
et hoc vanitas est et prre­
sumptio spiritus. 

R!. Verbum infquum et 
dol6sum longe fac a me, 
Domine : * Divftias et 
paupertatem ne déderis 
mihi, sed tantum victui 
meo tribue necessaria. 
t. Duo rogavi te, ne déne­
ges mihi antequam m6-
riar. Divitias. Gl6riaPatri. 
Divftias. 

TOUTES choses ne vont-
elles pas dans un même 

lieu? Tout le travail de 
l'homme est pour sa bou­
che ; mais son âme n'en 
sera pas rassasiée. Qu'a le 
sage de plus que l'insensé? 
et qu'a le pauvre, sinon qu'il 
va au lieu où est la vie? 
mieux vaut voir ce que tu 
désires, que désirer ce que 
tu ignores ; mais cela aussi 
est vanité et présomption 
d'esprit. 

R!, La parole d'iniquité et 
de ruse, éloignez-la de moi, 
Seigneur. * Ne me donnez 
ni richesses ni pauvreté, mais 
seulement ce qui est néces­
saire à ma vie. '/1. Je vous ai 
demandé deux choses : ne 
me les refusez pas avant 
que je meure. Ne me. Gloire 
au Père. Ne me. 
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SAMEDI 
LEÇON I 

De libro 
Ecclesiâstre 

Du livre 
de l'Ecclésiaste 

Chapitre 7, 1-9 
[Sentences : sur le sérieux de la vie.] 

Quro necésse est h6-
mini majora se qure­

rere, cum ign6ret quid 
conducat sibi in vita sua, 
numero diérum peregri­
nati6nis sure et témpore 
quod velut umbra prre­
terit? Aut q_uis ei p6terit 
indicâre qwd post eum 
futurum sub sole sit? 
Mélius est nomen bonum 
quam unguénta preti6sa, 
et dies mortis die nativi­
tâtis. Mélius est ire ad 
domum luctus quam ad 
domum convivii; in illa 
enim finis cunct6rum ad­
monétur h6minum, et 
vivens c6gitat quid futu­
rum sit. 

~. Démine, pater et 
Deus vitre mere, ne dere­
IJnquas me in cogitâtu 
maligno extolléntiam 
ocul6rum me6rum ne dé­
deris mihi, et desidérium 
malignum avérte a me, 
Démine ; aufer a me 
concupiscéntiam, * Et 
ânimo irreverénti et in­
frunito ne tradas me, 

QU'EST-IL nécessaire à 
l'homme de rechercher 

ce qui est au-dessus de lui, 
puisqu'il ignore ce qui lui 
est avantageux, pendant le 
nombre de jours de sa péré­
grination, et durant le temps 
qui passe comme une om­
bre? Ou qui pourra lui 
indiquer ce qui doit être 
après lui sous le soleil? 
Mieux vaut une bonne 
réputation que les parfums 
précieux, et le iour de la 
mort que le jour de la nais­
sance. Mieux vaut aller à 
une maison de deuil qu'à 
une maison de festin ; car 
dans celle-là on est averti de 
la fin de tous les hommes, 
et le vivant pense à l'avenir. 

~. Seigneur, père et Dieu 
de ma vie, ne m'abandonnez 
pas aux pensées mauvaises : 
ne me donnez pas des regards 
altiers, et éloignez de moi 
le désir mauvais ; enlevez 
de moi la concupiscence, * 
Et ne me livrez pas à l'esprit 
d'irrévérence et de folie. 
Seigneur. fr, Ne m'aban: 
donnez pas, Seigneur, et 
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D6mine. ,. Ne derelfn­
quas me, D6mine, ne 
accréscant ignorantia: 
mea:, nec multiplicéntur 
déllcta mea. Et. 

que ne grandissent pas mes 
ignorances, et ne se mul­
tiplient pas mes péchés. Et. 

LEÇON Il 

MELI~R est ir~ , r~su, 
quia per tnstittam 

vultus corrigitur ânimus 
delinquéntis. Cor sapién­
tium ubi tristitia est, et 
cor stult6rum ubi la:titia. 
Mélius est a sapiénte 
c6rripi, quam stult6rum 
adulati6ne décipi ; quia 
sicut s6nitus spinârum 
ardéntium sub olla, sic 
ris11s stulti ; sed et hoc 
vânitas. Calumnia con­
turbat sapiéntem et per­
det robur cordis illius. 
Mélior est finis orati6nis 
quam principium, mélior 
est pâtiens arrogante. 

R;. Magna enim sunt 
judfcia tua, Domine, et 
inenarrabilia verba tua : 
* Magnificâsti p6pulum 
tuum et honorâsti. fr. 
Transtulisti illos per Ma­
re Rubrum et transve­
xisti eos per aquam ni­
miam. Magnificâsti. 

MIEUX vaut la colère que 
le rire : car le cœur de 

celui qui pèche est corrigé 
par le visage triste. Le cœur 
des sages est où est la tristesse, 
et le cœur des insensés où 
se trouve la joie. Mieux vaut 
être repris par un sage que 
d'être trompé par la flatterie 
des insensés ; car comme le 
crépitement des épines qui 
brûlent sous une chaudière, 
ainsi est le rire de l'insensé ; 
mais cela aussi est vanité. 
La calomnie trouble le sage 
et elle abat la force de son 
cœur. Mieux vaut la fin d'un 
discours que le commen­
cement ; mieux vaut l'hom­
me patient, que l'arrogant. 

R;. Grands en effet sont 
vos jugements, Seigneur, et 
ineffables, vos décrets : * 
Vous avez magnifié et honoré 
votre peuple. fr. Vous leur 
avez fait traverser la Mer 
Rouge, et les avez portés à 
travers une masse d'eau. 
Vous avez magnifié. 

Aux Octaves simples et à l'Office de la Ste Vierge, du 
Samedi : Gl6ria Patri. Magnificâsti. 
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LEÇON ID 
[Sur la sagesse.] 

NE dicas : Quid putas 
causa: est quod prio­

ra témpora meliora fuére 
quam nunc sunt ? stulta 
enim est hujuscémodi in­
terrogâtio. Utilior est sa­
piéntia cum divitiis et 
magis prodest vidéntibus 
solem. Sicut enim pro­
tegit sapiéntia, sic pro­
tegit pecunia ; hoc autem 
plus habet erudftio et sa­
piéntia, quod vitam tri­
buunt possessori suo. 
Considera opera Dei, 
quod nemo possit corri­
gere quem ille despéxe­
rit. 

~. Qua: sunt in corde 
hominum, oculi tui vi­
dent, Domine, et in libro 
tuo omnia scribéntur : 
* Homo videt in fâcie, 
Deus autem in corde. fi. 
Omnia enim corda scru­
tâtur, et univérsas mén­
tium cogitati6nes intél­
ligit. Homo. Gloria Patri. 
Homo. 

NE dis pas : " Pour quelle 
cause les temps anciens 

ont-ils été meilleurs que les 
temps présents? » Car c'est 
là une sotte question. Plus 
utile est la sagesse, quand 
elle est jointe aux richesses, 
et elle sert davantage à ceux 
qui voient le soleil. Car de 
même que la sagesse protège, 
l'argent aussi protège. Mais 
l'érudition et la sagesse ont 
ceci de plus, qu'elles don­
nent la vie à leur possesseur. 
Considère les œuvres de 
Dieu, et que personne ne 
peut redresser ce qu'il a 
méprisé. 

~. Ce qu'il y a dans le 
cœur des hommes, vos 
yeux le voient, Seigneur, 
et dans votre livre, tout 
sera écrit : * L'homme voit 
sur le visage, mais Dieu 
voit dans le cœur. y:. Car tous 
les cœurs, il les scrute, et 
toutes les pensées des 
esprits, il les comprend. 
L'homme. Gloire. L'homme. 
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AUX VÊPRES 

f. Vespertina oratio 
ascéndat ad te, Domine. 
R/'. Et descéndat super 
nos miseric6rdia tua. 

Ad Magnif. Ant. Om­
nis sapiéntia * a D6mino 
Deo est, et cum illo fuit 
semper, et est ante œvum. 

't. Que la prière du soir 
monte vers vous, Seigneur. 
R/'. Et que descende sur 
nous votre miséricorde. 

A Magnzf. Ant. Toute sa­
gesse vient du Seigneur Dieu, 
et avec lui elle a toujours été 
et elle est avant le temps. 
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